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Parfait : Je me sens en forme ! 
Prétez-moi $20., docteur !

Bon, maintenant vous êtes 
complètement guéri! Je 

vous ai donné votre 
dernier traitement !

&
Z)

r
? Qu’est-ce que > Oh, il a dit que c’était mes 

yeux ! JV les yeux fatigués 
Il m'a dit de les reposer f

Hum ! c’est étrange Je ne corn 
prends pas très bien votre cas! 
Vous devez souffrir d hallucina­

tions 1

Gosh, voulez-vous que je revienne 
lorsque vous vous sentirez mieux 

docteur ?

je ne sais pis ce que 
l’ai, docteur! Je ne me 

sens pas bien ! /

le docteur
" a dit?

ntr«Alors, tu es mieux de faire ce que 
le docteur dit et 

^ reposer tes
\ yeux f J

\iit9

f Ev-c, ^ W_ 
f repos pour laT

Alors, je lesPouvez-vous me dire ce que vous
avez ^ Voyez-vous clair ?

Je vois, mais le 
docteur m’a dit de 

me reposer les 
yeux -

fais se repo
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LE CHAT DE CICERON PAR BUD FISHER

I

««âsiMR

Conte choisi

Matin de Pâques
Levee avec le soleil, Marie, la femme du 

forgeron, s'affaire déjà dan» sa cuisine.
l’eau chante dans une Hbuilîoire et c+ 

bruit familier appelle sur les lèvres de la mé- 
nasrère, une chanson qui monte de son coeur.

Maria «et heureuse aujourd’hui. La fatigue 
des jour» précédent», la longue veillée d hier 
soir qu’elle a utilisée a mettre en ordre »& 
maison, ne pèsent plus, à cette heure sur ses 
épaulés.

Elle i>arcourt avec un naïf orgueil son é- 
troit logis ou un ordre parfait règne, parca 
que tout son petit monde dort encore.

Et. a nouveau, le refrain court sur aa bou­
che!

Quel est donc l’événemen* joyeux qui a sur­
gi de la monotonie de 1 humble vie de Mar.a.
pour l'illuminer? Qu’y a-t-il donc de changé 
aujourd’hui ?

—Eh bien, aujourd’hui, c’est Pâques: la 
première giande fête de l’année. Et, à l’évoca­
tion de ce rom, le visage de Maria se pars d un 
sourire jeune.

Elle s’approche de la croisée, l’ouvre pour 
scruter le ciel. Elle voudrait tant qu il fit 
beau, que le soleil se montrât très tôt. Et qu’a 
travers l'air encore frais du matin de> frémis­
sement» de cloche lui parviennent: ils s’ampli­
fient, et, à présent, les tintements semblent 
être tout proches.

Alors, Maria se souvient qu’elle a encore 
beaucoup à faire avant le lever de ses enfants, 
et elle s’active a nouveau à travers sa demeu­
re.

. . D’une vieille armoire démodee, elle a 
extrait un carton qu’elle ouvre avec des gestes 
pieux; puis, elle en retire, un à un, le» vête­
ments des giands jours.

Voilà sa robe de serge noire que îe temps 
n’a pas encore verdie; elle contemple l’empiè­
cement de dentelle qui fait “riche \ Vohi 'a te­
nue de son homme, en bon crap fonce. Dame! 

ce n’est pas tous les jours que le forgeron s’ha­
bille et dans le quartier on ne connaît gaè^e 

1 ouvrier que vêtu de toile bleue été. et. de 
velours brun à côtes l’hiver.

Aujourd’hui, il s promis a Maria et aux 
mioche» qu’il sortirait avec eux. Quelle joie, 
plus grande encore d être rare que re départ 
en famille: la mère, le père et les quatre pe­
tits.

Après, on rentrera ensemble â la maison et 
on apprêtera le repaa. grand festin de l'anné* 
le couple a, en effet, accoutumé d'inviter les 
parents pour îe jour de Pâques. Alors, un peu 
avant midi. Us arriveront tous et on sera une 
douzaine de gais convives a table. En dîner 
simple bien sûr, mais servi de bon roeur et 
apprécié de même!

Ah! voici les vêtements des petits à pré­
sent: deux robes de fillettes, deux costume» de 
garçonnets; bien serrés dans leurs plis, ils 
gardent encore, dans la boite, l’apprêt qui 
guindé un peu les gestes des bambins, quand 
ils les portent.

Dun sac en papier. Maria sort maintenant 
quatre chapeaux tout neufs. C'est hier qu'elle 
les a acheté?. Ce matin on les étrennera. Elle 
retourne, dans ses doigts malhabiles, ces coif­
fures de paille fleurant le printemps et J* so- 
seil et les admire.

Comme il faut peu de chose pour mettre d» 
!a joie dans le coeur d’une humble mère.

Ce sont ensuite les nouveaux souliers H# 
ruir fa.ive qu’elle contemple. Comme les pHs 
des bambins seront à l'aise dedans*

LUe eut mieux fait peut-être de songer à 
elle, a Tunique paire de bottines noire» qu’clla 
possède et qu’il eût fallu depuis longtemps, 
remplacer. Mais baste. . ce sera pour plus 
iari! (Jette quinzaine, elle a pensé aux mio­
ches et à son homme, après. .. toujours. .. 
après, ce sera son tour.

La paye du mari est bonne, sans douta, 
ma s quatre enfants c’est une charge lourde* 
Et nuis, quelquefois, le forgeron se laisse en­
traîner par les camarades, par les habitudn 
mauvaises du métier, brutal et dur. et A dé­
pense, au cabaret, une pâme de sa semaina. 
Alors, Maria, pour combler le trou fait dan» 
son budget, travaille plus tard et avec plus 
d’àprcte dans ces péri ode s-là.

Elle sollicite des ménages supplémentaires, 
des lessives à faire chez elle. Comme toute la 
maisonnée, quoi qu’il ait pu arriver, mange 
toujours à sa faim, elle ne se doute nas rie» 
sacrifices que ce bien-être relatif représente,
<i« la part de la mère.* • • • •

—Tiens, c’est déjà toi! T’es bien levé lAt 
aujourd’hui!

- -Oui, répond Louis, j’ai promis aux copain* 
d’aller prendre un petit verre, ce matin, a'*eo 
eux, au cabaret.

--Ah! non, mon homme! Si t’as promis 
quelque chose, c’est a moi et aux enfants. Ta» 
dit lue tu t’habillerais et que tu sortirais avec 
nous. Après, il sera tout juste temps de reve­
nir pour l’arrivée des parents. T'aurais pas 
oublié note diner, par hasard?

—Bien sûr que non! J’ai rien oublié du tout’ 
Aussi, je ne vas pas être parti longtemps: une 
petite üemi-heure. histoire de voir les camara­
des et de boire un coup avec eux.

Maria sait qu'elle ne peut pas coder. Si «lit 
ie laisse partir, il ne rentrera que quelques 
heures après, ivre et la bourse vide.

Alors, elle se débat, avec une énergie q’S 
veut être douce, suppliante mèn e.

—Voyons, Louis, rappelle-toi ta promesse 
(/est Pâques aujourd'hui. Tu dois rester avec 
nous tcus. Ils vont être si heureux, les petits, 
de partir avec toi, surtout Pierrot., sa petite 
menotte dans ta grande main. Tu n’es pas fier 
de ton Pierrot? U aura son beau costume 
marin, ses souliers marrons et son _*hapeau 
neuf, avec une ancre.

L’homme aux larges épaules, aux muscles 
saillants «ou» la chemise, a frémi. Maria vient 
de toucher à la corde sensible. Bien sûr qu’il 
les aime, ses mioches, surtout ce dernier bon­
homme de qùatrc ans, avec son air de fille et 
qui le conduit, lui, le grand et fort Louis, par 
le bout du nez.

11 baisse la trie, il va se laisser convaincre.
Déjà, Maria qui le fixe, haletante, sent la 

crainte l'abandonner. Non. il ne conduira 
pas en pere indigne, son homme, elle savait 
bien qu'il l’écouterait!

Mais, le forgeron vient de *• réveiller su- 
hitement en lui. et, muet et têtu, il empoigne 
«s casquette et »e dirige ver* la porte.

- Non. tu ne partiras pas! jette Maris
Alors l'homme, fouetté par cet ordre de 

femme, la bouscule et veut passer.
Elle l’implore à nouveau.
—Louis, reste! les petits vont se lever et 

ils te chercheront. Habille-toi. Regarde, tout 
est prit, déjà: Vois comme ton costume e«t 
resté beau!

Mais la sensibilité de l’homme ne s'éveille 
plus. 11 saisit le vêtement tendu, le lance à 
travers la pièce, et sort, en claquant la porte.

• « « • •

T.Vai* chant'’ toujours . inemployée, dan» 
la bouilloire . elle se consume peu à peu.

(A suivre en pag* 9)
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LA VIE FÉMININE ET FAMILIALE

A TOU®

On lira ci-dcaaua la denuàrc partie de U 
• a liât ne qua M. Sylno Larhanté. cktf da TOr- 
■ Keatie eimphomque de Sherbrooke, a pronon­
ça# au Car fl# Marguerite Bourfrova. M. Lâ­
chante a donne cette rauoene aui Mardi* du 
Soupirail, mardi le 13 janvier 1942.

Y1TT*.

L* POEMF «TMPHOyiQrB

^ Suita de k semaine dercièrt)

(Caafértaea prononcée par M Sylvie La- i 
eJiirlté. la mardi 13 Janvier 1942).

Aaalvae de la Danse Macabre de Camille 
Saint-Saëns (1835-1921À

Mais, Hector Berlioz (IS0S-li6f) doit être 
ronaidéré, ja crois, comma la créateur véma- 
bl# du genre, at cela à plus d'un titre. Berlioz
est cssentieÜemont romantique au point qu’il 
“a proclamé l’indépendance de la composi- 
tion... Avant lui sans doute, soit dons les 
lymphomes sacrées et les oratorios, roit dans 
des compositions pour un seul instrument, U j 
musique avait montré qu’elle etaii capable ce 
peindre en réalisant des idées precises à l'aidt 
u’un système d’images, mais c’était, 1# plus 
souvent, un jeu d’esprit ou d’applicrntion tech­
nique qui cherchait à s’adapter à des textes 
religieux. Berlioz y met une fougue de passion 
et d’imagination, une tendresse, une intensité 
de conviction, une indépendance, une person­
nalité en un mot, qui donnent à ses oeuvres un 
intérêt unique. I! a un sentiment profond de la 
nature; il s’identifie par l'enthousiasma avec 
les sujets qu’il traite”. (Jules Combarieuh

La ‘’Symphonie Fantastique’’ écrite par un 
jeûna homme qui ne comptait pas encore ses 
Tf ans, est le type achevé du Poème sympho­
nique. “Elle ne conserve plus de la Symphonie 
que le titre et les grandes divisona, mais 
rompt complètement avec les principes de la 
musique pure et développe, d’autre part, grâce 
au ‘Timbre”, l’élément descriptif et pittores­
que, en visant â la peinture matérielle de !a 
nature et de l'Action”. ‘Paul Bertrand).

Cette oeuvre, résultant de îa plus maladive 
des névrosés, porte er second titre. “Fpisodv 
de la vie d’un Artiste”. Et, l’Artiate en ques 
fcion, c'est Berlioz lui-même. Voici en résumé 
!a description de cette étrange composition: 
“Un jeune musicien, d'une sensibilité maladive, 
s empoisonne avec de l’opium, dan» un accès 
de désespoir amoureux. (On *e rappellera ici 
la désastreuse aventure amoureuse de Berlioz 
avec Henriette Smithson). La dose de narcoti 
que. trop faible pour lui donner la mort, le ' 
plonge dans un lourd simmeil accompagné des j 
plus étranges visions, pendant lequel ses sen-1 
salions, ses sentiments, ses souvenirs se tra­
duisent dans son cerveau malade en pensées 
et en imsges musicales. La femme aimée eîîe- 
mèrr.t est devenue pour lui une mélodie et com­
me une idee fixe qu'il retrouve et qu’il entend 
Tartout*\ Wagner se souviendra de cette ME 
LODIE, symbolique, lorsqu- plus tard, il tri 
vaillera a l’élaboration de son drame musical, 
comportant comme ur de scs principes fonda­
mentaux, l’emploi systématique du leitmotiv.

Les continuateurs de Ber.or furent nom­
breux surtout à partir d- !a seconde moitié

siècle dernier

Fmntz Liszt *1811-1 ISM a appc ri| une heu­
reuse contribution à l’évolution il Poème 
Symphonique. Cependant or. regrette de voir 
cher lui parfois ce remplissage inutile, ce 
beursouffiage romanuque, qui donnent à sa 
musique un tor déclamatoire beaucoup trop 
emphatique. F! écrw • douze poèmes dort: 
Faust, Mazeppa. Hamlet et tout particulière­
ment “Les Préludes" inspirés du poème de 
luêma nom de Lamartine. Il est inve-essant de 
roter ici l’aepect symbolique que Lisn donne 
à in musique de cette dernière oeuvre.

Mus les poeme» de Saint-Saëns ‘ amènent à 
sa pure apogée l'effort descriptif de l'art”.. .’ 
grâce à “cette simuîtamété immédiate d- la 
forme et du symbole”. Ces poèmes sont au 
nombre de quatre: “La Danse macabre (1875), 
le Rouet d'Omphaîe. Phaéton et la Jeunesse 
d^foreille. Le* deux premiers sont certaine­
ment descriptifs, en grande partie tout au 
moins. Et Saint-Se'*ne, à ce sujet, nous appor­
te cette considération pittoresque: “La musi­
que descriptive, disait-il, est Intéressante quoi­
qu’on n’en connaisse pas le sujet. Mais le cliar- 
me est plus grand quand au plasir purement 
muticml s'ajoute celui de l’imagination parcou­
rent, sans hésiter, une voie détermine. .. Tou­
tes îcs facultés de l'âme sont à la fois mises 
en jeu et dans le même but... je vois bien ce 
que l’art y gagne; il m’est impossible de veir 
ce qu’il y perd”.

Et a>int de vous faire er'endre cette mer­
veilleuse “Danse Macabre'*, mettant en bran­
le tout un monde surnaturel, je ne puis passer 
sous silence le nom de Paul Dukas, dont "l'Ap­
prenti Border” touche à cet univers fsnusti- 
< ue où l'imagination régné en maîtresse abso- 
Ijt: le nom de Rimsk>-Korsanov, transposant 
|r mystère de l’Orient, dans un Isngag- musi­
cal des plus colorés; le nom du mystique et 
puissant Stravinsky, de Richard Strauss, 
i ai fois redondant mais qui, dans “Mort et 
Transfiguration" et “Don Juan" atteignit des 
profondeurs psychologiques pratiquement in­
connues Jusqu’alors à ce genre.

Mesdemoiselles, je vous ai conduit à travers 
un long dédale de con-idérations. Je le regrette 
smeerement, aussi je me tais à l'instant, lais­
sant maintenant à Camille Saint-Saën» le soin 
da vous faire comprendre mieux que je ne l’si 
fait et de façon infiniment éloquente ^e qu’est 
le Poème Symphoniaue. Pénétrons donc, si 
\ o«s le voulez bien, dans ce monde surnaturel 
de la Darse Macabre, ce mord# qui semble 
vraiment fondé sur la réalité.

Dans ce moroaau (et ‘ emprunt» ici les pa­
roles d Emile Baumann) “Les morts marchent 
bien sur la terre où nous marchons ils respi­
rent l'air des vivant»; c’est leur soif de 1% lu­
mière qui leur donne une voix pour se lamen­
ter. Parce qu’ils simulent le» conditions nor­
males de l’existence, leur sanglot est d’autant 
plus humain, douloureux, (p. 305). Ce poème 
symphonique date de 1878.

La cause prochaine de la Danse Macabre fut 
un poème d'Henri Cazalis. “Zig et sig et xig, 
la mort en cadence, frappant una tombe avec 
son talon; la mort à minuit joue un air de dan- 
•a. fig at iig at ilg sur son violon. — On an- 
tand claquer les os des danseurs — mais psitt! 
tout à coup on quitte la ronde; on SE POUSSE, 
m fuit le coq » chanté. Messieurs! “La Danse 
Macabr- . (Pour î* description c.f “Les grsn 
ëe« formes de la musique” p. V* Beaumann)

*rtv*n LAéVAJHTB.
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T LM FERA TIRE
Temps nuageux, vents modérés, *ans 

beaucoup de chanKement. LATRIBUNE
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GLALS Dt SAGISSE
La boni» d&n» I affenAr et n*a pa« <Hi

feAruvA.
I.A CHAISStg.
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ROOSEVELT VIENDRAIT A LA RESCOOSSE DE CRIPPS
Le président peut intervenir 
pour empécKer l’échec des 
négociations dans l’Inde

Sir Stafford s’entretient avec Louis Johnson, délégué 
spécial du président qui e*st porteur d’un message au 
pandit Nehru, chef hindou.

Appel du général Chiang Kai-Chck
WASHINGTON', 4. — C'erUint milieux diplomatiques de la 

oapilale américaine croient que le président Roosevelt prête aon 
concours pour prévenir une rupture des négociations entre Delhi 
et ta Grande-Bretagne touchant l’offre d’autonomie qui a été faite 
à l’Inde pour T a près-guerre.

Ima Maison Blanche garde le silence sur les rapporta de 
Chiuifking voulant que le président sera invite a agir comme mé­
diateur entre l'Inde et la Grande-Bretagne, mal» on croit Ici que 
le président serait dispose a accepter une telle invitation.

I^es milieux diplomatiques rapportent, mais sans confirma­
tion. que M. Louis Johnson, envoyé spécial du président dans l’In­
de, est porteur d une lettre destinée au pandit Jawaharlal Nehru, 
leader Indien. A ce sujet, on rappelle que les Etats-Unis aidèrent 
l’Irlande à obtenir une plus grande autonomie apres la dernière 
guerre.

(On laisse entendre a I>elhi que le généralissime Chiang 
KLal-Chek a demande aux dirigeants de l’Inde de reconsidérer 
l’offre de la Grande-Bretagne. le chef chinois aurait envoyé un 
messager spécial à Nehru).

MANILLE SOUS LES BOMBES JAPONAISES
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^erien Le Qana(|a reç0;t |’0ffre
DES J APONAIS . ......
si k Mandalay des secrets de fabrication

du caoutchouc synthétique
( ’est la C ompagnie Standard OU qui est sous le coup 
d’une enquête aux Etats-Unis qui fait des avances à 
des industriels de Toronto qui font partie de la nou­
velle compagnie Polymer Corporation,

L’aviation ennemie ne cau­
se aucun dommage aux ob­
jectifs militaires, mais met 
le feu à un hôpital. — Eva­
cuation de Prome,

(Presse Canadienne) 
LONDRES, 4. — Mandalay, ob­

jectif d’une armee d’invasion ja­
ponaise en Birmanie or^nUle, a 
été violemment bombardée hier 
par l’aviation japonaise, mais au­

dible militaire n’a èu en­
dommagée.

Révélations de l enquête

r*&f* Jft» M,

Pressa Cxna-dienne> i munitions et approvisionnements.
WASHINGTON, 4 — La. standard fous deux se sont dits fort satis- 

Un communiqué dit qu’un hô- 011 Company, du New-Jersey, vient faite de l'offre, 
pilai a été incendie et que les au gouvernement canadien. La question des royautés sur le*»
patients durent être transportés >xrjr ia duree de a q .erre i'us&ge procédés de a Standard OÏL conoer- 
en lieu sûr durant le raid On ae *** procédés ecrets de fabrica- uan* .a fabrication du caoutchouc 
rapporte aufcsi que deux autres Uor‘ ^ caoutciiouc synthetiq x, .synthétique, est Importante pour te 
villes de la Birmanie centrale ont ain-v' Q1^ reNélé -e vice-prési- Canada, qui, tout comme les Etats- 
été bombardées hier, mais que les déni de U compagnie, M Frank A Unis, entreprend un vaste program- 

. - . ■ Hua t- : me de production de caoutchono
Le communiqué dit que let 4 Aux priset; avec la toé qui défend ; ^nthetique pour remplacer le caout- 

•l’évacuation de Prome en B irma- 3landajd Ou a accepté. : y a que.- d importer de la Malaisie ? des In-
nie occidentale, malgré les atte- ^ ** tribunaux. ^ néerlandais:
ques d- l'infanterie et de ravi*- !livTer- ^ 'a duré< dc ,‘aK ^rre' '4  ..... ... '
tinn japonaises : ^ srrr'^ conc*rn*nt Ia fïbrîcaUon

AU JINNAH 
S'OBJECTE 
AU PROJET

Il dit que le projet britan 
nique “lierait \en Musul­
mans au chariot des H in 
doua”.

, langues délibérations
DELHI, 4 — Le comité execu- 

j tif du Congre* pan-indien, repré­
sentant la plus puissante des fac­
tions a qui Sir Stafford Cnpps a 
soumis les propositions britanni­
ques d autonomie, a siégé durant 
deux heures aujourd’hui.

Maulana Abdul Kaîar. Aiad, pné- 
| sident du Congrès, déclare que le 
f comité a étudié la situation au 
Bengale et a Assam et discuté

(A suivre en page 14—3e col.)

^ \u cours de» récents bombardement*. U cApitale de*, rhllippine* est pratiquement devenue unr de
flammes et de fumer, si on en juge par la photographie cl-de*sus, qui a de pense près du bureau de poste 
dans la «ectlon rommernale de la rtté.

(Presse Canadienne)
NOUVELLE-DELHI. 4. — Tout 

an déclarant que le projet de !a 
Grande-Bretagne concernant le 
statut de Dominion aux Indes h 
près la guerre “lierait les Musul­
mans au chariot des Hindous”. Mo­
hammad Ali Jinnah a laissé en­
tendre aujourd’hui que ce. projet 
d’autonomie, déjà rejeté par le 
puissant parti du Congrès de tou­
tes le* Indes ne satisfait pas non 
phia la Ligue musulmane.

Jinnah, leader du gros parti mi­
noritaire des Indes, est lé-»appoin- 
t« de constater que ‘Tentite et l’in­
tégrité de la nation musulmane 
n’eat pas plus expressément re- 
oonnuc” dam l’offre transmise par 
Shr Stafford Criprps dans un effort 
pour enrôler les Indes dans l’effort 
de guerre.

I* parti du Congres de toutes 
lea Inde* a «tégé durant leux heu­
re* aujourd’hui.

CHURCHILL EST 
VIOLEMMENT 
l'RIS \ PARTIE

John McGovern, chef du 
parti travailliste indépen­
dant. réclame un gouverne­
ment qui mettra fin a la 
guerre.

PREPARATIFS 
D'OFFENSIVE 
EN AUSTR AEIE

l>€ ministre australien de la 
Guerre, M. Forde, déclare 
que les troupes américaines 
et australiennes ont adop­
té une tactique offensive.

(Prcsxo Canadienne) 
IŒLBOURNK 4 — Le ministre 

de 1* Guerre. M. Francis Forde. dé­
clare que les troupes américaines et , 
australienne» sont fusionnées en 
une grande armee qui adoptera une 
tactique offensive, et non défensive, 
qui repoussera jusqu'à la mer tout 
ennemi aaser. audacieux pour mettre 
le pied sur le aol australien.

A la suite d’une visite des camps 
américains. M Forde a déclaré que 
as Américains “sont, comme nos 
propres soldats, d'exceUentes trou­
pe* en parfaite condition physique 

•Depuis leur jrrand chef Jusqu’­
au* simples soldats. ce sont des 
hommes dont n'importe quelle na­
tion pourrait être légitimement 
ftére Je crois qu'ils coopéreront 
bien avec notre armée et qu'lia se­
ront vraiment, selon le mot du gé­
néral MacArthur. des frères de sang 
dans la lutte pour la démocratie.”

MORCAMBE, Lancashire, 4 — La
formation d'un comité du gouverne­
ment pour mettre fin a la guerre le 
plus tôt possible, a été préconisée 
aujourd'hui par John McGovern, dé­
pute et président du pari! travail­
liste indépendant.

Dans un discours prepare pour la 
conférence armueüe du parti, M 
McGovern déclare que le premier 
ministre ChurchiU 'est le plus ar­
rogant et le plus intolérant politi­
cien a I heure actuelle” et il a ajou­
té que sir Stafford Ortpps. lord du 
sceau privé, est •'! officier qui veut 
sauver 1 impérialisme britannique''.

' Le jour où noue aurons mie fin 
au svatème capitaliste-impérialiste 
britannique de violence et de vol. ce 
jour-là. nous aurons le droit de de­
mander aux ouvriers allemands de 
se révolter contre i oppression et la 
brutalité de Hitler’’ a-t-U déclaré.

Le clan politique dont McGovern 
fait partie ne compte que quatre dé­
puté* à la Chambre

DEUX POLICIERS 
VICTIMES DWE 
RIXE EX IRLANDE

(Presse Canadienne)
BELFAST, 4. — Deux policier* 

ont été blessé* en voulant briser 
une parade de l’armée républicaine 
irlandaise à Duncanron. comté de 
Tyrone.

Cherchant à mettre la main au 
collet de ceux qui prirent part A 
cette parade tenue on dépit d’un 
ordre officiel défendant toute ma­
nifestation, les policiers surprirent 
4 hommes cachés dons une cour. 
î>es deux groupes se battirent dans 
la nuit, à coups de carabine et de 
revolver. I* résultat fut que la 
bande de membres de l'armée ré­
publicaine irlandaise s’échappa.

EFFORT TOTAL 
D'K I \ LA 
FIN DE 1942

15 miîlionh de* personnes se­
ront engagées dans l’indus­
trie de guerre pour rempla­
cer ceux en Age de porter 
les armes, aux Etats-l nis.

WINSTON-SALEM, C.N . 4 — 
Lorsque les Etats-Unis auront at­
teint le maximum de leur effort 
die guerre, les hommes et les fem­
mes de plus de 45 ans — et même 
les enfants — seront dirigés vers 
La production pour remplacer les 
plus jeunes qui sont capables de 
porter les armes, a déclaré le bri­
gadier general Lewis-B. Hershey. 
directeur du service sélectif aux 
Etats-Unis.

Hershey, qui parlait ici hier 
soir, estime que 15 millions de 
personnes seront engagées dan? 
les industries de guerre à la fin 
de 1942, comparativement a 5 
millions qui y étaient engagées le 
1er janvier. Il a ajoute que l’agri­
culture n’est pais comprise dans 
ce qu’il appelle les industries de 
guerre.

D ici a ce que l’enquête pour­
suivie par l'administration du scr- 

• < ■ ■ t tgrn
n'embauchera pas un certain 
nombre de jeunes essentiels a i in­
dustrie.

On attend le retour de M. 
Duplessis à Québec après 
les vacances de Raques

Les débats vont reprendre, mercredi prochain, avec 
le discours de M. Paul Beaulieu, critique de l’opposi­
tion sur le budget, et plusieurs législations impor­
tantes restent encore sur le feuilleton.

La session peut se prolonger

'du caoutchouc synthétique, lessen- 
i ce d’aviation et autres nécessités de 
| temps de guerre.

Cette décision ne s applique qu'aux 
; Etats-Unis, mai. comme on la dit 
! pii» haut, let mêmes concessions 
‘ viennent d'être offerte^ au Canada.
j f.’offre faite

M. Howard dit qu'il a confère cel­
le semaine avec le colonel Arthur 

_______ L Bishop, industriel de Toronto et
Des Bombardiers escorté* formée par ie gouvernement sous le 
par des avions de chasse nom de Polymer Corporation Ltrrn-
sont allé* ce matin attaquer
le port français occupe par amsl quavec M J *R Nicholson.
I v-_ ■ " sous régisseur d« approvisionne-
les . azis. merits au département canadien de*

N(H VF U R AID 
DF LA R. A.F.
SLR BOULOGNE

'A suivre en page 14--3e col )

M' J< H.Il T E. 
LEADER CCF 
DE L'ONTARIO

Le premier objectif de la 
C< T en Ontario est de cha*’» 
ser du pouvoir un “démago* 
gue réactionnaire et à re­
prit fa^sciste”.

LE MORAL EST 
VITAL AL DIRE 
DE M. R ALSTON

Le colonel Ralston clame le 
moral comme facteur vital 
de l’effort de guerre au 
même degré que l’argent, 
les hommes et les muni­
tion*.

QUEBEC 4 — Le rideau est
tombe sur le premier acte de La 
session de 1942. Les deputes .sont 
allés célébrer la Pâque dans leur 
famille avec la satisfaction d de­
voir accompli. Ils reviendiont 
mardi sur la scène parlementaire, 
disposes a reprendre la tâche avec 
plus d'ardeur que jamais.

Mai* le second acte sera proba­
blement plus long que le premier 
qui a bien dure six semaine: Le 
lieutenant gouverneur a sanction­
ne mardi dernier une vingtaine 
de bills, mais il en reste encxxre 
sur l agenda et des plu? impor­
tants. Le comité des büis prives 
a lui seul en a encore plu? de 
vingt a étudier et non des moin­
dres Le comité des bills publics 
est dans le même cas.

Le projet de loi qui suscite au­
jourd’hui le plus d intérêt est «- 
lui de la ville de Montréal. La 
métropole reviendra bientôt, com­
me d'habitude, devant a Legisla­
ture, demander sa charte Mais 
cette fois on prévoit un débat bien 
conditionne. Les députés libe aux 
de Montreal semblent bien cfc\ dés 
à presser le gouvernement d'a­
dopter leur point de vue IL dési­
rent un changement radical dans 
le mode d administration de la 
ville et ils ont prépare à ce sujet 
un projet qu’ils soumettront en 
temps et lieu a l’autorité compé­
tente.

L'occasion se présentera proba­
blement au cours de la di>cuo.*ion
du bill de Montreal au comité iec 
bille privé*. Le» membres du con­

seil municipal et leurs aviseurs 
seront la en force pour faire \a- 
loir leurs arguments. L’un des 
principaux amendements à la 

charte de la métropole prévoit 
la creation d’un système de cré­
dit urbain, qui permettrait à la 
municipalité démettre des obli­
gations et autres valeurs jusqu'à 
concurrence d'une somme de $10,- 
000.000.

On demandera aussi de payer | 
un salaire annuel de S3.000 au ' 
leader du conseil de ville qui ne 
reçoit rien, actuellement, pour ses 
loyaux services. Notons que cette 
demande a été refusée, lannee 
dermere, par le même comité des 
bills prives dirige cette fois par 
un ministre absent cette année, 
Thor. T.-D. Bouchard.

A part le débat sur le budget 
(A suivre en page 14, 1ère col.) I

(Presse Canadienne)
LONDRES. 4 — Des bombar- 

d.ers britanniques escortes par 
des avions de chasse ont traverse 
la Manche ce matin. Ils se diri­
geaient apparemment vers Bou­
logne, en France occupée.

Un bombardier-chasseur bri­
tannique a survole, hier soir, un 
< erodrome allemand dans le nord 
de la France et a détruit un Hein- 
kel III juste au moment où ce 
dernier revenait d'un raid sur la 
Grande-Bretagne. Le ministère de 
l'Air annonce que d'autres avions 
ont attaque de? aérodromes et un 
noeud ferroviaire dans la même 
région.

Un avion solitaire allemand •

LES ECOLIERS 
S’ENTRAINENT 
U MEXIQUE

causé de légers dégâts au cours ment dans 1 armee depuis que les é- 
d une attaque sur «e s^d-ouest de premiere année font des

Paresse canadienne*
TORONTO, 4 — La CCF de*

'. Ontario compte rédiger aujourd’hui 
les grandes lignes du programme qui, 
ftspere-t-elle. lui vaudra l'appui de- 
1 électorat aux prochain** élections 
provinciales.

Pour L première fo» depui* le.. 
10 années que ce part, exerce se* 

ivinoè ût On - 
ta ri o, a CC.F a un leader poLitiquei 

I* . T ■ îa personne de M Edward B. JôL
Dans le^ écoles du Mexi- aife. avocat de Toronto» ^ le can *
que. les enfants de quatriè- j? P*nl a *iu avo. •e.abone son programme aux point» 
me annee apprennent a de vue de agriculture •! àu travail,
lancer des grenades. croîl ]e con^® recom­mandera aussi l'étatisation de* aer

---------- vices d utilité publique, un effort Am
MEXICO CITY. 4 — Les enfant* guerre Illimité et un congrès natic-' 

des écoles au Mexiq • - , al d licence pour avertir \m oa-
( A suivre en page 14—3e col.)

l’Angleterre, hier soir.

Pas de "Tribune 
lundi de Pâques

Le journal ne sera pas 
publié lundi, et les* bu­
reaux resteront fermés 
toute la journée.

Nos lecteurs sont priés 
d'écouter les nouvelles de 
la journée qui seront ir­
radiées par le poste 
C.H.L.T.

exercices militaires et que ceux de 
quatrième annee apprennent a lan­
cer des grenade? Après la sixième 
annee. ils apprendront, a manier la 
rmtrailjeuse Le? écoles sont même 
équipées pour donner de$ manœu­
vres sur la défense des côtes 

Ce-? formes d entrainement avaient 
commence l annee dermere lorsque 
imposa 1 entrainement militaire o- 
bîigatoire pour- *es aé

_______ les furent quelque peu négligées a-
Le ministre Humphrey Mit- *'■* e en- dec:»-^ 1 r ' ré ta guerre Le présider, i A nia Ca-
chell fait une mise au p<»int macho avait alors déclaré que le
au sujet des conditions exi- Mexique appuyât .s EMt-Unisu j w*sm v mais c •

L'ENEMniON 
DES FILS DE 
Cl i;n\ VTELRS

PERTES OLE 
LES N \ZIS ONT 
INFLIGEES

Les Allemands font )e bi­
lan des pertes russes de­
puis trois mois.

gêes.
qu u pouvi 

i ti>. pour le moment du moins, “dans 
I le domaine de la production” E:

BERLIN, 4 — Le commande­
ment supérieur allemand prétend 
que les Russes ont subi de très

L’invasion de l’Australie 
serait “très aventureuse”

Telle eut l’opinion de M. Van Moor qui croit plutAt 
que le point névralgique actuelle de la guerre du 
Pacifique e*t la Birmanie.

MELBOURNE. 4 M Herbert its 
J. Van Mook. lieutenant-gouverneur 
des Inde* néerlandaise?, a fol en la 
force grandissante dre défenses de 
I Australie renforcée* par les Etats- 
Unis en hommes et en équipement, 
et U dit que toute tentative pour 
nvahlr ce continent serait "trè* a* 

ventureuse” pour les Japonais.
M Van Mook, qui a*cv?t réfugié en 

Australie lorsque les Japonais ae 
sont emparés de Java, a déclaré, au 
cour* d’une entrevue, qu’un assaut 
contre l'Australie se compliquerait

d énorme* problèmes de transport et 
d extension de ligne* de communi­
cation.

Point névralgique
* Je ne crois pas que le* Japonais 

tentent d’occuper PAuatralle t dlt-tl. 
tout en exprimant l'opinion que la 
Birmanie est le "véritable point né­
vralgique" du théâtre de la guerre 
du Pacifique

Il dit que les Japonais vont »e 
contenter de chercher à neutraliser

( A suivre en page 14, 2e roi )

(Presse Canadienne)
VICTORIA 4 — Après, avoir ter­

miné sa tournée d’inspection de* 
défenses côtières de la Colombie- 
Britannique, la ministre de la dé­
fense. ihon. J. L. Ralston «st rt- 

! tourné sur le continent “fortement 
; impressionné par le talent et la 
! compétence ries commandants des 
! unités active# de la côte” du Pacifi­
que.

Le colonel Ralston partira pro­
bablement de Vancouver ce soir, 
pour se rendre à Ottawa, après a- 

! voir visité durant une semaine les 
installations de défense de l'Ue de j 

| Vancouver et de la côte jusqu'à ' 
Prince Rupert.

i facteur* vitaux
“Quatre choses nom nér«*aalres à

l effort de guerre. dit le ministre ; 
Ce sont l’argent, le* hommes, le* ' 
munition# et le moral. Ce dernier 
facteur est. tout aussi important que 
les autre*.”

Le colonel Ralston dit que l’on 
1 peut améliorer le moral en empé- 
! chant les rumeurs de ramper, ce qui 
est du devoir des civils.

Tl dit que pour le peuple les sa­
crifices de tamps et de confort 

; semblent être le* plus considéra- 
! blés et il veut que l’on abandonne 
l'habitude de tout laisser faire par 
les aiitres dans les quant tons telles 
que la défense civile, le travail de 
l'armée de réserve et de défense 
contre le* raids aériens.

Le colonel Ralston est aussi fort 
| enthousiasmé de l'accord complet
et do la confiance qui régnent entre 
les trot* services de la côte du Pa-

M. King inaugure mardi la 
campagne sur le plebiscite

OTTAWA 4 Le ministre du * se rendit compte qu* le service • , , ‘ ‘ homme» «t anTravail. Honorai Hjmpn ey . .
mois <ie 1 année. Cas pertes, dit-U, 
ont etc enregistre** durant up« 
vainc tentative pour enfoncer \m 
front oriental allemaîHi et durant! 
le? opération* offensives alleman­
de*.

En plu.? des soldats tue?, le* 
Allemands prétendent que le* 
Russes ont subi le* pertea sunan­
tes du 1er janvier au 31 mare:—

Bn vertu des nouveaux <S«crrt6. un Q** du «en aux qu'ur z.s^c^ons.TîfiT'à^oM
'T. renare ser-. j___ ___._

cheîh déclare qu'en vertu du Ser 
vice sélectif national, les ouvrier? valent rendre de grands sendee* 
agricole* essentiels pouvaient, obte- dans industrie de guerre, 
nlr un a’ourn«n*nt indéfini mai? Ost a-»r> que fut commencé le 
non pas l'cvemption du service mi* système d'entrainement dam les é- 
Iltaire Le ministre dit qu en certain.^ &>'** T. est co dent que école ne 
endroits une mauvaise Interprétation produira ivu^ de soldats aussi rapi­
des rê«4ements à ce 5ujet semble *’ê- Amenu ma;,, elle préparera la base 

■ tre généralisée Apparemment, l'im- à ; entrai;.oment plus tard, d'un mil- 
pre&Rior s'est répandue que tous le? ^
fermiers seraient dorénavant rivé». Au surplus, on Juge que cet entral- 
à la terre nement dans les éooles ne peut faire

Cest mardi prochain que le 
premier ministre King com­
mencer# s# campagne a la 
radio en faveur du plebiscite. 
Tous les chefs de U C hambre 
le suivront dan* rette cam­
pagne. Le chef conservateur, 
M. Hanaon. M. J. C’olduell. 
chef de U C. C. F. et M John 
Rlaekmor*. chef du groupe 
de I# nom elle démocratie, 
appuieront M. King dan» cet­
te campagne pour qu’il soit 
répondu ' oui” à la demande 
formulée »ur le bulletin du 
plebiscite, à savoir; "êtes-voua 
f*i faveur de décharger le gou­
vernement d engagements an­
térieurs qu’il a pris, restrei­

gnant le» méthode* d'enrôle­
ment pour le service militai­
re?”

On dit que la grande majo­
rité des deputes ont annoncé 
leur intention de faire campa­
gne pour qu'U soit répondu 
oui à la question. On s'at- 

tend par ailleurs à une fort* 
opposition de U part de U 
province de Quebec.

M King parlera mardi soir, 
M Cardin, jeudi, M McLar- 
ty le 1». M. Hanson le 20. M. 
Cold well le 21 et M Black 
more le 22. On croit que le 
premier ministre prononcer «n 
autre discours à la radio le 2s.

homme d àco militaire employe prin- geand nombre pourron 
clpalement A un travail agricole le '***• r,or' seulement dans 1 armée
33 mars, cü mi* dan* une situation mal* sus?; ailleurs.
pr.- icgiec mal* n'est automatique- ---------~v----  —
mentexempte de rien. Cette disposl- UNE ALERTE 
lion es* entrée en vigueur le 23 mars attY A VTDXIc:

Un ouvri r agricole qui reçoit cA ^ A i\viLJfso 
un avis de *e présenter pour ser A CALCUTTA
vice militaire ou pour examen mé- ; _______
dirai, souligne »* ministre, doit en- l (Presse Canadienne)
cora *f conformer a cet a vis.

| L’homme appelé doit écrire au re- 
: gritraire de division, qui lui a en- 
I voyé son avis, *>ut comme il fal­
lait le faire a'ant l’adoption des 

! nouveaux règlements

CALCUTTA. Inde. 4 — Uh

au cours d’engagements aériens, 
2ûO avions détruits par les batte­
ries de la D.C.A.; 605 avions dé­
truits au sol et ilO avions abattais 
oar les formations de l'armée.

I** haut commandement dit que 
’’aviation nazie a attaqué des ob­
jectifs militaires à Mourmansk et. 
■ ndommagé un navire marchand 
ans le port.

Le commandement rapporta qu*'
communiqué du gouvernement du l’activité s’est accrue dan» le sec 
Bengale d t qu une alerte au:< teur septentrional du front at quo 
av ions h ét- s >"nce ' cr dans la les Russes ont exécuté des attaques 
région de Ca eutta, m 1! ajoute isolées dans le bassin de la Donet* 
qu’aucune bombe n a été lancée et le secteur central.

ENTENTE SUR LA 
SEMAINE DE 48 
HEURES AUX E.U.

eofiqu*.

Joyeuses Pâques
A lecteur», à see annonceurs et à ses
cliente, la “Tribune” eet heureuse de sou 
haiter de joyeuses Pâques.

WASHINGTON, 4 _ or » rap- 
porté de source autorisée* aujour­
d’hui que le gouvernement tente 
d obtenir l'opinion dee chefs ouvriers 
sur la possibilité d’obtenir une en­
tente volontaire pour une semaine 
de trawal ^ U n ^ heures pe v 
maine. avec salaire régulier, dan» 
les indii^t.rVe de guerre Am F*ate- 
vmis.

On rapporte que de* officiers du 
gouvernement prennent une part ac­
tive <Mn* ces démarche» pour en ar­
river à une entente entre les ou­
vriers et les employeur», ce qui au­
rait pour but de faire cesser la con­
troverse qui s est élevée sur la se 
maine de 40 heures e* empêcherait 
. Adoption par le congrès d une légis­
lation <y|vrier* de restriction.

La Standard Oil alimentait 
l’Allemagne par le Brésil

Le comité d’enquête du sénat américain prend con­
naissance rfes agissements de la compagnie avec aea 
compagnies subsidiaires de l’Amérique du Sud.

WASHINGTON. A — La séna­
teur Harry Truman <démocrate du 
Missouri) s’est, objecté à une re­
commandation du secrétaire d’Etat 
adjoint A. A Berle a l’effet que le 
gouvernement américain pulave, 
de quelque façon appropriée”, ex­

ercer son contrôle sur le* accords 
commerciaux internationaux des 
subsidiaires que les compagnies a- 
méiicaines ont à l’etranger.

M Bejîc a f?iit cett** proposition 
après amtr témoigné hier devant le

nom lté sénatorial dlnveatJfatAon
!que la Standard Oil Company n a 
pas cessé de vendre de 1# gaaolln* 
aux lignes aérienne* de l’Axe, tant 

tque Ion n’eut pa* pris des mesure»
1 pour placer sa subsidiaire brésilien- 
j ne .sur la liste noire du département 
d’Etat

M Berle et M William La Varre,
chef du bureau de* république* a- 

1 méricaine* du departement du - 
commerce, ont déclaré hier que l* 
(A «ui\ e an r*fa 14—4a ) J
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; Intermède M ^ ca..

146—I>r5 je Mi t .
2 00—SymphODi Hour. C'EK*
ioo—ne *i r b» id, cbc
3 30—C.ifnp jg Cai^n'
4 00—C ab Ma nfç - Bi le Nf’.wr
5 00 ■ Oemictneo + h « logs. 
•>.30-- Imprrî si^L? b (.»’♦' t'B

6 00—L'Heui t du CWASCOle 
«.IS—CBL News
SiO—p.ug Vogue
« iè—Cnaiiboiinetiei
?00—Les nouvelles loc*ic*..
7 05—Mélodies populoire^

8 0O~r: o;rAjnjnt de .* Clé d Aabu- 
innce sherbrooke &. Stanstead 

8(>a LKS MAfTRfcS PK LA 
CHANSON.

8 30 Inner sahctuir Mystertes
9 W-Fred Allen MoCoil-Frontertc ( 

1C ,k0— BalStJo Anglaites.
11 OO—Radio-Journal en anflat ' 

«CBO.
U ii—Britain âpeaiLs CBC
11 30—BBC Nev^ree! CBC
12 >—L *‘lc prêche F’crmf'Jt

7.J6—A i'ombre dt la enl>;.\ gam-
niée.

7.4ô—Nouvelles Ül.ivier.
7.60—Intannede nusi cal - CBC.
8 OO—Comme:*:aire. sur tes Nou-

veil es par W1I&4Ml WCodside.
8 85—Avec .e. Tiuupci ei1 Angle-

terre. CBC
8.30—Studio pan.-
0 OO-nMeloc et b>- De MeLor. 
9^0- Drama 

: 0 00—BoC Be ; '
10JO--LuHï: Ranïaie. .
10 46—Teddv Pove

11 OO-Rad.o-Journt- 
iCBC

ILLS—Panse.
1Î00—Heure précisé. 

rémission.

son Orenee-

•n anglais

Fin de

SYMPHOmTE
Dimanche a ( H LT. 12.10 a
12.45.

1* premier programme de fej 
>ere S YM PHO.VETTE seta pre-j 
sente aux auditeurs de CH1.T, d:- ! 
manche après-midi a 12.30. SY’M- 
PHONETTE met en vedettes plu- j 
sieurs célébrés musiciens sous la 
direction de Maestro Michel Pias- I

SYMPHONETTE. une preset»-| ttnéma de Pan«.
talion rie Jean-Paul Perreault’______  ______ _
plaira mûrement aux amateurs de î
musique choisie ; teils. de musique et de chtm.

Y le programme poui- di-, 10.56—Nouvelles prançauses 
manche li.DO—P-og Majors
Sonate a 'a T are Beethoven UJ0—Les Joyeux rrouhadour? 
Toréador et Xndalouse Hubins- Colgate Paimolire. CBC

tem i 12 00—Heure ensolelLee
T/H rondei e De Aqua 12.30—Radio-Journal français - co.-

J
# Bernard l^neret ( rêU rte Scbu 
KEN \DK‘\ film nm un amour de

DIMANCHE. 5 W R1L
* 00—CBC Ne* j
8 15—L’Heure du Concer* CBC
9 00—Commentaire > ir les Nouvel­

les m anglais. CBC 
a 15—Deep River Boys. NBC 
» 30—Word* and Music. NBC 

10 00—CBC Nears 
1005—Programme Musical 
'0.30 —Causent CBC.

3 4>—Intenréd M iucs' CBC
11.00—Plymouth Ci irr Sen •e 
:300—Les nouvelle^ de ia BBC 
’ 2.16— t'h/.r • ?*«•*
• 930 ^vrautoone- */*
11.46—Nouvelles franç-^e#
! 00—Trio cF Conce-t du OhAtesu 

Frontenar. aous a direction 
de Romeo Labbe.

! 30—Lee liObb.,
1.06— Musique <F> rteux temr*'. 
316—Novatime 
230—Aiohm I.and 
2 46—Here Comes * ** ■*

*
ohestri CDC

4 30—Da:>c» M - r 
8 00—CBc Neva
8Œ—Tunes for To- De- NBC 
>30 —Heure des Va*- 't< Mlle^ 

Couture et leurs élev*-*. 
s 00—Las pian^tea concertants.
Ceat a TV ^itcrsiky que .es 

\Mm ooncertar/^ consacreront leur 
pregrauum* de dlmnnche 5 avn 

grand conkpürP' at iq1. a W 
jask. ie 36 décembre îg40 e‘ mouru! 

4 fVtersb-.rg > 6 ' o* embre ;30o 
B»er. quâ demi fiançai ptr se.

■ nflèLresft ies ooesdentaut loi tou- 
'oun oonatde'é comme le r^sse typi - 
oue. Comrre tous tes s.a*.e? il reçut 
aî'ja dtooouragfemejit • e ’.a part <* 
a Fra-.'»

•or apprécia * ’on ce 'a m «- 4. .r . d s 
prée w propres par;’.* J aunf •» 
mmkrjft qui Yer• du oocur. *v- 
prtzne une u’jf uv te profonde, corn - 
•ne oeite de Qe «c 4ua s4 :‘ne- 
vierta de '^omn^ inoder"^* ak>u-
a.* ia r.afur» p*.-r «j# -vrc

Bel tant tour artifice dans ses com- 
pflBtione. sait y me'L~e une r.ote 
va me’anco . *- or. v re • a u/lt s 

tour une ér otioc rur. -u poème p-ur 
et ampW' C ?er sppbq»^ 4
• A

ont diar.gr* to*. -» <angage. 
Dimanche sc>i., ce 6 90 “ee g ‘ ?

v«b as Pu
Ms.Tje! Rotado* . et 4- ? Lad

intarpréteror * ^ p èces sui-1
NSintes

1—Oonoerte - PSotsak 4 .* ma
niène de Toh*..- '^' d* et * 
RoohtnarjkKf

3—Ctosj** de M r'u or..* Or* de te
ruite ' Caeee Noise- e .

3—None but the ,oi*ely heart

Le RogSignoi e: te Rose 
Korsakoff.

Simple Aveu

R.msky-

T'nome

I l NDL 6 AVRIL
736—Ouverture. MenUon de*

principaux programmes d': 
jour L'Heure précisa

7 36—Ouverture Mention des
principaux programme d 
xu.it L Heure précise, 

l Rad2o-Jourr;a- en ?:ançi-s- 
7.46—î a pnère du Matin. 
ô.OO—Rad-Jougnsi en *nglaL:

<CBC 1.
8 *6—Organ Munie
8 i0- Morning Devotions
8 46—A to Z m Notait' .
9 00—CBC News
9 05—Breakfast Club NBC

10 OO—Proçràimr.e de la O'* de Pu­
blicité Mb mm 

19.16—La Rûche Ménagère.
10.30—T'n Amour comme le Nôtre 

Buanderie Nationale.
!0.i6- î>ci Neuveües Prançj^i
11 30—Le rroçraxmne oc te Cle. de

Pub^Cite }JM£v::s
il 30—Les Joyeux Truubadours. CBC 
: 90—L'Heure Snsolelliée une e 

mission de rmselgnemen.
commercteux présentée pa: 
q .e’ques marchands locaux

î .* 30—Nouvelles françaises — |
Colgate Palmolive.

Musique en dînant.2. U

«!5—T* V it-Alphonse.
430—RO A \7-tor FV 
7 00—Le Tno Ljnque

Casse Toux • Rhumes • 
Ironchites • Le Grippe, etc.

*)—N rv*j r !]€S en CBC.
1.16—Farm Broadcast.

30—Home Folks Frohr
1.45— M1; * r- Styled f or Y ou.
2 00—La Metairie Rancour:, CBC 
2 15—Chansonnettes, CBC 
2 30—Ans de Décée
2 36—Intermède Musicai 
2.4ô—Programmes Mason#.
3.00— L'heure de la Gsiete.
1'.H)—Bulletin de Nouvelles, CBC. 1
4.01— (. auserie, CB( . 
i î >—Tropical Moods
i 3«y-( jb MV’nee, NBC. 
x 90—Sur le? Rayon*.

•O—Frort Line Family, CBC. 
>.13—Chansons pour tous çBC 

tS— Nouvelles Françaises.
6 15—RacL;-Journal en anglais

ICBC»
e ,0—;« enans poputeiree
8 46—Chansonnettes Françaises
7 30— New’br Idge, drame, CBC
7 4'»—Nouvelles: Oliver Er.rg.
8 00—Les Amours de T'î-Jos
3 30— Concert :n Miniature
9 00—Mj^c by CaW^. CBC 
9 .30—6ongs d the World

10.00— Orchestre ét Soliste.
If* 30—Pon Turner's Orch., CBC
11.00— Nouvelles du CBC.
11 > —ï-*s Voix d'Angleterre, CBC
11.30—Nouvelles de ia BBf
12.00— Heure précise. — Fermetu-1 

re.

MARDI, 7 A\TUL
7 36—Cuver t urc. MenUon des pra- 

apaux programmes du jour
7 JO—Radio-jcimal 'rançais CHLT
7.46— Prière du Matin
8 OO—Radio-Journal en Ang.aia

‘CBC).
515—Musique d orgue, CBC 
8 ;>0—Morning Devotions.
8 46—A to Z in Novelty.
9 00—CBC News
9 06—Breakîas'v Oiub. NBC 

10 90—Programme Masor. s 
10:V-LA RUCHE MWAOHRE. un 

programme pour les dame* 
des Cantons de l'Est: une e- 
mte^.on de reeeres, de eon-

gate Palmolive
12 46—Dick Leibert 4 . orgue 
l OO-CBC News
I. 16—I/es Mémoires du Dr J.-O.

Immbert.
130—Home Folks F^ohc
1 46—lie Trio de IHOtel

York. CBC
2 00—La Metairie Rancour*
215~Chansonnettes.
230—Avis de decee 
2 35— Ir» termède m us»ca ’
2 45—Prog Maîor*?
300—Lhe; r de la Gaie te 
4 00—CBC News
4 03—How Freedom Work* Cause­

rie. CBC
415—La Vo x des Tropiques 
430—Club Mausee NBc
3 00—Causerie.
5 1>—Chansons pour vous. CBC 
530—Fiedler Conducts. CBC
5.45— lies Nou*, elles Française^
6.00— L'Heure du crépuscule. 
6.15—Radio Journal en anglais

i CBC).
6 30—Chanson* anglaise*
6.46— Chansonnettea.
7 00—Nouvelies Luca*e:-
l 06—Les aielooiea ce l'heure 
7 16—Récital de Piano. CBC
7 30—Newbridge, Drame, CBC 
7.45—Nouvelles: Olivier Enr g.
8 00—Friendly Mx x, CBC
8 30—fc: l’on < hante — CR
9.00— The Sophisticates — CBC
9 30—Françote Roze*. diseur. CRC
II. 00—Radio-Journal anglais (C

BC).

f ort / et Ulian Harvey dans * SE- 
>chubert. aujourd'hui s l'affiehe du

(R.)

11.15—Mélodie Nocturnes.
IlJ0—BBC Radio Newsreel, OBC 
12 90—Heure précise
12 01—Fermeture.

MEMOIRES DU 
Dr LAMBERT

O doux printemps.

La acer.e se pasoe dan* un nUagf 
du bas de Quebec, à te fin du siècle 
demie- Figure*-voua que notre
nouveau ieune notaire Ipierm^ 
Montpla sit <'était chargé de monter 
a fameuse pièce de teu le notaire 

I>atencette Ce chef-d oeuvre dor­
mait depuis 30 ans dans une voûte 
parmi de vieux daviers. Blicmie 
Mortr>Ai*;r l'avait t xhume et aval* 
demandé 4 Evsuj;. .me. ;a fUle de feu 
le notaire Lalancette. de remplir 7e 
premier rôle 4 .tes côtés. L* pièce, 
un drame Ivriqur de genry hybride, 
v intitulait O DOUX PRINTEMPS

Malheureuamesit. te jeune Evar - 
géime a.a.*i U: * et tan: répète 
quelle en perdit 7a .oix ie matin 
du grand jour Qne faire** OORtmenl 
is remplacer’

QueLe eaf *4 suite d# œ récit? 
Vous le sauree en écoutant ce* «pi- 

*de de MEMOIRES DU DR LAM­
BERT ce* apres-ni id., de i 15 a 1 30
heure

• Scene extraite rie ••IIK.HW \Y WEST ' grand fUm clramatiqwe 
«iui passera au PKI MILK de demain a mardi ( rM I hktoiri ri une 
jeune épousé qui s aperçoit que son msn est un devalteeur de lan­
gue. Elle doit le «mlvrc a travers une serte d aventures au cours 
desquelles il tue deux policiers. Bienda Marsliall « t \rthur Kennedy 
tiennent les principaux rôles • ARIZONA BOl \IV réunit rea 
vedettes de la calopade Buck Jones et Tin» IMcCov dans de pjlpiian- 

aventure* a IVpoqur ancienne, l’ne comedie. des dessins animes 
et 1rs dernières nouvelles complètent le programme, (R)

• Jack Oakic. Beitv Grable et Vie Mature dans une seme du film
* Song of the Islandi'* qui pretsd affiche aujourd'hui meme au Gra­
nada. en programme double awrc Robert Stack et Ann Rutherford, 
dang ' Badlands of Dakota". r.

i oe- 
1 <•- 
1.38. 
I J0-
' 44
:eo-

: 10-
- oo-
3 Jft- 
4.06-

POSTE CKAC
(730 kilocycles).

SAMKDI 4 AVRIL
•Nouvelles 
• Bett; fies-H
-Cou a de bourae.
-Orr d« concert
Q it Golden Gat# “B- 

•L« quer: d heure du coml- 
»#• de» oeuvre» catholique» 
Un peu de *out.
Bru»h Creek Fo'.he* 

-Btjitet’n dee feririers. 
-Serenade.
F O F P4tro • CB?

-Programme (CBS*.

4 10—Nouvelles et CKAC • * r
4 It—Matinée at the Meodau-

Brook. CBS.
4.45—Les événometna eociaux.
S.''O—Symphonie.
«On—Variétés musicales.
é.l t—Chansonnettes
4.J0—Le sport aujourd hul.
ft 4—La pîé'_e du Jour.
é 4£—I.e» nouvelle» de cfies nous
7.°0—Injage» de tuerr#'.
',20—Radio Petit-Monde.
5 00—»(ïuy Lombardo et ses ‘T»e;al

Canadians .
*3*—T-a veillée du
0.60—Orchestre et chant, o itt—CAC musicale.

V* 00—Orchestre.
10.3—Chansons. CBS.

Bd.

■ » • • • « •
Demlert 

reprèkentiition 
aujourd hul

■ a « a a a

P
 Au nourexu ihéitre téaarr. «ou» ir»
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S CX)M MF. N CAN'T DEMAIN POl R TROIS JOURS

, GRAND PROGRANfME SPEC IAT. DE PAQUES’
DE L'A VEN Tt RE! DE L EXC TT AT IO V! DES FRISSONS!

P (*'J aimerais mieux t abattre d ime balle.. que te voir aux brafc 
• d*ua cuItp! j

Le plus ‘*rr ? an* de tout !es monstreal Une dynamo vne' * »
Diabolique Mvetifîan* ÎX)N CRANKY Jr den* MA' MA DK 

MONSTER a-.ee Lionel Atm 1, Ann 'éagel, FravK A’ber!•(.'’ •
S Htnds. AJOUTE. T.a brigade de '& Jexinesee eu parada de k • *a.
Le carne ai de m inique le plus a»’. «V la saie'" * ZIS F' «M F AH 
avec Grar^ Her»». Mary Hr al y. Peter I4nd Havre. Bennv Pv-ibm. -V'*. •* 
•lallaghcr. EXTRA 5? O LP IK R.« IN WffJTK rn Tr.-hr. o;.» « \\
Orr, John Utel. E’ranor Farker. THE SPIDER RETURN . I'rrnlc- 
rea actualités irond ales.

A WARNER 8ROS. HIT w îh

BRENDA MARSHALL II URTHUR KENNEDY
OLWE 6BADM • WMUM UMDHÎAN • SUM SWMEWUi

— AUrmettoti apecUletnetit ajoutée —
TONNERRE dans louent tiubulent:

L hl» s re re ré rée à ) écran 
quand car trois de la galopade 
partent en guerre contre le* 
maraudeur» hon-la-ldt de 1A- 
rtsona
• LES ROUGH RIDERS ’ dan*

“ARIZONA
BOUND”

mwee Burk JONES. Tim 
McCOY. Raymond HATTON. Lu An a WALTERS.
D*nnui MOORE. Ralhren SHELDON.

“MAN I CURED . une comédie eshilarante aveo Leon XrroL 
•'SCREWDRIVE’, dees animé# en noaleurs 'Sfranne.' than rtrtinr

Dernière» a tuaütén rnondlairs.
■ ■ •

tEl IU.MO\ m; l.A •'IH/Bl >/ ’•

FIANCÉE DE MARIN]
par Pierre DHAEL

< Régirodlarttea aoterlaée per la toetété dee Gena 4e Le4«reot.

No •
Fidte n eat jw.* te mot. mais 

r# aoir j «i Uh’Rnnr d>ir. our*.
S v»ut m» u mr foimer M\ii.

—Oorntn^n* j vous dev# ne»
,j« peux une expL* 

cation de cette conduite 
—4L» ejcî» ica^lon ter» britA e > 

eoug pr&rUmz.
AOm

•C'est que je ne tou* time p*« 
•• ne pen t vcr it Aimer

491 eWteit rmi. pmi» nepnva-
wurtau aucun beeotn de m* )e dirt I 

—Comment ?
—Jt ne «us pas une fille*te q il 

ae iaiAM abuser Vous vous dé­
fende* mai. DtelHeurs, vous ai-je 
demandé de m’aimer?

Tl rtcana m«! 4 l’aite. ▼exé. 
A/O"' a ver tire dour^ir ex- 

» réme et d1* asm-

péemant
- .V -.'oua a*fr.e pourtant ..

-VIMarte, tAiteS-ymui’
Je rou* aime, et r est te pré- 

rr ér^ toi» qvjr re mot s échanM 
de mes îèvree

•Je ne peux poa voua enrer- 
d*^* je ne pr.;x pas, le ne fjia
pas iibre’

-Oii r sais tojg tes Jeune» 
gens or,t dea histoires embroui.- 
leea te croyant e’tgag^ alor» 
q r n en es* rien e* qu'on æ mo- 
q*ie d’eux.

- Non. Viviane, ce n ee*. pas ça!
—Je ne veux rien en terril ta 

re ve ix pas de confession; je m# 
charge ne notre bonheur A tous 
deux O sera magnifique .. Je 
luttera! Je tenrièvrrai des monte- 
ir'* I*1 vous attendrai te
tempr q»j1.î a» td*» ija «n, deua

ana toute te v%t ..
—Je dote rrr* expOquRr F 

vous aae’ire ,..
le fil auMeoir a»ir un f»u- 

teuC de rotin à côté d eüe
—Allons. Jacques. porkmx

caimemenr
Ma,> lui &etai' rtooatel; *e 

Ttrjche rut un pL anvrr Ailait-U 
donc ae .ajoer dominer comm»
un enfin*?

—Viviane, je rou* en pre vmj» 
n êtes pas dans votre rdie ce soir, 
et voua m* deç>iateex un peu.

—C eet tout ce que vous trou- 
w. 4 répondre 4 mon ardeur, 
mon élan *incére^

—Ne parlons plue te poui en 
pne Des mots \-oni venir qu »î ne 
faut pav prononcer et *rie nous 
regrr * terlona sûmner.t .Ta ne 
pe Ji donner ce que n al pas 
rtsna te cœur.

-Oh! oh’ oh*
la jeune fille cacha aon kéi vî-

•*** dans æa mains
Lui souffrait d ^re bru ta'., 

ma.* kl se gardait farouchement 
d* toute faiblesse H s exruoa de 
prendre ronff

- -Oomain. noua »*ona ém ex- 
errteep d écote 4 feu Je dote me 
lever de très bonne iwiife

Viviane était belle jorie-ise eite 
rétro*n*a son calme pour deman­
der comme si rkn ne Bétail pos-
Rf

Où f*rm’ vr>i|g rea t#r.«
T*^»aqi»e nr*,ir or .e'ii R

wü avm dee jumtlles voua
pounéx voir hisser le pavillon 
rouge à bloc

—Voua altet foire jn tapage
infer na : ?

—Toute une division Trote 
ruirastey, 4 :a fois O sera un 
tonnerre effroyable I

^uel aéra votre pootc,
—Baigne-chef de la -oureÉte 

quatre bâbord, répond! G tt aver 
in peu d’orr^éil et de supéno- 
rté

—Aîora. bonaoir* Piteque east 
pour eervtr U France, allez vota 
reposer, Monsieur i rnoe-giv 
Je penserai 4 vous demain quand 
te canon grondera E* pum oane 
rancune. Mai* ce smr. vous a- 
'^z etc odieux! Un méchant ota”? 
«yentnr voua lé diale* vous-même

-Fît encore, vous me fla^tet un
pé’i

J en ms sûre
Us se quittèrent, ainai. trè» mé- 

ronten:s l'un de l'autre, e? po-ir- 
tan» penoant î un 4 l autre.

vif

Trouartor pet ♦ marte <v te 
r’otte pof*ant avec fterte «n 
col bleu et son pompon nr*re. 
frôlait avec aJtegreaec et reaper2, 
des hottinea vernies, en telT.ant 
un refrain de Lorient.

.\Lons. ouMe! Fini de briq’»* 
W souliers pour 1* nœr? fi» ig

—Ooot-y pour aujourd'hui ou
pour demain? dit un autre 

la seconde d aprèr Trouade»*, 
ordonnance de '.enseigne Monl- 
grand. frappait à te cabine de ce­
lui-ci

—Cinq heures moins dix. mon 
Rgu tenant»

On..« Eut!...
Morel ..

Ran de cet ancuak r order. ■ 
nanoe entr ouvrit la porte, gua. a 
tea Ghauoaurea à !'intérieur, puis 
•e murmura à lui-même 

*'Y «oit de quoi y retotmve a 
e theure

IM ooBjp de tefftet .. TW» an• 
tee

-Gcoutte-toi. mon flou! Cas*
iappak' ..

Au ftelop *oue te» matekes
couraient œ »oua notés œ ohJ- 
paier.- leurs bérets, aenvoyaleni 
dee bourrades iorruaes blairiAnt 

tou» tea patois de Bretagne 
On m faire rtea ronds dans 

lean’
Ttetni-t/wir. tea gare 
•Hop! Un haut UWit te mon-

ün tIpjt quartier nsaBre ré­
sonnant cruiit un ordre

—Quatrième série . Am Bb- 
sarPii.es!

JoorJea Montgropc êjr&it niai 
dormi

Eu rentrant, à bord, i avait 
trouvé une lettre bien courte, 
dont les termes toUfchanta la- 
▼aient poursuivi dan* ses rêves 
comme un remonte

Pauvre Colette! fi 1 aimait 
pourtant ! (Tétait crust de 1 avoir 
teussé* M l^ngtempt mm nou- 
reltet?.!

Trcr* fine très intuîtive elle 
devait deviner. elie disait éentir 

qu U voulait ne pas se dire a 
lui -même î

Le petit visage pens* sérieux, 
rovlnt 4 son souvenir...

La pram ter sa’r où M lavait 
rencontrée, * é-iait fou. grjte... 
B*, rnaintenant, U éprouvai 1 ** 
sentiment po*jr une autre!...

—^u avait donc Viviane pour
1# aérhrir* sÉnx!‘, Plus de piq’isnt 
peut-être*’ Une triomphants 
fraîcheur «te blonde^ .. Comme 
œla sembla b trcrjpte’

Odette était aa fiancer Quand 
* avait voulu M tirer a lui .von vi­
sage pour aoe4ter d un ha-srr 
teura sernienté. i! .«* rappriait 

ai; grave, presq e timide p** sa 
physionomie c’iamianlr. cdmdte 
aî. d'intJnct. eite avait (tevitte tou- 
tee tes Inquiétudes si. toutep les 
peins» de 1 amour. Kn ie rtegs- 
géant te plu» gentiment powrtbie,
•lie avait accompagné f »» rpt d
d un sourire al tendre k\ délie tel- 

fe-1' '* 1 ’■, q . an reviOAli

10 45—1^ Journal parlé.
1 Horsolr !*• aporufa.
11.10— Orch. fia rtansa.
12.“0—Nouvelles.
K'.fû—Or. h. rte danta.

1 2 55—Nouvallas.
1.0"—L heure — Fin des êmlaslon»

DIMANCHE. 5 AVRIL
7 30—Sar\iica d» Pâques 
l 0—1.« guart d heure de FOra-

Loire
I l à Profiramme apécial de 1*4• 

que», CB8.
«0.00—4ir»apal Service
10.20— M-ma» he n u»>cs!
11.06—Mlleat e m ATr.erican Mu- 

a.c. * BS
11.10— Mu uia et bulletin d n- 

format ion.
1J .4 . — Alorties capiteuse».
U’ - —r aura do 1* mélodie.
\ I*. 15—Mcde «t fcuaique
12.20— Lee an ateura d» Ken Sobît.

1.00— Mus. ce le.
1.15—Le bon perler frençeta 
1 20-_K< oie de rnualque Merresae.

! 'heur* catholique 
„ 0 U «trld s Most Honoured

M JSir
3-00—î/orch philharmonique de 

Ne*. York CBS.
4.30 — T1 « T>auf« thet refreehee.
5.00— The Family Hour.

é. 4k—Alfredo, 
f, 00—A t ho
é JO—The Hinging Aaaabor d 
» 4l«f M iiouv«ll«e de ches noue. 
7.00—Image» de guerre.
. 15—le1 s*, ei.u ■«' du peuple. 
7.30—Jo*cn er Josette.
7.41— A Cto • r.
8 00—Qucfftlorineire sur e bas*-

bal».
2 15 — RolUnd Bédard et aes chan« 

e-mî».
8.25— Nouvelles.

(A suivre er» page 14)

DANSE
Tous les samedis soirs au 

Masonic Temple rue 
Mont réal

GIZZ i; A GNON

et won orchestre.

ggric^gsgragïeaeap

UjRflNRÛH
! CtemmencajTt aujourd'hui 

pour quatre Jour^i Samrdl 
dimanche, lundi «*t marri*. !

iT
' ....... •ai”u

“IC 1

JT

BETTY GRABLE 
VICTOR MATURE 
JACK OAKIE

$0*6 offte
/SiANDS

1R0NU MITCSUl * (((Kl IUWH 
HUT SHIEIT • IIU HITTU w 
MUT Of [KS îrt I» hji) llnmiir e ^ TJ
• ÎOth CIMtUI».»e* »ICTU«I -Ç'-vl

arv Not vEix» chvnsoxs
41 traction aintHée —

BOKJIT STACK ANN RUTMOftO
NICHAIIO DIX FRANCCS FARMfR 
IWO CRAWfORO HUGH HERBERT 

ANDY DIVING

DERNIERE* ACTUALITE*
Le f «iidt de raeeee. fl y eer» r«»re«e»tariea eo«tfTn>Hla 4 partir 

de l.aa Zrmrm p m.

pint
qa!

fer.

encore iémoUon proéortete H**, 
éLe écrivait seulemerit. “La rte, 
pour mol, c'eût voua!’

H répondrait demain et ne re­
verrait plus Viviane. Mate 4 pré- 
*«nt. il ee dri’ait 4 d autre» pré- 
oocupationa.

U enfila j* vaaie. ixAioia te 
ceinturon réglementaire paaoe 
eu carré de» officier» pour ava­
ler. en maugréant, un café hier, 
trop chaud, et gagna 4ea oaca 
liera qui »é muitlpliatem. v«rr 
biobte» 4 de» écMtea dure»;
U arriva août ine iroppr 
a ouvrît gv«c un rraca» pe 
raine.

TTne voix cria.
- Fixe*
Api fh it nétalk teemert 41# >»

TVMgne*.. U e» tro’jra dar» un» 
chajnbre deaigy une chamftw o« 
volé *-rêr haaee de pîafond. oq 
de :x canon* prnr.^m^ « a joc-
geelnri' céte 4 côté

Te long fte< g^onee» jiterea te«
e^rvanM étatei t a te .r jvjafe. ta­
on/. xyjr.tj l» main * i bmvneA 
pour le .sahit.

IVpo» • f'^nnvenrta temte
grand

n» éUteni tret» treae vtaa
q.;; R rn faîaevent piua qu une. 
f^Hte fie la tr^reite d/>’jbte. qui 
aJla.t knrer Vi>tee* gêantew, 
pour apprendre 4 mener la com­
bat et défendre lea 6*e*

>«en ja.«. m Mmant aur la ■ 
tel ta rt# rrent.iaiyleanent «a

trouva ooue un casque bandé ou 
deux troua, aortes cie ZMurUléra», 
teiaaoient voir te mer grlae, et, au 
loin, «m buta où »e brisaient, en 
crétea ér.uneiiae». les immemea 
morUgTjf* deau que formait te 
bou»e un peu forte 

C'était beau' Plus beau que 
tout au monde! Pourquoi dono 
désirer autre choae?,.. Le n** 
tier qu'on adore, le devoir, la for­
ce la confiance d*« homme» qui 
voue entourant nest-o* pa* as- 
»e* pour meubler et remplir la 
vie?

*Hon, ee «Roa.i te jeune ensei­
gne toujours te ootur humain 
ocra pooséciè de œ û**\r fou qui te
mène* p* te torture Aimer... être 
aimé ri*

R n on é*ar pas motn» f>e- cte 
ea aanur Irv eRmantg de -#♦ 
engin terrlbte. qui aBoH Urrey te 
ha tel’Ja . Jjp eerond maître »r 
était le orr^««) apnhoué 
pomtteum -epréeantnient. W ys*JX 
viglUnla. axercês. et le* char­
geur» Jmatent te» rMe* det mue- 
^oa puteoante infaMégübte»'

Un nwdevneiPM de tambn»»* fé- 
•wina ce qui voulait dire; 

"Armas te» plérea!'*
Oh oMa.* rœrmvTteer.
- A m» poste» 1 cria l*offteier.
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POUR IMPRIMES
Sottné*. — Confies vos travaux au

Service des Impressions
de LA TRIBUNE

LATRIBUNE
SHERBROOKE, SAMEDI, 4 AVRIL 1942

L«i Petites Annonces 
de “LA TRIBUNE" 1
Produisent de GRANDS résultats

Les foules envahissent nos temples 
sacrés aux cérémonies symboliques 
qui rappellent la Passion du Sauveur

6e SOIREE 
LITTÉRAIRE

Mardi prochain

LITIGE AUTOUR 
DT N PO NT 
DANS WOTTON

Son Excellence Monseigneur Desranleau préside fiir.- 
pressionnante cérémonie de la Messe des Présancti­
fiés et prononce une touchante allocution sur les 
souffrances que Notre Seigneur a endurées a sa Sainte 
Face.

Sermon sur [Eucharistie
M. Delphis Beaulieu récla­
me $1,000 de dommages de 
la municipalité qui a démo­
li le pont jugé dangereux.

Une municipalité est-ei> obligée 
déntretetür un certain bout de rou­
te et de construire un pont qui coû­
terait environ $10,000 dans l’unique
but de satisfaire un cultivateur q-ii 
réclame l'entretien d’une telle route 
et la construction d’un tel pont pour 
lui permettre de cultiver quelques 
acre* de terre?

lydle est la question qui se posera 
la semaine prochaine devant lés tri­
bunaux civils à Sherbrooke dans 
une cause de Daiphis Beaulieu, cul­
tivateur de Wotton, contre la Corpo­
ration de l’endroit. La propriété du 
demandeur est aise sur une route de 
front, mais elle e&t bordée A droite 
par une route qui n'eet plus entre­
tenue et au bout de laquelle se 
trouve un pont que la municipalité 
a démoli parce qu’il menaçait ruine 
Oette route et le pont étaient utilisés 
autrefois lorsqu’il y avait un moulin 
a scie a l’extrémité de la terre de 
Beaulieu séparée en deux par une 
branche de la rivière Nicolet.

Aprée que ce moulin ne fut plus
(A suivre en page 14, 2c col.)

L'AMÂSSEÜR DE 
SUCRE PAYER \ 
$100 D'AMENDE

I* juge Archambault don­
ne gain de cause à la Com- 
misaion des Prix qui inten­
te sa première poursuite à 
Montréal.

Des foules considérables ont en­
vahi nos églises paroissiales dans 
le cours de la journée d’hier pour 
les cérémonies symboliques du 
Vendredi-Saint. Partout, les égli­
ses étaient remplies a leur capacité 
et l’affluence des fidèles avait été 
facilité par la fermeture de tous 
les établissements de commerce A 
réglise-mère de St-Michel, où les 
cérémonies revêtent toujours un 
caractère plu? grandiose. Son Ex­
cellence Monseigneur Desranleau, 
évêque du diocese, a officie ponti- 
ficalement à la messe des Présanc­
tifiés et à la vénération de la 
Croix, prononçant aussi le sermon 
de la Passion.

La sixième et dernière confé­
rence de l'annee académique au­
ra heu mardi soir prochain, salie 
du Parthénon. Interrompue l’an 
dernier a cause des événements 
européens, la tradition des prédi­
cateurs de Notre Dame est repri­
se cette année grâce à la présence 

, en Amérique du T. R. Père Vm- 
i cent Ducatillon, général des domi- 
! nicains de France. Le Père Du- 

— T „ catilioti en est à sa troisième visi-
Jeuli soir, A la Cathédrale, Son ^ au canada ou il a iaiasé une 

Exc. Mgr Philippe Desranleau a réputation d'orateur, de littera- 
iavé les pieds de douze enfants teur ct de théologien. Ce aéra avec 
pour commémorer la scène du La- bonheur qu’il sera entendu a nou-

LES JARDINS 
OUVRIERS A 
SHERBROOKE

M. J.-A. Tardif, surinten­
dant des parcs, sera à la 
dispottition de* familles ou­
vrières qui voudront prépa­
rer ces jardins.

L’ECOLE DES 
ARTS ET 
MÉTIERS

Un# pepiniere ou %e décou­
vrent de remarquable* talents.

Solennité de Pâques 
dans nos églises

vement des pieda, dit aussi “man- 
(iatum” et le sermon «Je circonstan­
ce a été prononcé par le R.P. Béli­
veau, dominicain, de Collinsville, 
qui prêcha aussi la Passion au Sé­
minaire vendroii soir.

Son Excellence était as.-isté de 
Mgr O.-Z. Letendre comme arehi- 
prétre et de MM. le? chanoines Jo­
seph Veilleux, supérieur au Grand 
Séminaire des Saints Apôtres et 
Ira Bourassa. curé à la Cathédrale, 
comme diacre et sous-diacre d’hon­
neur.

Son Excellence a développé avec 
beaucoup d’éloquence, un aspect de Office dès présanctifiés 
la Passion, la rencontre du Christ 
et de Véronique pendant la montée 
au Calvaire. Il a lévcîopné aussi 
la dévotion à la Sainte-Face, quel­
le soit reproduite d’après Véroni­
que ou qu’elle soit la reproduction 
du Saint Suaire de Turin. Son Ex­
cellence, dont on trouvera plus j 
un résumé du sermon, a rngag* les j 
fidèles a pratiquer cette dévotion 
à la Sainte-Face qui nou? rappelle 
que le Christ a voulu racheter lev 
péchés de l’esprit, de? yeux, de? o-1 
reilles et de la bouche. L’orateur! 
sacré s'est arrêté à cet aspect 4Le 
la Passion pour en dégager des le- | 
çoni qui s’offrent à la réflexion du

Hier matin. Son Excellence offi­
ciait pontificalement aussi à la cé­
rémonie de la messe des présancti- 
fiés puis à l'Adoration de la Croix. 
Il y eut aussi Chant de la Passion 
par MM. le? abbés P.-FT. D’Arcy 

(A suivre en page 14—4e col.)

PARTISANS ET 
ADVERSAIRES 
1)1 PLEBISCITE

chrétien.

veau a Sherbrooke.
Le Pere n'est pas reste uiactJ 

durant son séjour aux Etats-Unis. 
En outre d’avoir quelquefois col­
labore dans les journaux français 
récemment fondes per les Fran­
çais séjournant de ce côté-ci de 
i’Atlantique, il a aussi écrit un 
beau livre intitule "La guerre, 
cette révolution” dont quelques 
exemplaires seront en vente a la 
salle mardi *oir.

Le T. R. Pere Ducatillon aéra 
ici mardi soir prochain.

UNEÂÜTRË" 
SECTION DE 
LA LIGLE

La Ligue de la Défense du 
Canada H été formée à 
Drummond ville.

Un grand nombre ignorent peuf- 
« éfre gu'à Sherbrooke il existe de-\ 

-— — puis 23 ans un atelier de dessin as-
M. J.-A Tardif, surintendant sez modeste mats ou il se découvre 

des parcs de la Cité, nous oit que des talents gui, sans cela, seraient 
de nouveau cette année, il aéra a restés ignorés. Cet atelier, subven­
ir disposition des ouvriers qui tionné par le gouiernement proinn- 
voudront préparer des jardin* dal a nom Erole des Arts et Mê- 
potagera comme ceux que l’on or- tiers et c’est la pour plusieurs le 
gamsa il y a quelques années. On point de départ, l’endroit ou ils dé- 
se souvient qu au début, ces jar- rouvrent leur vocation et ou d'au- 
dms ouvriers avaient eu un cer- très reçoivent une formation et dé- 
tain succès. Celait a 1 époque ou veloppent leur esprit d'observation 
le gouvernement payait les gram* cv*f sur l initiative de M Wil­
de semence pour encourager la /fMf Grégorre. architecte çue des 
vulgatisation de ces jardins a le- ^ d architecture et de dcs>m à 
poque du chômage. Depuis une rrlû.n levfe furent urç& :£_ 
couple d années cependant le pro- r0lf d„ Arts ft MéUers çn lm M

e^- pies^u aiiaftcion,ie- Grégoire enseigna de 1919 a 1924 et 
Cette année, les ouvrier, pour- rt c,((, „ M no lecteur

™t acheter leurs gratnes de se- du cûns?1j dfs r*rit et Manutactu.
nunce et M. Tardif sera * le'ür rts de la prov.nrt de Qurbe- section 
dupo^twn pour les aider dans sherbrooke. Les cours a lEcole t- 
ia pix^paration des jardins, savoir + .71 ,
quand hemer, comment semer, etc. ^ S s^ieülan-

Dans les temps particulièrement y de M l Le\ aT pr0;
difficile» que nous traversons, I de 3'^um de °"'.ans doute"que des famU.es ou- , " S £

vrières trouveront profit a s or­
ganiser un petit jardin qui les 
enrichira d’autant a l’automne 
lorsque viendra le temps des ré­
coltes. Alors, on sera bien content 
de remplir un coin de cave et 
d'avoir autant de choses de moins

1919 à 1936; Mlle Alice Sagala de 
1936 à 1941; M Paul Gagné depuis 
1931; et Mlle Thérèse Lecomte de­
puis 1941

Depuis 1936. I Ecole des Beaux- 
Arts de Montréal, dont le directeur 
est M Charles Maillard, dirige VE-

le.
acheter pour la table de famil- c<^,e Sherbrooke

L \ FETE 1)1 
CLUB SOCI AI 
LE 16 AVRIL

Le Jeune ( ommerce de 
Sherbrooke adresse une let­
tre au directeur de Radio- 
Canada ce su jet.

Le bureau régional de la com­
mission des prix et du commerce 
en tempi de guerre h Montréal 
a eu gain de cause dans sa pre­
mière poursuite contre un «mas­
seur de sucre.

Dev ant le juge Edouard Archam­
bault, de la Cour des session» de 
la paix, Me Andre Demers, assis­
tant Me Raymond Julien, procu­
reur regional de la commission, a 
fait condamner à $100 d'amende, 
en plus des frais. Ben Lubin, 702, 
rue Bloomfield, a Outremont, chez 
lequel un officier de la police fé­
dérale, accompagne d'un enquê­
teur de la Commission, avait seisi 
rea Jours derniers, 545 livret de 
eucre.

Lubm t'est avoué coupable des 
la comparution, son avocat, .vie
Max Schachter, « invoqué cet a- 
vtu spontané en sa faveur. Le 
juge a cependant été d’accond avec 
Me Demers pour dire qu'à une é-
poqut où la moitié de l'humanité 
e*t menacee de famine, il est ex­
ceptionnellement grave de retirer 
du marché des centaines de livres 
de sucre. Il a néanmoins voulu te­
nir compte de la spontanéité des 
aveux de l’accuse et du fait que 
celui-ci avait été l'objet du pre­
mier procès de la Commission, 
précisant: “Je ne serai pas «nè- 
re, cette fois-ci, mais je désire 
souligner que la lot me permet 
d’imposer jusqu’à $5,000 d'amende 
et deux ans d’emprisonnement. A 
l’avenir, les peines seront beau­
coup plus rigoureuses."

Lubm, était accusé “d’avoir gar­
dé, sans la permission de la Com­
mission, une provision de sucre 
en excès des besoins de sa mai-

DRUMMONDVLLLE, 4. — Une 
section locale de la Ligue poui 
la Défense du Canada vient d'e-

------------ lrc formee a Drummond ville, et
cette section est compoesce d'une 
grande partie des représentants 

Ides corps publics de notre ville. 
Cette fusion des différentes A. - 

! socialions et des organisations de 
| Drummond ville, sous le nom de

------------- '“Ligue pour la Défense du Ca-
Le Jeune Commerce de Sher- ! nada pour Drummond ville a été 

brooke est d avis que ceux qui ré- ! formée sous les auspices de xa k-o- 
pondront “non" lors du prochain ' ciéte St-Jean-Baptiste de Drum-

------------ plébiscite fédéral devraient avoir mondville.
Les directeurs organisent les mêmes privilège* que les tenants1 La première assemblée fut p>-

nrooramme wnérial rvour dc ^affirmative pour exprimer leur sidee par M J. H. Tremblay, .un programme spécial pour
marquer le premier anni* da. Les directeurs du Jeune Com- la Société St-Jean-Bai * te 
ver-sairp Hp la fondation merce viennent d'adopter une reso- Dr mmondville, et Ux et: ::- -

T r K H ~ >11
Le Club Social de She. brooke &e ;mre darLS Ce k M AugU5tln M. Albert M adore, vice-pre.ident 

prépare à fêter prochainement le pYigcn. de Montréal, directeur gé- de la Sock Vj St-Jeon-Bapt. te de 
premier anniversaire de sa fonda-1 néra, adjoint de :a société Radio- Drummond ville; 1er vice-presi- t ion Au cours d une iv union Tenue
lundi dernier, le comité de récep- j v„ir4 ,tien a fixé au 16 avril la date de la Y™*1* ^ ^ u
manifestation qui couronnera une j rnrr^«^nn/iBnr e • J.
ar\jke, a* errarvHm a* «,,1 correspondance échangée entre \x>-amyk de grande activé et qui | [re soclété ft ^ ^ u ^

ifense du Canada. 1 exécutif de notre

LE PROBLEME 
EST TOLJOLRS 
D’ACTl ALITE

Même il y a 70 ans, la ville 
était aux prises avec le chô­
mage et les ouvriers néces­
siteux.

Lorsque le maire A. C. Ross et ses 
collègues du Conseil municipal dis­
cutent le problème du chômage, ils 
ne traitent pas un sujet nouveau 
Us marchent sur les pas de leurs 
prédécesseurs, pas seulement ceux 
des années 1930-41, mais aussi ceux 
d’il y a 70 ans.

En effet, le problème du chômage 
se posait à Sherbrooke E y a prêt 
de trois quarts de siècle et les con­
seillers du temps étaient aussi em­
barrassés que ceux d aujourd’hui 

! pour trouver une solution.

XXX
.V Paul Gagne et Mlle Thérèse 

Lecomte sont les professeurs de la 
section du dessin. Depuis la fonda­
tion de ces cours, en 1919, on comp- 

| te 970 inscriptions II est heureux de 
constater gue M. Paul-Emile Bor- 
duas est au nombre des anciens é- 

' lèves. M. Borduas est reconnu au- 
, jourd'hui comme un g^and artiste 
canadien.

Un autre des anciens, Jacques 
(A suivre en page Î4, 2e col.)

ci eIllette
DE S250 PAR 
LES \ ETER\NS

Les anciens combattant* de 
Magog recueille $250 pour 
Tâchât d‘une ambulance à 
la 73e batterie.

C«K demain U fête de* 
fête*, U grande solennité de 
Pâques. Dans toutes les égli­
ses de U ( hretienie retentira 
P ALI.EU I A dr Pâques an - 
nonçant la “Victoire du Christ 
sur L Mort". lui splendeur 
qui entoure le» ceremonie* de 
demain contraste fort avec le* 
parures sombres qui ornaient 
no* églises pendant L Se­
maine Sainte. Ce matin en­
core, jusqu'au OLORIA de 
L messe, l’Eglise s’abstenait 
de chant, si ce n’eut celui 
monotone des prophéties et 
des lamentations.

L'une des plus belles vi­
sions de Pâques se trouve 
dans le tableau de Rurnand. 
Dans la lumière du matin, 
Pierre et Jean, avertis par 
Madeleine, se hâtent vers le 
tombeau. Leur état d ame se 
reconnaît a l’expression de 
leurs traits et de leurs atti­
tudes Il y a encore la pein­
ture de Rembrandt dont Eu­
gene Fromentin a dit :

“Il suffirait de ce petit ta­
bleau de pauvre apparence, 
de mise en scène nulle, de 
couleur terne, de facture dis­
crète et presque gauche pour 
établir à tout jamais la gran­
deur d un homme. San? parler 
du disciple qui comprend et 
joint le* mains, de relui qui 
s'étonne, pose sa serviette sur 
L table, regarde droit a la 
tète du Christ et dit nette­
ment ce qu'en langage ordi­
naire on pourrait traduire 
par une exclamation d’hom­
me stupéfait.. L’attitude de 
ce revenant divin, ce geste 
impossible a décrire, a coup 
sur impossible a copier, l'in­

tense ardeur de ee visage 
dont le type est exprimé 
dans les traits et dont L phy­
sionomie tient au mouvement 
des lèvre* et au regard.M 
Ces choses inspirée» on ne 
sait d'ou et produites on ne 
»ftit comment, tout cela est 
sans prix. Aucun art ne le* 
rappelle; personne avant 
Rembrandt, personne après 
lui, ne les a dites' .

L’église en joie
Dans toutes nos églises, de* 

programmes ont été exercé* 
depuis plusieurs jours en vue 
de l'eclatante fête de demain

(A suivre en page 14—4o col.)

REGLEMENT DE 
CONSTRUCTION 
AU PETIT LAC

Me Edouard Boisvert en a 
rédige les clauses qui sont 
maintenant soumises à la 
considération du conseil 
municipal.

I N PIEUX 
DEFIEE DANS 
NOS RUES

Plusieurs centaines d'hom­
mes participent à une ma­
nifestation publique de foi 
à l’occasion du Vendredi- 
Saint.

inaugurera une période

dent, M. H. Hams; 2ème vice-pre 
sident, M. E. Lemaire; seen ‘aire, 
H. P. Precourt, de i'Union St-Jo­
seph de Drummomdx iîle; trésorier, 
Léopold Turcotte, président de la 
L. O. C. de Drummondville. di-

MAGOG 4— Lors de la dernière 
_ . . , , assembler* de U société dM a -En parcoqrMn ^la« vleuxproe* raroba.Mn.., ^ nWre vilk, connue

sous le nom de la “Canadian Legion jveroaux du Conseil municipal, le 
greffier Antonin Deslauriers a dé­
couvert que. le 2 avril 1872. les con-

Four faire suite a une initiative 
lancée Tannée dernière par M le 
chanoine Ira Bourassa. curé à la 
Cathédrale St-Michel. plusieurs cen­
taines d hommes et Jeunes gens de 
notre ville ont participé hier après- 

i midi dans les rues de Sherbrooke, à

a
i quelque temps que le conseil mu- 
! nicipai du village du Petit Lac Ma­
gog é*a t à faire préparer par son 

; avocat Me Edouard Boisvert, c.r., 
un règlement pour régulariser la 

; construction de nouveaux é lifice?, 
etablissements et habitations dans 

! les limites de cette municipalité. U*
; règlement est maintenant rédigé 

en entier et il sera présenté a la 
! prochaine réunion du conseil.

En vertu de ee reglement, ceux 
qui veulent construire des maison* 
dans le village devront, a l'avenir, 
soumettre les plans de telle cons­
truction a un comité et* construire 
aussi suivant les reglements de 

j l’hygiène en vigueur dans la pro­
vince de Québec. Il ne pourra pas 
«’tre construit de niai>on d’une va­
leur de moins de $ô00 a moins d'u­
ne permission spéciale. Il n'est pas 

• question ici d’érection de dépen­
dances et de garage?, bien entendu. 
En un mot. la municipalité no 
veut plus tolérer de “cabanes’* de 

i tôle ou habitations du m me genre 
i dans les limites. \je. reglement é- 
I tablit aussi que l’on devra cons­
truire à *une certaine distance du 

; chemin Voici les principales clau­
ses de ce règlement:—

qUf Chambre demande à 1» Société Ra- recteurs: j MM Dav . ! O • «te.
préaide M J. A Rouleau. j dlo-Canada de bien vouloir cons:

Fide> au programme qu’il s'est dérer que la campagne d'éducation Edmond Dansereau. Giarui v he-
qui se fait relativement au prochain palier de volomfc, Dr J. B. Mi- 
plébiscite fédéral n a pas un carac-; c^au^’ D.» J. K D. Joya., gv- 
tère politique Conséquemment, il r?nt J*e ja Uatsse Pop aai-j <ic 
demande à la dite Société de faire Srte-Therèse, Armand St-Pierre,

président de “La Fraternelle . Dr vriers nécessiteux de Sherbrooke e:

Personne ne pourra faire de* 
’ modification? pour une valeur d»

_______ __ j plu* de $25 à un édifice déjà exi?->
seillers Beckett e* Campbell propo- ! pierre*'nŸomae M Co in C. Mac- hommages à la commmémoraLon de tant sans avoir au préalable obtenu 
serent Tâchât ou la location d’une p>^rvSinri et les membres dirigeants ce Jour- P°ur demander I* paix, et \m perm;? à cet effet de l’in spec- 
ferme afin d’y employer le* ou- du • War Ambulance Club P0111* *alr<fc reparations pour teur de* bâtiments;

on a fait remise au secrétaire-tré- fautes commises. La manifesta-

of the British Empire Sendee Lea- |une manifestation publique de foi à 
gue”, a laquelle aasiataient le maire i 1 \ endredi-Sain*. en

M

tracé dès le début, le Club Social cé­
lébrera son premier anniversaire en 
faisant entendre quelques artistes 
locaux au cours d’une émission ra­
diophonique que diffusera le poste 
CHLT entre 8 h 30 et 9 heures. Un 
intéressant programme a été prepa­
re pour le reste de la soirée L’or- j 
chestre Desrochers. avec Paul-Mar­
cel Robidoux au piano d’accompe-

de diminuer '.e coût de l'assistance- gorier de oette association d'un chè- t!on était sous les auspices de la
chômage.

en sorte que les partisans du “non" ?re51<?entj ^ 1 A^°<«iaî!i0C1 ^riC# 
aient droit à un nombre égal d'heu- Marchands IX-tailiants ùe Drum-
res accordées aux 
“oui”.

partisans du

gnement, fera le? frais d* la partie AUGMENTATION
Depuis sa fondation, le Club Sc- 

sial a montré sa vitalité en aug­
mentant constamment le nombre de 
ses membres et en mettant à leur 
disposition un magnifique local. En 
mal dernier il établissait ses quar-

A L'OFFICE 
DU TOURISME

mondville, Arthur Desrochers, c 
chevm de St-Joseph de Grartham 
et Me Paul Rousseau, greffier de 
la ville de St-Joseph de Gran­
tham.

La Ligue de défense locale va 
s’occuper de l'organisation active 
dans tout le comte de Drummond 
sous la direction de^ autorité? pro­
vinciales de cette ligue.

Tout mouvement et toute orga-
----------- I nlsation qui veulent que "NON”

___ L’Office municipal du tourisme soit voté au plebiscite, sort cor-
tiers rue Melbourne, dans i ancienne continue de f0umir d’intéressantes iialoment invitea cornu ..: quer 
propriété Mccrea ; statistiques sur le mouvement tou-j avec M. H P. Precourt. vCré-

Apres d importants ^avaux ristique a Sherbrooke et dans la taire de la ligue pour toute ifor-
rénovation, 1 miif^ure offloieUe du ; r^ion pn ,énéral mat.on et pour aider a !a c rti-

f IJ? fÛt' Au C0Urs du mois de mars qui nation de toutes 1rs bonnes volon-
Club Social compte quelque 235 vient dp flnlr> ^ ^rsonnes tés.
membres adressées à l’Office pour des ren- _____——v________

........1 ■.................... * | '

PARTIE DE SUCRE ment à 332 pour le mois correspon- ,\eau. née Dina Delude doyrnr des 
La partie dc sucre pour le cours dant Tannée dernière, soit une aug- paroissiens de Weed on est décè­

de dessin, aura lieu lundi cher M mentation de 232 De plus. l’Office dée à Tige de 90 ans Eu aisse
Joseipliat Oiroux, chemin Bromp- a répondu a 401 demandes de ren- dans le deuil une .soeur. Mm*- Hu­
ron membre* sont prié? de se seignements de toutes sortes par té- bert Brodeur (Vitaline e: m frè-
rallier $ une heure et trente, aujléphone. comparativement à 348 re, M. Saùl Délude, de Weedoi;, ou
terminu? des autobus. pour mars 1941. elle demeurait.

que de $2r>0 25. cette somme a été ( Ligue du Sacre-Coeur 
recueillie par les anciens combat- ^ pieux cortège s est mis en 
•ante. marche sur la place de la Cathé-

| drale vers deux heures et demie, 
Ds ont reçu un octroi de $100 00 puis, en récitant des prières et en 

des autorité* de la ville de Magog et ; chantant des cantiques de circons-
on amassé ta balance au moyen tance, les hommes et jeunes gens «e
d’une campagne de récupération qui sont rendus en Tégiiae de Tlmmacu- 
a été menee avec succès a travers j Conception pour un arrêt de

________ I notre ville Les enfanta de ne* mai- ; quelques minute* où il eut prières et
î 50ns d’éducation ont surtout coopéré chants Le retour s est effectue par 

L*hon. juge Hector Verret * ren- au s’ircés de cette campagne, corn- ’e centre de la ville pour arriver à
i plusieurs jugements ce matin en me Ta si bien fait remarquer le pré- i ’,a cathédrale où la foule a partici-

sident de? vétérans, m Connors. ( pé à la cérémonie du Chemin de la

1 JUGEMENTS 
DE M. \ ERRET

Le propriétaire mi l'entre preneur 
! devra paver $1.00 pour chaque 

$1.000 ou fraction de cette somin* 
de l'estimé des travaux, mais 1* 
coût de tel permis ne devra ras ex­
céder $3.O0. Ce montant devra être 

I payé k l'inspecteur des bâtiment* 
ou au secrétaire trésorier de la 

, corporation;

du
Cour Supérieure.

Les trois brefs de prohibition pris 
par le Dr a Ménard, de Oarthby. 
contre la Cour du Magistrat, ont été 
rejetés a\ec dépens.

Dans la cause d Antoinette Du-

Les membres du ‘ Magog War Am- i Cr^x qu}
___________ ,77,♦ Dans le défiié qui sbalance dub” poursuit depuis ie qui s ouvrait par

début des*hostilités une campagne | ™ P‘usicursdesqui a pour but d’amajwer assez i tnembres du c.erge ainsi que
.d'argent pour faire l’achat d’une hommes et Jeunes gens de toutes

que: .-, d Ea*.-An«u*. contre Dorlo ^ wManc* qui #er« envo** à î* 73c >* conditions socia.es.
battene de campagne, régiment en j ----------- v-----------

| grande majorité composée de Jeunes
Guertin, la défense est maintenue 
et l'action est rejetée sans frais.

Dans la cause dl bai l Quesnel ^ns de Magog e' qui es* cantonné Mlîl0 F. OUIMET
contre Marier, respectivement depuis 1939 quelque part en Anar>- 
de Bedford et du canton d’Ascot, •erre.
la Cour accueille l'action du de-1
manieur jusqu’à concurrence de la Avant que cette ambulance so:* 
somme de $88.00. envoyée outre-mer la papulation rie

Dans une c»!»sc dc Mlle Claire Magog aura l'occasion de la voir, 
Bolduc, de Danville, contre le Dr | puisque Ton a déjà pris de? arran- 
Lionel lietondre. d Asbestos, la gements * cette fin 
Cour accorde à la demanderesse A la réunion quelque* discours ont 
une indemnité de $500 avec inté- , été prononcés par M Colin C Mac- 
ré ts et dépens. Pherson « par le Dr O A Bowen.

EST BLESSEE 
A VALCOURT

.I V voîr# correi*P'-ndant )
VALCOURT. 4. — Mme Frédé­

ric Ouimet a fait une chute dans 
sa maiaon et se bnsa une épaule. 
Elle fut conduite à St-Hyac;nthe 
pour recevoir de« traitements. 
Elle sera plusieurs mois sans tra­
vailler.

Con5tnjctk>n de S800.
Personne ne pourra construira 

un édifice quelconque dar.i le* îi- 
, mites de la municipalité d’un coût 
, moins élevé que $800.00. Cet arti- 
| cle ne s’appliquera pas cependant; 

aux dépendances et aux garages;
Aucun édifice ne pourra être é- 

rigé à l’avenir k moins de vingt 
| pieds de la ligne de In rue ou du 
| chemin sans une permission spé- 
j cia le du conseil;

Pendant les six mois qui sui­
vront la date du permis, la person­
ne qui Taura obtenu devra cons­
truire sa maison ou son édifice 

! conformément aux plans et aux 
estimés fournis et elle devra ter­
miner cette mai «on ou cet édifice 

I complètement au moins quant à 
j l’extérieur et en la recouvrant d’u- 
| ne couche de peinture si l'édifice 
est en bois:

j Aucun édifice commercial, hh. 
(A suivre en poge l4, 1ère col.)

COURS DE DESSIN À L’ÉCOLE DES ARTS ET MÉTIERS

H

\

4

% O V us un rrnupe des ol^Ars qui suivent les cours «le dessin * IKco tr d<s XrK rt Mrli‘*r' tloei |r profr«sriir' ont M r.iul Oattv «t Mlle 1 he * c I »n-.i ()n n marqur sur m photo Â gambr M Ira < liudc C.D4I I II pi«-n>nt conjoint de Ia Masse. Villes Françoise MtSSARA et Ra 
rhri MRI M m m t.rrmain t.V.NOV Mlles |,i|| (HIDRFAt . Jeanne lOIRM.W et fberese IK OMI » profr«»nir au «entre Mllev taequeline Ol FLLM Bibiane 4»At DRLAI Mme Juliette <»R \li \M Mlles Ethel CiERVAIS, Emncoisr .arVIC.NY et M Robert BOl’LANCvRR à 
droite Mlle* < athertne BM>4RI>, (tertrude Mt»RIN. M Pai»! CtAftNF l’rnfe.seur Mlles 'ladeleine Bl DARD, présidente conjointe de lai Marne; Suranné t H <H| LETT F. Gaby FOVTAIVF. es M Robert BOtXANC.IR. U’hoto La Trtbunei.
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La fête de Pâques -- 1---------------------------------

Pâques est de toutes les tètes de la litur­
gie catholique la plus joyeuse, et pourtant, 
cette annee encore, l'allégresse de cette fête 
est assombrie par les horreurs de la guerre, 
horreurs qui atteignent presque tous les peu­
ples de la terre. Cependant que le Christ, 
vainqueur du tombeau, témoigné de sa di­
vinité par sa resurrection, la Mort continue 
de faucher à grands bras et de faire ample 
moisson non seulement sur les champs de 
bataille, mais au sein des populations civi­
les.

La signification de la resurrection du Sau­
veur n'en est pas moins profonde et écla­
tante. Oubliant que son coeur a saigné et 
qu'il saignera encore, notre mere l'Eqlise 
nous exhorte quand même à chanter avec 
elle demain l'alleluia triomphal, car apres 
dix-neui siècles- grâce a 1 ineffable honte et 
à la toute puissance du divin Rédempteur, 
la lumière continue de briller dans les tene- 
bres, le sang de Jesus continue de vivifier 
l'ame de ses apôtres et de ses disciples.

Si le» laideurs de la guerre figent en quel­
que sorte le sourire qui voudrait s'épanouir, 
en ce jour de Pâques, sur les lèvres de tous 
les chrétiens, elles ne doivent pas tarir en 
leur coeur la source d'esperance que l'eau 
du baptême y a fait jaillir. Au contraire, 
les coeurs doivent gagner eu esperance et 
en joie spirituelles ce qu'ils perdent en joie 
purement materielle, car le Fils de Dieu, après 
avoir souffert une mort ignominieuse et avoir 
rendu témoignage a son Pere, demeure avec 
nous pour le temps a venir et pour l'etemite.

Resurrexit sicut dixit... Alleluia I

Notre Jeune Commerce

En organisant une semaine dite du Jeu­
ne Commerce — du 6 au 12 avril Inclusive­
ment — la Chambre de Commerce cadette 
de Sherbrooke donne une nouvelle preuve 
de son activité et de son esprit d initiative. 
Il existe des Chambres de Commerce de» 
Jeune# dans îa plupart des villes de la pro­
vince de Québec, mais rares sont celles qui 
ont travaille avec autant d'énergie et de 
perseverance que la Chambre de Sher­
brooke.

Presque toutes ses assemblées, depuis sa 
fondation, il y a quelque huit ans, elles les 
a consacrées à l'étude des questions inté­
ressant la collectivité, à l'étude des problè­
mes d'actualité. En toutes circonstances, ses 
directeurs et ses membres ont manifesté un 
louable esprit civique et donné un bel ex­
emple de désintéressement.

La population n'a qu a se féliciter de la 
vitalité de la Chambre cadette. A l'occa­
sion de la SEMAINE DU JEUNE COMMER­
CE, elle lui souhaite entier succès et de 
continuer dans la voie ou elle s est enga­
gée.

Tels sont aussi nos voeux.

La résistance beIge

L organe catholique anglaie The Universe 
publiait récemment ce qui suit :

‘ On révélé qu ignorant le quisling local,
1# cardinal Van Rosy, archevêque de Ma- 
lines rendit visite cru chevalier Dessain, ex- 
bourgmestre de Malines. le jour de la fête 
nationale belge.

Deeeain, destitué par les Naxis. est l'hom­
me qui imprima les fameuses lettres pasto­
rales du cardinal Mercier, durant l'occupa­
tion de 1914-18. Le cardinal Van Roey re­
fusa une audience au bourgmestre de pallie 
Baeck. Son Eminence soutint que le bourg­
mestre legal était le chevalier Dessain.

La résistance à l'occupation naxie en Bel­
gique semble s accroître constamment. L'E- 
gHse, sous la direction du cardinal Van

Rosy, refus# d'accepter la moindre Ingé­
rence dans la vie religieuse. Un incident 
caractéristique se produisit au debut de jan­
vier, lorsque le cardinal publia une lettre 
pour rappeler aux fidèles qu'aucune messe 
de requiem ne pouvait être célébrée le di­
manche. En outre. Son Eminence ordonna 
qu'aucun sermon funèbre, ni aucune orai­
son. ne pouvait être prononcé à une messe 
de requiem et que, durant les cérémonies 
religieuses, seuls les étendards religieux ou 
nationaux peuvent être arborés. Ces an­
nonces firent suite au refus d'un prêtre de 
Beechout de célébrer un service de requiem 
pour un nazi belge tué sur le front de l'Est 
L'organe pro-nasi Volk en Staat riposta en 
dénonçant le cardinal parce qu'il n'avait 
pas réprimandé "ce prêtre rebelle" et en 
exhortant tous les "camarades ' à paraître 
en uniforme nazi à l'église le dimanche sui­
vant".

Les chefs catholiques belges, on le voit, 
ne se laissent pas intimider par l'occupant 
boche et les ordres de la Gestapo.

La Vie
Littéraire

Quand les finances sont bonnes .

La première traversée aérienne 
de la Manche, en 1785

Si l’on exemple le char volant .mom celle d’une miss aux che-
donn*? au roi Salomon par la reine 
vie Saba **pour se Transporter 
dans les airs”, lequel char volant 

(devait être un planeur; et la eu- 
I rieuse expérience du moine por- 
! tugais Laurent de Gusmao, qui, à 
J l’aspect d une bulle de savon flot­
tant devant la fenétrç de son eou-

veux couleur de flamme, se di­
sant jeune et jolie, qui offrait son 
coeur et sa main au “héros du 
cicr\ à condition que le mariage 
fût célébré dans la première ville 
française qu’on atteindrait.

Un matin. Blanchard reçut la 
visite d’un robuste gentleman qui

*b.

vent, voulut produire en grand cejhi! fit de- Inbord bonne imprcs- 
phénomène et s’eieva en 1709 suxi. A la suite d’une assez lon- 
jusqu’à La comiche du Palais guc conversation, Taéronaute 

IRoyal de Lisbonne, en présence français découvrit en son inter- 
de toute la cour; on peut dire que locuteur les qualités d'endurance 
la science aérostatique naquit qu’il souhaitait et consentit à se 
réellement en 1733. i l’adjoindre pour traverser la Man-

T - ^ juin, a lieu l’ascension de chuLe

Feuilles Volantes
le Docteur

Vide comme un oeuf de Pâques.

la première montgolfière, à Anno- j Ce fut ainsi que _________
nay; le 2« août, au Champ de Jeffries, membre correspondant 
Mars, le ballon “Le Globe'’ s’étè-;de la Société Rovale d’Anpleter-i 
ve gonflé de gaz; le 19 septembre. ;re. dev rt cclèbre'du jour au len- 
un autre ballon, gonflé celui-là de (demain.

j vapeur d’eeu et emportant deux I Le vendredi 7 janvier 1735. a-I 
cages, dont l'une contenait un près une forte gelée la nuit pré- 

I mouton, l’autre des volatiles, mon-Icédente. le ciel étant pur et le ! 
te “majestueusement” dans la vent faible. Blanchard lança deux ! 

j cour du château de Versailles, ballonnet# qui prirent une direc- 
A Pâques, tout sonne bien, mais nen ne en présence du roi Lo i.s XVI. et tun fnv >rable. 

cloche descend dans le bois de Vaucres- a dix heures du matin non
# # # rai avec ses singuliers passagers \ :. e à ]

i» . . . , j #• ,. # ' i en bon état par Shakespeare dans le Roi
Il n est plus de mode d attendre a la Qua- Le 21 octobre, a une heure cm- Lear”, le gonflement du ballon1

simodo. quante de l'après-midi, un ballon < comm’ença.
• • # libre, muni cette fois d'une nacel- 1 A une heure moins un quart, ‘

i , ; •« » ,, le. emportait des Jardins de la mûrie de^ instrumc'nt<j d'rvhsc-vî-' r r es( rt ptrabte que la ou souffle l es- guette deux hommes de qualité, tnon nécessaires, et lestée de sacs 1
prit divin. L’un était François-Laurent, mar- de -table, la nacelle fut suspendue!

* * * quis d’Arlandes, gentilhomme lan- au filet. Blanchard et Jeffrie^ y j
Les chants des alléluias valent mieux que guedocien, major d^nfanterie; (prirent place, 
f/- _______ l’autre Je

0>

les flei.rs du même nom.

qui un poulet, qui une coquille.
* * *

L ne bonne ménagère vous tourne une dé­
licieuse omelette en criant six oeufs.

• • •
Le Christ ressuscité nous offre en même 

temps que l'eau rive le feu nouveau.
• « •

------ Jean-François Piiâtre de! L’instint était solennel. Dans . . « _ , T
Rozi^r, professeur de chimie à la foule régnait le plus grand si- fo, de Ruines. Jeffries

" . ' ~ j l’Athénée Royal et intendant du lence. câM*ff w —-
Les temps se prêtent mal à l'échange d'un cabinet de Monsieur, frère du roi. j A une heure. Blanchard, d’une 

oeuf pour un boeuf. j Vingt-cinq minutes plus tard. - voix ferme donne l’ordre dé livrer
* • • ces deux premiers aéronautes at-Ile ballon a lui-mème.

f • § . tt ^ • : terrissaient sains et saufs de Tau- Comme il ne Quitte nas le soi; l*teS V°ilt o/frer?f, en ce jour, tre côté de Paris, au lieu dit “La lia plus grande partie du lest est
~ - Butte aux Cailles”. Ijetée par-dessus bord.

L’élan une fois donné, d’autres Quand il ne reste dans la na- 
ascensicns ont lieu et durent celle que trois sacs de dix livres 
de plus en plus longtemps. j chacun, le ballon s’élève lente-

Le 2 mars 1784. Jean-Pierre ment.
Blanchard s’élève du Champ de
Mars, reste en l’air cinq quarts} enau-a pour la saison. Un vent I C’est pourquoi peu .............
d heure, en compagnie d un bé- i tiède pousse le ballon vers la mer. i ensuite. Blanchard inventera ic
nédictin, nommé dom Pesch. qui Blanchand et Jeffries laissent parachute dont ïe modèle est en-

j ^ . * •'— i n j s‘était sauvé de son couvent pour derrière eux îa côte de Douvres core en usage
1 u trnttteme jour, les t'etlleurs di D un (,y,. Cependant* quelque# instai

nuit. qui montaient la garde autour du tombeau alors comme une dangereuse ex- trente-sept villes , villages et ha- près la descente, plusieurs cava- 
du Sauveur, furent renversés. ^entricité. meaux forment pour les yeux le lier* qui ont suivi le ballon au

• • • B.anchard passe €fi Angleter- plus riant des tab.eaux; de l’au- galop font à Blanchard et à Jef-
ry ( ry" t* ' il. 're. y exécute pîusicnir': a sc en- tre, de hautes falaises à pic et fries un accueil enthousiaste. A-

encore une rots, cette annee. nos cloches sont sions remarquées puis, un beau assemblage < ha tique de rochers près les avoir enveloppés dtp 
allées a Rome, protégées par les anges contre la i°ur- déclare audacieusement qu’il brupts resistant » l’assaut fu- manteaux, on les mène en tr m-
mitraille. Et voilà pourquoi leurs voix ne sont ,va traverser la Manche en bal- : ;eux de vagues écuroante* of- j phe au gite conforta oie quor

saisit une forte branche, la mar­
che est arrêtée.

Blanchard ouvre îa soupaoo. Le 
gaz s’échappe en sifflant. Les 
deux navigateurs aériens pren­
nent pied dans une clairière et 
tombent dans les bras l’un de 
l’autre.

Avec des moyéhs, en somme 
assez rudimentaire;, ils ont mis 

Ideux heures à travers-.-, 
mp de Le temps est beau et même che, après avoir frôlé 1a mort. 
quart* chaud pour la saison. Un vent C'est pourquoi peu de semaines

OEUFS DE Proverbes
PAQUES de Pâques

pas éraillées.

TRIS TAX

L'opinion des autres

spectacle à la fois gran- leur prepare a U hàt 
rw*. ™rmi*4 a» -t-,, diosc et impressionnant. U* ont tout le loisir de s’y re-

Les aéror>atlt^s passent au-des- poser, tandis que l’on se met en 
^ ^ de Plu5irürs navires dont les quête de vêtements à leur taille,realisation mpossib.e. Le Projet quipaz^ poussent des hurrahs Chacun offre ce qu’il a de mieux.

u!Jf enthousiastes. jet tient à assister au grand diner*.eur du Morning Po.>t se pre- i , Ville de Calais offre le
sente chez Blanchard, provoque Un peu plus loin, tous deux ?0jr mAme aux de^x héros
ss# confidences et s'empresse de aperçoivent que le ballon, moins, JX
les publier en les amplifiant au tendu, commence à descendre. Ils Le lendemain, une véritable 
besoin. jettent à la hâte un sac et demi fête a lieu. On remet a Blanchard

Le public londonien apprend ■ :e lest, ce qui leur permet de une boite d’or contenant un bre- 
ainsi que François-Jean-Pierre ’élever de nouveau. vet de citoyen d’honneur de Ca-
BLanchard est né en 1753, à neuf Déjà, iis ne distinguent plus U* lais. La Municipalité achète le 
lieues d’Evreux. aux Andelys, où chateau de Douvres et calculent ballon et le suspend dégonflé danr

Pierre Laval
Si Pierre Laval parvient à rentrer par la gran 

de porte dans le gouvernement dont il a été ex-|son père était tourneur • turner > : qu'ils ont franchi un tiers de leur ! la principale église de la ville. !
Enfin, on vote séance tenante les 

sans cesse ba- ! crédits nécessaires à l’érection
pulsé l'ar. dernier, il faudra s attendre à ce que :qu'à l à*e de seize ans il a cons- parcoursH Itruit une voiture a pédp es. puis Jeffries consult*

po q. c aboration franco-ailemar.de pr^*- m rf> n mi d’un g* < tre et thermomètre... nouvelle ! d’une colonne de marbre blanc n
vemail et de six grandes ailes qui émotion! Le ballon descend een-| l’endroit même où les deux aéro- 
lui avaient permis de s’élever de siblement. Blanchard jette ce qui ! nautes ont touché terre! 
sept mètres au-dessus du sol. Or. este de lest, sacrifie plusieurs ! Le Docteur Jeffries regagn 
rapportait aussi que le 2 mars livres intéressants... On remon- 
1784. au moment où Blanchard te’.,. La moitié du trajet reste à

duise des effets sensationnels.
( L Evénement-Journal Québec).

A deux heures un quart, le 
bon selon les uns, Xapoleone de mercure indique une nouvelle

L*s pédants
tê-e du pédant emprunte le luvtre d’une jailalt crier’à" sef aides“ "ilâ hêz 'aire.

grosse citro- ille rous .e au soleil, que l’on a vidé J tout!” un élève de l’Ecole Mili- 
de «a chair juteuse; elle est le symbole même de taire» n°mmé ^pont de Cham- 
linsignifiance.

Le pédantisme s’extériorise dans la recherche 
de l’habillement, comme dans l’exposé impudent
d’une érudition de camouflage 
chez nos alter ego, mais autrement 
il afflige ces êtres supérieurs que la bonne fortu­
ne. et je dirai même, le talent, ont placé à des pos­
tes de commande Cette sorte de fats affiche un 
ridicule qu’on nous oblige trop souvent à suppor­
ter et à prendre au sérieux — Maxence.

(Le Nouvelliste — Trois-Rivières).

Londres, y trouve une popular : 
dont il s'étonne, et dit à ces col­
lègues de la Société Royale émus 
le récit de cette mervei’leustî tra­
versée.

Les Beaux Vers

Chanson pascale
Pâques, temps de résurrection,
De grâce et de jubilation,
Ij\s dômes ronds des basiliques.
Les carillons des tours gothiques 
lancent à tous les horizons 
L’alleluia de leurs chansons.

Des cathédrales en dentelles,
La joie, «ur les villes, ruisselle.

î/humble clocher dans la vallée.
Les vergers, roMissant déjà,
I/herbo, d'anémones étoilée,
Sont un immense alleluia.

I/hivcr fuit avec les nuages:
Voici le printemps des villages.

Coiffés d'ardoise et de ciel bleu; 
Jardin, maison luisante et nette.
Eau calme où l’azur se reflète.
Tout est louange et gloire a Dieu.

S’en vont dans L* matin léger,
Gens de campagne et de cité, 
Roeev'.jr, adorants, l’ineffable baiser
Du Chmt ressuscité.

.Vf. Ol KV-frEVERS

Buonaparte selon les autres, vou- descente. Le reste des livres est ! Dès sa rentrée à Paris. B!an- 
lut enjamber la nacelle et partir jeté par-dessus bord. chard reçoit l’ordre de venir a la

_     romme passager. Blanchard A deux heures vingt-cinq, la cour. Un carrosse de la petit''
t7 ~ |l’ayant repoussé, le jeune furieux Joie inonde le coeur des coura- écurie l'emmène a Versailles, ou

. ,. “f * avait brisé l’une des ailes de l’aé- "wx aéronautes. Ils viennent d’a- le roi Louis XVI le félicite, lui
. mdiges.e quand j^tat et blessé l’aéroraute. Blan- percevoir les côtes de France! Ils remet une somme de 12,000 livre*

chard accomplit quand même son >nt accompli les trois quarts do lui accorde une pension de 1.200
ascension, passa et repassa au- leur aérienne traversée. livres et un crédit pour la cons-
dessus de la Seine, puis au bout Hélas! soit par suite de la perte truction d’un nouveau ballon 
de plusieurs heures, descendit de l’air inflammable, son à cause I>a reine Marie-Antoinette, qui
tranquillement à Sèvres le la condensation des gaz, le est au jeu, mise sur une carte

Comme il avait fait écrire sur ballon descend encore... Les pro-| pour Blanchard et lui fait don- 
une banderole attachée à son bal- vision# de bouche sont jetées, !ner la forte somme qu’elle vient 
Ion cette devise: Sus les aile.;, puus la dernière i de gagner.

“Sic itur ad astra” fil s'élèvera “uteiiie de vin qui, en atteignant T1 .
ainsi jusqu’aux astres), cette l'eau, produit un bruit d’obus 11 ne manQue r'.m au Liomphc
mauvaise epigramme courut alors dent la nacelle est toute secouée.
Paris: La descente continue. Va-t-on
“Au Champ de Mars. 11 s’envola; périr si près du but?
“Au champ voisin, il resta là. Les deux aéronautes se dé- 
“Beaucoup d'argent il ramassa, pouillent de leurs vêtements qu’ils
“Messieurs, sic itur ad astra. jettent Puis Jeffries a un geste
Quant à I aspect physique de admirable. Il offre à Blanchard 

Blanchard, le rédacteur du “Mot- 'la jeter lui-même à la mer. 
ning Post” le décrit en ces ter- —Nous sommes perdus tous les
mes: leux, dit-il. Si vous croyez que 

e moyen puirse vous sauver, je 
“L’audacieux aéronaute fran- uis prêt a faire le sacrifice de 

çais qui veut planer au-dessus des ma vie.

si mérité de Blanchard, que l’on 
surnomme déjà: Don Qui­
chotte de la Manche

Il a, d’ailleurs, accompli une 
prouesse dont le souvenir durera 
d’autant plus longtemps qu’il fau­
dra attendre cent vingt-quatre 
ans pour que la Manche soit de 
nouveau traversée par la voie des 
airs. Ce sera, en effet, le 25 juil­
let 1909 que le Cambrérien Jules 
Blériot, alors âgé de trente-sept 
ans, volera de Calais à Douvres

flots est âge d’une trentaine d’an- —Attendez, réplique froidement *ur 4n monoPlan construit par
nées, de taille ordinaire et bien Blanchard, qui ne perd jamais la 
prise. Son visage régulier, aux tète. Une dernière ressource nous 
traits fins, eu nez légèrement reste Débarrassons-nous de la 
busqué, exprime à la fois la dou- nacelle e* attachons-nous aux 
ceur, la force, lopiniâtreté Ses cordages du filet qui entoure le 
yeux largement fendus semblent ballon.
toujours fixés sur les espaces in- 

i connu* au reste de l’human.té 
Enfm, M Blanchard, fort soigné 
de sa personne, ne donne point 
l’impression d’un rêveur ou d’un 
casse-cou, mais d'un gentleman 
ayant un pian arrêté, une volontc 
froide et réfléchie.”

En plus des visiteurs qui assié­
geaient sa porte. Blanchard rece­
vait nombre de lettres. Les une# 
émanaient d’inventeurs en général 
orginaires du pays d’Utopie, d'au­
tres de conseillers bénévoles et 
naïfs, d’aucunes lettres enfin é-

Déja suspendus aux cordes du 
filet, ils r apprêtent a oouper les 
liens qui tiennent 1s naoelle, 
quand ils croient sentir un léger 
mouvement d'ascension... I>e bal­
lon remonte!

Ils ne sont dIjs qu’a quatre 
TUile> des côte <ie /rance. Un bon 
vent Iss y pousse...

Bientôt, toute crainte disparaît. 
La côte française grandit aux 
yeux -des deux rescapés de l’air. 
Ils peuvent en compter les villes 
et les villages. Ils sont en proie 
à une te'le allègres.-? qu’ils ne

lui-même
Marquis de MARANDE. 

(Le Temps)
——........... .. ▼---------------- —

S'ils different, avec les â- 
ses, de couleur et de contenu, 
ht tradition veut toujours 
qu’lis constituent un présent 
:n[ ; Jiemment attendu par le 

bénéficiaire.
Les oeufs de Pâques conti­

nuent à être en chocolat ou 
en ucre pour les petits en- 
fan L, en étoffés de choix 
pour lCo grandes personnes 
et en... mauvaises plaisante- 
rif-s pour certaines victimes 
qui se voient attribuer des 
cadeaux hypothétiques dont 
leur ren mmée se passerait 
bien.

Les plus savoureux oeufs
de Pâques, ceux dont on con­
serve dans la vie un éternel 
sou vc i i sont 1er plus mo­
de tes. On les reçoit de cinq 
à dix ans, quand on a été 
bien sage. Comme, passé cet 
âge, on commence à ne plus 
être sage du tout et que l’on 
con* nue tout le reste de son 
existence, les oeufs que ] on 
reçoit sont d un autre ordre. 
ILs ne i mpensent pas tou­
jours la bonne conduite, mai* 
on C' attend tout de même 
et d'ordinaire ils causent 
quelque agrément...

Un b‘î oeuf en soie brochée 
dr .;» 1"::.teneur est garni de
bijoux étincelants est assez 
bien reçu par sa destinataire.

Il y a aussi des oeufs sans 
coque pour les cadeaux de 
grand fe rmât comme une voi­
ture automobile ou une ferme 
en Beauce. Mais ces oeufs-là 
5e font de plus en plus rares 
et le- poules n’en pondent 
pas. Tout au plus si quelques 
ooq« peu- ont w permettre ce 
luxe.

Ah ’ ces oeufs de Pâques ! 
Ils sont aussi divers que les 
am qui vous les offrent.
Ils <>nt a 1551. souvent, la mê­
me sincérité !

J’ai in quoique part que le 
Roi Soleil faisait, dès le len­
demain des Rameaux, distri­
buer à scs courtisan* des 
deux erces«de vrais oeufs 
tout dorés.

C oM une prodigalité que 
ne peuvent se permettre nos 
mini tres des finance* d'au­
jourd'hui, si bien intentionnés 
soient-ils D’abord, il y a 
trop de con-tîsans et pui# 11 
n'y a t '• as«cz d'or en ad- 
ttkIL- - qu’il y ait aurez 
d'oeufs !

Acceptons toutefois ceux 
que l’on va nous offrir Ne 
nous montrons pas trop dif­
ficile* ni trop compliqués.

(A suivre en page 9)

Tarde qui larde en a\ril au­
ra Pâque».

• • •

Fais une dette payable à 
Pâque*, tu trouveras le Carê­
me court. a * •

A Noël au balcon, à Pâques 
au tison. A Noël les mouche­
rons, a Pâque» le» glaçons.

* » •

Noël en Jeu, Pâque» en feu.* • #
Long comme d’ici à Pâque*.

Se faire brave comme 
Jour de Pâque*.

—-------- -▼ ......... .
un

L’HISTOIRE DE 
ST HERMENEGILDE

M. l'abbé Albert Gravel, curé 
de St-Herménégilde de Bsrford 
et historien de plusieurs parois­
ses du diocèse, vient de publier 
une inté^cRsac.te brochure sou* le 
titre: “Préri* Hictorique de St- 
Herménégilde”.

M l’abbé Grave! a fréquem­
ment collabore à la Tribune.

Il eat Fauteur des ouvrage* *ui- 
vants: Histoire de Ste-Praxède 
de Brompton ; Miettes, croquis «t 
souvenirs; Histoire de Cotti cook. 
Histoire de Lac Mégantic; Précis 
Historique de St-Romain; L« 
Cantons de l'f^t.

On peut ae procurer le “Pré- 
ci* historique de .St-Herméoég.l- 
de’\ chez Fauteur, au prix de 2V.

---------—------------

LOUER
Logement chauffé 
de 6 pièces, situé à 
180, rue Victoria.

tsisnt expédiées par de» person-j sentent pas le froid auquel les! 
ne* s offrant comme pass- gen oujexpo.se le manque de vêtements 
comme pp.*»agèreg. : )etés jv;r-d#ssu* N"!: I.

Dans l'une de res lettres, un A trpts heures. le ballon pa^sr 
Anglais spieenétique, ayant assez j att-dtSâU* des terres aduees entre] 
d« l’existence, proposait do la ; Calais et Wissant. 11 s’élève tout
terminer avec Blanchard, qui al­
lait certainement périr noyé pen­
dant 5a traversée aérienne. 

Certaine* lettres, il eo

h emjp. décrit un arc de cercle et 
les deux eéroneutsr montent plu.»
haut que jamais.

Le vent avant fraîchi. Hi#n-
eis’ent phi» enemirageantes, té- ebard juge pnrWnt <k» d*MKsndr*

-, ■ rr.

S.V.P. NATIONAL
Questionnaire

—378—
A—Combien dp terrps furr-nt pomodéos * 

Montréal durant l’administrât, n do Mai<onnpuv«?
, €®lte chans°n » surpi- : “Vous oubliez vo-
trr chsval que C
teurft font résonner avot Lu r r ♦ 
pas composée roub îe régi me U.. , ai ne fut-elle

C—Selon le mémoiie dp, 1 , , rUi r.,mmprpp 
le gouverneur de Qur l*c pou-, a f-,| . r, r un oerl 
tain contrôle sur IVveqw* f\o (>

(Noir réponses en page II).

Logement semi-dé­
taché, comprenant 
8 pièce*. Situé à 
152, rue Québec.

Ce* logements sont 
moderne* à (ou* 
point* de rue, trè* 
bien situé* et towt k 
fait attrayant*.

SHERBROOKE
TRUST

COMPANY
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CHRONIQUE SOCIALE Petit Carnet LE TEST DU PUZZLE

Prochain manage
—On annonce le marine de Mile 

£>imone Auger, fille d* M e' Mine 
Qeorge.s a ig^r. de Richmond r.c r 
M Robert AUa re. fi -• de M ♦ t M 
EUdide Ailftire. de W i r icbor M ^ 1*» 
benediction nupuale leur sera don­
née jeudi le 23 avril, en l'église Ste- 
pamllle de Richmond pas de faire- 
part.

i\ai»ëance

—Le docteur et Mine Julien Oi- 
roux «Sybil uregdrei annoncent la 
naiai»in'c d une fille nep lr 20 mars 
à Ihdpt al Saint-Vin nt-de-Paul.

—Mile Cjab> Fontaine, du Parthé- 1 —POUR lei plue grande* nou­
nou. paaae 1# conge de Pâque* chez .eiuté» de tiMui i draperie» et 
ne» parenta, M et Mme O Fontaine rideaux, vu-hez CHEZ POUDRET-
de Coatlcock 1 TE, 15 nord, rue Wellington.

_______ - 1 29-2.
—M et Mme Daniel Biais et leur. —-------- —t--------------

enfanta, Marc et Louiae, de la rue NOUS re«e\ons un immeiiac a- 
Prontenar. je août rendu* a Québec sorti ment de chaudron*, moulina 
pour le» funérallie* de Mme CJeor- h viande, ferblanterie, outil*, etc. 
ges-B BiaLs, mère de M Blais Venez visiter. Nombreux clients

------------ | nouveaux demandés Rene Hebert,
—M et Mme Lionei Ouimet et Magasin général, 110 Belvedere.

leur fillette. Monique, de la rue Mc- ------------ v------- —
Manamy. ont passe > à
Montréal.

Déplacement»
~Mi>s y vomie et Thére. ** Roy. è- 

tudiantes au collège Marguerite 
Bourgeoya a Montréal, passent le* 
\acance.^ de Pàquc,- chez leun pa­
rents, M et Mme J.-G Roy, de la 
rue Gordon.

—M Gilles Vallée étudiant aux 
Hautes- Etude* commercé les à 
Montreal. pa.ve . * es d‘ Pâ­
ques cher ses purent-, M et Mme 
Rodolphe \rrd\f‘", de la me Vanier.

M Gérard Vincent, étudiant à 
iXjole dlnduatrle laitière a .Saint- 
Hyacinthe, passe* les vacances de Pâ­
ques chez «e* parente. M et Mme 
J -B. Vincent, de la rue King-EM.

—M Robert Boyd, étudiant a 1 E- 
coile polytechnique a Montréal, passe 
le congé de Piques che* se* parent. 
M et Mme Robert Boyd, de la me 
Frontenac.

—Mlle Louise Blais, étudiant* au 
couvent Maplewood a Waterloo, pas- 
*e les vacances, de Pâques chez 'es 
parents. M et Mm* Daniel Blais, ri* 
la rue Frontenac.

PARTIE de sucre, dimanche a- I 
pré»-midi, 5 avril, a la sucrerie , 
do Victor Bessette, chemin Water- ' 
ville. Bon chemin pour auto jus- j 
qu'a U sucrerie. Prix 25c.

REPAREZ mai:.* liant Nous 
vendons peinture, vernis. $2.5U 
gai. Alabaitine. (Jyprox, Chaux, 
Plaire, Ciment. Ferronnerie, Plom­
ber**. Ferblanterie. Demandez nos 
prix. Rem* Hébert, 110 Belvedere 

■ ■■ v ■ ■ —
PARTIE de sucre dimanche 

le 5 avril, a 2 heures p m Venez 
en foule. Chez Odilon Garneau, 
Sherbrooke-Est, chemin Bromp- 
ton.

—Mme Olivette Grondin de Rock 
Forest. M Gérard Groleau. Mlle Ma- bie. 
rlette Dumoulin et M Emmanuel 
Brochu, tous de Sherbrooke sont 
allés à une partie de sucre à la fer- 

Mm? E-E Biron, de me Giroux a Brotnptonville.

M et Mme Laurent Beaudoin et
leurs enfants, P.erre et Odette, ainsi j 
que M. Honoré Beaudoin, de Mont­
real, oiiv visité 
U ru? Botvcn-.'

—ACCORDAGE de piano et ré- | 
paration de piano, ainsi que \er- ; 
mssage de piano, à prix ratsonna- 

Travaii expert. S'adresser; 
fhez Arthur Blouin Ltee , 30 Wel- j 
lington Sud. Tel: 976

tu <xn, MA cmUi/ Depuis Qu'lui cmél
SCS VOUL*« AU “NUGGET**, ELU 
A uut»l SA vorruoi M côté afin of 
BRILLS# DAVANTAGE SU# SO# CUtVAL !

â<

UN POLI AL NUGGET EST LSSLNRtL A LA 
BELLE APPARENCE

chISssures nugget

—M Berriard Lec^xnte. de la pre­
miere avenue-s k!. est revenu d m 
l’ot age '1 é^ide A Q i^bty*

-Le docte or Gautier Favre au, de 
'a rue Marquette, passe la fin de se­
maine à Montréal visitant son frère, 
M l’abbé René pavreau, eu repo«. e*
m
ITiApltal St-Mary.

\**itnnco Maternelle
L assemblée menaueUe du comité 

oecitraie de T Assistance maternelle 
aura lieu, lundi le 13 avril, à ia salle 
de la Fédération, a 2h.30 de 1 après- 
midi. Mme Louls-C. ONeil donnera 
une intéressante causerie se rappor­
tant à la semaine de Fierté natio­
nale. Toute* les dames intéresses a 
cette semaine sont cordialement in­
vitées.

-------------- v

^ i£uand une femme *>u une jeune fille délire se faire embaucher dans lune des nombreuses UMiie* de mu 
♦ ni H an* |K>ur armes porUtnes de la pr<- irv.- d< QM ‘ • MM «l'»'! flMr un lest rigawt Uieient snenlifi

Couture, à 1 appartement 308, E- | que. Elle passera d abord devant un spécialiste qui lui posera plusieurs questions et décidera si elle doit etre
Jifioe Hi> Majesty, 1 jndi 6 avril, admise au test. Si elle est admis* elle se trouvera bientôt devant un puzzle puis devant un miroir. Mais ce ne 
Travail garanti. YVETTE MOREL. I vint pas U jeux futiles, cela fait partie du test qui de terminera ses aptitudes. L air serieux des deux candida-
; ropriétairc tes surprises en pleine activité cérébrale, n* laisse pas de toute sur l'importance du problème:

SAINT-CLAUDE MM. Krnest et Gérard Hamel 
I sont allés a Sherbrooke, récem- 
i men*.

- CLAIRVOYANCE annoncée 
p ib! u e po jr aider les personnes 
d résoudre leurs problème?, afin 
de conn ai tire l’avenir, destinée, vo­
cation, prédit par un savant ca­
tholique bien connu. Alcide San- 
froti y. Avant nendez-vous l a- 
près-mkii et aoirée .téléphonez 
2284-R. Adresse; 184 Belmont, 
Sherbrooke.

CHRONIQUE

LA BONNE 
CUISINE

QUATRE QUART

Ce*t le gâteau le plue simple A 
faire et aussi un des plu* apprécie.', 

Placez dan* une balance deux

—PARTIE tire dimanche après- 
; midi, 2 heures, chez Pierre Thé- 
berge, chemin de la Grotte, 1-2 
mille des limites de la ville. Ad­
mission. 25c. Chacun. Tel; 1004- 
s-31.

-——A---------------------
—Le dentistes MARCOUX et 

1 LANDRY désirent annoncer a ! 
j leur clientèle que leur bureau se- j 
ra fermé tou.<- les samedis après- 

midi, du 1er mai au 1er novem­
bre.

Agréable réception 
à Lac Mégantic

(Da notr* corrctpondant)

T>« ! corr«*pondant> 
ST-CLAUDE. — Mlle Rolande 

Morin, inst., était d** passage à 
Montreal ces jours derniers, chez 
une amie. Mme Roux.

- M. Jules Tmdel a passé queî- 
lue jours dans sa famille, a Mé­
gantic.

— Mme Norbert Berard a éu» 
l’invitée de M. et Mme Armand 
Berard. à Danville.

M. et Mme Edgar Berard, d« 
Windsor Mils, ont été les hôtes de. 
Mm** Joseph Côté et de la famille 
N. Berard.

par
ARSENE DESROCHE

FAITES confectionner vos ri-

*uew et de beurre beurre | riorl s d*ex|.f rienee CHEZ POU-
rue Welling- 

29-2
dans un plat et travaillez-ie pour 1^ j DRETTE", 15 nord,

ton.ramollir. Ajoutez-y le sucre, un wvste
de citron rApe Ajoutez un oeuf en ________  ________

' SI vous avez'l'intention d'ina-
mjsee TrataiUcz en pâte .egere. ;aiier des stores vénitiens. Chez
Versez la pète dans tui moule beur’.'e poUDRETTE, 15 nord, Wellu.K-i Vrtliser son contrat. 
et farurf et cuisez à Jour avsez chaud | ton Tél: 2490i iont les plus grands

EST-CE IfN CRIME?

Avant de *e décider a faire un 
contre de pénalité d*uii con­
trat de chelem. il faut se
demander si ISinformatton four­
me au déclarant par cette dé­
claration (car le contre est aussi une 
déclaration) ne sera pas plus Im­
portante que le gain qu'on peut en 

I espérer. En d autres termes. Il fair, 
prendre bien soin de s'assurer avant 
de contrer un chelem que ce contre 
n’indiquera pa& au déclarant un
plan d action qui lui permettra de

r i

B M. Jean GAUDRF.AU qui. ave** 
Mil* Gemina f hoquette. prendra 
part au programme “Sur les rayon* 
radlodlffuve lundi le b a\ril. a 5b.30 
de lapre^-midl. (e programme eM 
une réalisation Cierard P'Arger.

(Photo c.êr.ildine Hébert)

SiHEHCiSEBBn
PERRON
SPÉCIAL

Enroyr* .30c •» 
tévobr#* et re-
c*rr** un paquet
tim n'rtr* nmivvi 
•Sou»*l > ( ’mlrn -I »i
«#un» <
1530 >mi «Ain* #n 
Hein» «*tt* fV’ 
nt twit l'étA . #t 
rotr. macnit q * 
raialoHu^ .U r#- 
T*mt)c+». le ni'i" b^RU 
•t !• pl'ja • I .. ■ • #u te *

Aouel
13

rendant quarante-cinq minutes, ce 
gâteau se servira sec avec le Uié ou 
pour accompagner une crème pâtis­
sière. Vous pouvez le glacer a la con­
fiture d abnoota. a la gelée de gro- 
V»il 1er. Vous pouvez également, après 
cuisson, le débiter en tranches dai-‘ 
le sens de la hauteur et y Intercaler 
de* couches de confiture ou de crè­
me. Vous obtiendrez alors un dessert, 
important pour un diner.

Dessert
T»z une pomme bien mûre Cou­

pez-la en quatre et enlevez les pé­
pins. La mettre à cuire dan* une pe­
lle passoire posée au-dessus d'une 
casserole d'eau bouillante et cou­
verte, de façon a ce que la pomme 
cuise à la vapeur sans tremper dans 
i eau. Quand elle est ramolie. la pas­
ser au tami5 Battre un blanc d'oeuf 
en neige et l'ajouter avec du sucre à 
a purée de pomme en continuant A 
battre

Servir dan* une ooupe de verre et 
ajouter k volonté un peu de crème 
fraîche.

Servir 1b phis froid possible.

distributeurs des Cantons de l’Est.
29-2

& * CIEurvre*WH PERRON
CRAlWETilW «. PÉPINIÉRISTES 
assaivo $T LAURtin. MONTRÉ Al Un conseil par jour

McCgnnell
OPTO.METR1STK

OPTICIEN
TELEPHONE 37 

102, rue Wellington-N.
Fn face du Falals de .lustier

La date «ur le* produit* pharma­
ceutiques. — On devrait toujours 
inscrire sur la boite ou le flacon la 
date a laque»!le un produit pharma­
ceutique est entré dans la maison. 
Bien souvent, après usage, on le ran­
ge dans l’armoire à pharmacie et. 
quand le besoin sen fait de nouveau 
sentir, on noer remployer de peur 
qu'il ne soit trop ancien.

—....... .....v...... .
ST-CLAUDE-NORT» —M Henri- 

Paul Chtrpentier, Mlles Lorraine 
et Marie-Marthe Godbout étaient 
de passage A Sherbrooke récem­
ment. visitant M et Mme Albéric 
Boisvert.

- - R ET RA IT ES fermées a la Vil­
la Notre-Dame du Saint-Sacre- 

; ment. Du 10 au 13 avril,
pour jeunes filles; du 14 au 17 
avril pour darnes; du 20 au 23 
avril iiour dames des Cercle* de 

j fermières seulement. Du 24 au 27 
avril, pour jeunes filles de Magog 

; seulement; du 1er au 3 mai, pour 
filles de 25 ans et plus; du 14 au 
17 mai, pour filles d’Isabelle seu­
lement. Prière de donner son nom 

ià l’avance a ia Villa, 12 avenue 
| Bellevue, Sherbrooke. j.n.o.

. — —v— ■ ■
—FAITES rembourer vos meu­

bles par un exepert. M. De oust, au­
trefois des plus grands atelier* de 
Montréal, est en charge de notre 
departement. CHEZ POUDRETTE, 
15 nord, rue Wellington. 29-2

: VGRAMMSSEMENTS 
(.R A ris

—Avec chaque film développé 
ou avec 10 réimpressions, le tout 
seulement 25c plus 5c de malle. 
Timbres de Poste acceptés. Pho­
tographie laboratories, Boite FY>s- 
tale 545, Sherbrooke, Qué.

O fut un triste soft qui échut a 
joueur en Ouest de la donne d au 
jourd'hui quand il contra le pc; 
chelem à trèfle demandé par Sud 

Donneur: Nord 
Nord et- Sud vulnérable*

CST

clarant en était certain, mais U ne 
savait pas si Ouest avait encore un 
pique et 11 demanda si un second 
coup de pique, cette fois vers son va­
let ne serait pas coupe. Alors, il 
joua in coeur du mort et le roi de 
sa main. Ouest le prit avec son as et, 
désespéré, Ü joua ia dame de coeur 
H-'-lai! le déclarant coupa, fit tom­
ber le valet d atout et ab» .Ut ses

-.'•es en réclamant le reste des le­
vée*.

Le contre d Ouest ne porta cer­
tainement pas profit!

PARTIE DE CARTES 
A EAST-ANGUS

A
ftOHD
R D 10 6 2

0
V 9 7
A 7

A A D 5
O L fcIST

A 9 4 8 7 4 3
A D 10 8 T 6 5 4 3

j /\ 9 6 5 4 0 8 3
A V 7 6 3 J. 0

A
SID

A V 5

io :
8 4 3

Les enchères
Nord f M Sué Ourst
1-4 pêAse 7-4 passe
3 4 JTft.VV' 4 passe
4-5A passe 5-4 pa.v*e
8-4 pa»e pe^ee oor.tre
surcontre tou* passent

Entame d’Ouest : neuf de carreau

Ouest entama de son plus ut

AVIS
— Le bureau du Docteur Julien 

A. Giroux sera ferme tous les 
samedi* après-midi du 2 mai au 
mois de novembre.

...................... T—-------------

DANVILLE

te

La Base du Bon Repas
; > Mat* fatit-lt encor* pri •

»in « BON. rl<'h« «t nutritif, nu ll h **' <* ; '
f««'«|# a Vnqg vmjs a»pur*r»s tout c»*el r"
l irulint !• r*ln ALLA TT.

H J. McConnell, Optométris- 
de Sherbrooke, sera à son bu­

reau au Danville-House, Danville, 
mercredi après-midi, le 8 avril 
; rxtcham, pour examen des yeux 
et ajustement de lunettes.

. ----- r-, — .

PROi HAIN MARIAGE

carreau et le déclarant ne joua ;e 
le sep: du mort. Est maugréa ' u* 
en jouant la dame de carreau e le 
déclarant remporta la levée avec le 
roi pour jouer aussitôt un petit trè­
fle vers la dame du mort. Il r«r*'- 
qua le dix de trèfle joue par et. 
Ouest ayant contre pour la pe: 3 e, 
11 supposa que ce dix était singleton.

Le déclarant reprit la main c;.ez 
lui en Jouant un petit pique du mort 

; vers son as et donna un second coup 
I de trèfle, cette foi* par le : * if 
i Ouest ne joua que le * \ e*. le d-*- a- 

iAT\t lais** filer le neuf qui fil la f- 
vée. Le déclarant songea e:g 
par quel moyen il reprendrait .a 
main cher, lu! pour al.er chère er 
avec son yol le dernier trèfle d'D^st.

Pour Justifier son contre 
devait tenir la* de coeur, car. e é-

<f*« nof.r« corrêapordanti
FASTT .ANGUS. — A la salle de

1 Hôtel de Ville a eu lieu une partie 
de cartes, donnée au profit des re- . , 
tra‘es fermées, organisée par Mme ; r* 
Florence Viens. Le cinq-cents et 11 
bridgp furent Joués avec beaucoup ! 
d entrain. Parmi les dames on re- i 
marquai* ; Mmes Philippe Godbout. | 
François Normand. Florence Viens, ! 
Hhcmas Hallé, Théophile Bergeron. 
Damase de Montigny. J. B Bou­
chard, AlpBTt Couture. Arthur Bou­
chard. EShesi Malenfant. Alfred 
Bourque Bamuel Ménard, Israël La­
montagne. Modeste Bergeron. Agé- 
nor Fournaise. Alphonse Godbout, 
Alphonse Blais, Wilfrid Protean,
Mlles Yvette Lapointe et Theres^ 
Fournaise.

Le prix au bridge, don de Mme 
Alfred Bourque, fut gagré par Mm*
Philippe Godbout

le prix au 500. don de Mme Al­
phonse Blais, gut gagne par Mme 
F. Viens.

------ ... v

KISGSEY EMIS

(D* noir* correspondant)

JELEPHUME 72 i- S .

LE BON 
PAIN ALLAIT

—On annonce pour le 11 avril, 
le mariage de Mlle Gertrude Au- 
(iette, fille dp M. Adélard Au- 
dette et de Mme Audette, docc- 
der. de St-Claude .avec M. (ieor- 
gos Henri Ouellette, fils de M et 
Mme Alphonse Ouellette, aussi de 
St-Claude. Pas de f^ire part.

LAC MEGAN TIC. - M J. A. Ro­
berge est aile en voym(e dan* la mé-
t ropol e.

Ml> R Bizifr de St Hubert de 
Spaulding, a passe une semaine 
chez sa aoeur, Mme Boutin.

L’acide du rein 
voleurde repos
B**n de* fena semblent ne jamsis prend'• 
un* bonne nuit d* sorometl; remuent sms 
cease le* yeux frsnds «irert*. Il» » en 
prennent parfois au» "nerf*'' qu*n^ r *** 
peut être le rein Un tant* il bitte le* poisona 
du aany; malade, La peifona res*enl d»na 
I orfamame. Insomme, maus de tète, cmtr- 
bahjres font sou rent suite. 5i eous 
dormes pas bien, prenes le* Dodd réméré 
faeori dopuis plus d’un demi-tièfie. *'F

Pilules Dodd pot* le Rein

K1NG6EY FALL£ — Mmea Bc 
mond Brochu, Amédée TAbrccque,
Paul Lus&lcr. Adolptic proulx et Al-1 
bert. Tessier sont allée® A St-Hya- 
cintlic pour affaire*

—M Joseph Tardif est allé K St - 
FVrd'.nend. visiter son fils, Arthur.

—Mme Donxt Bdai* est allée a 
Aabestos. visiter de* parent*, M. at 
Mme Aime Blais

—Mile Simone Targeon, d’Aa-
bestos. est \rnje rendre visite a devs 
Virent*, M et Mme Willie Corri-

■

—Mlle

da*.
Mlle Lucilie Dion, de Victoria- 

ville, a jvaasé une fin de semaine 
dans sa famille, m et Mme Joseph
Dion.

M et Mme René Tardif soct 
allé* k Victo?1a\1lle visiter des pa­
rent*. M et Mme Edgar Roux, et 
Lionel Thérrien.

—A è*c baptisé J^g-eph, Denis.
Serge, enfant de M et Mme Patrice 
B'.ai* fLunenriê Grotesu) Parrain 
et marraine. M et Mme Edgar Biais, 
oncle et tAnte de l enfant Porteuse, 
Mme Geoffroy Tardif.

Mlle Clarisse Isabelle a etc fê­
tée par ses amies a l occasion de 
son mariage avec M. Alphedor 
Ruel de notre ville

Une bourse de $100 lui fut 
offerte, accompagnée des sou­
haits La réunion a eu Leu à 
l'hôtel Windsor, organiste par M. 
Willie Grondin, restaurateur et 
barbier ou la future épouse était 
employée. Il y eut lecture d’une 
adresse par M. A lyre Fortin. Les 
aurtes organisateurs étaient: MM.
A. Fortin, R. Boulanger, Mlles 
Léona Leclerc et Beatrice Gué­
rin.

Les personnes qui ont souscrit 
sont: MM R. Isabelle. A- Isabelle, j 
F. Rodrigue, L. Bilodeau. S. I^a- 
pierre, F. Roy, J os. Lebrun, Bd. 
Cameron. R. Lacroix, R. Roy, L. 
Roy, B. Boisets, J. Ls. Gadner, A. 
Ruel, J. R. Doyon, H Roy, G. 
Roy. J. Martin, G. Trudeî, H 
Morin, P. Allaire, C. Blais. C. 
Breton Adj. Dumas. Art. Fon- i 

| tame. D Roy, L. Mercier, Capt. ! 
j H. L- Audet, Alb. Dumas. Ar- j 
1 rnand Vincent, Paul Morel, G. j 
i Guérin, L. Lilottc. F Blais, R | 
Poirier, Ed. St-Pierre. C. E Com- I 
;>agnat. H. Mathieu, D. V. Bol- 

R. Boulanger. Léo Lec’.erc, j 
Alp. Bolduc. A Pratte. E. Rosa.
J. A. Roy. E. FiUion P. Fillior, 1 
E. Garant, R. Huot, J. Merrier, 
A. Dion. Eug. Cameron, W. Mo- j 
rin, J. R Blouin, A. Pare. R. D. 
Komery, F. Roy, J, Mathieu, A. | 
Carrier. I>eo Blais. O Hallé. G j
Grondin, S. Paradis, W. Grondin. • 
H Gilman, E. Bolduc, J. Breton, 
Magasin J A Roberge, L. Ga­
gnon, T. Shier. J. Stewart, H. ' 
Fontaine. L Roy, D. Renc, G.

I Bisson, J. Savoie. \. Perreault, 
J. Cousineau, W. Fontaine, Ma- 

i ga5in H. Laporte, R. Gagnon. A. 
j Komery. L. Savoie, F. Mathieu.
' A. Giguère, H. Gaboury, L.
i I^apierrr, R Ruel, M. Ruel. G.
I Thibodeau, R. Ruel, C. Garnier. 
J. Vachon. C. Hilman, A. Daî- 

; ’.aire. V. Bilodeau, Alp. Legen- 
i dre, A. Jacques, B. FiUion, Joa.
! Lachancc, J. Ethier, M. L Tré- 
! panier, R. Royer, J. P. Gobeii, R. 

Boulet. M Pouliot, R. Bernard, 
W. Pilotte. M. e?t Mme Morin, 
Mme A Ruel. Mme J. A. Ro- 

I berge, Mme Bru lotte, Mlles L. 
Leclerc. A. Leclerc, J. Trude . A. 
Raymond, L. St-Lourent, G Le- 

| brun, F. T.emieux. J. Boutin, S. 
j Dalîaire. F. Roy, C. Lapierre. J.
I Royer, C. Rodrigue, G. Gagnon, 
l C. Audet, R. Bizier, L. Pratte, 

G. Pratte. MM Michel Brown, 
i Aug. Thibault, de Quebec.

Un exces de soucis
sape le système nerveux

Le* •ouci* ft propo* d'affaires ou de tra*. aux 
de inénage. les choc* aoudain*. le» mauvaises nou- 
% elles, la ten'ativ* insen*^* d accomplir en Î4 
heures les •«'tivit#» dune semaine normale, tout 
cela sourret 1* système nervaux * un effort qu’l) 
n* peut supporter.

SI vous f ’ ♦s la», d -trait. nerv*ux «t soucieux, pourquoi n* pak don­
ner ut • rhance aux Pilules MUburn pour ia santé et les nerfs d* voua 
aider à vous remettre sur pied?

Elles erri< h.vscn* le sang et 'enforcent les nerfs, parc* qu elles con­
tiennent les Éléments constitutifs du sang et du système nerveux.

Aîdex-vous au retour è la aanté — et au bonheur en prenant de*
MUburn.

Prix. 60c a boite 45 pilules à toute* les pharmacies
Recherchez la marque de commerce — un coeur rouge — aur cha­

que paquet. S.
The T. MUburn Co., Limited, Toronto. On*.

U Maman tu ne ris jamais —r

Loume Cantin est allée à 
visiter son frère. Hormis-

, RHUMES
de xotre enfant. 
Pas de "drogues’*. 
Frictionnez avec du

VICKS VAPORUP

GRATIS
Montre di 
v'haudronne. 
bîiers. Cou’ 
Finette, R 
Donné* *<

Goua**t 
Rob*. Ta- 

ertur* d* 
dea jx. *to.
rntnitemrnt

aux personnes qui ven­
dront Image» rell-
gteus** à 30 cent*, ou 
Parfum* Demande* Î0 

Images u notre aystèm* de ven­
te pour parfum.

ALLEN NOUVEAUTES 
IVpt. Y. ST-ZACHARIE. Qué.

D* mamoc go e octlvt pet**^** e* loue* qx* ^ été'? e e e *
devenue une femme triste, ebottue et irntobie, foisont souvent 
pester sa mauvaise humeur sur %es enfants, s> Innocecis scent- s 
d* ce qui peut avoir provoqué son abattement *t son irntabi ♦#. 
Son organism* est s» déprimé qu'elle n a plus ia moindre endurance 

C est un problème pour une maman que d* conserver ses forces 
et sa sorte les maternités répétées et les nombreux travaux du 
ménage l eouisent. Cependant, il y a un moyen d* surmonter 
cet état d épuisement. Des milliers de femmes empicient »es 
bonnes PILULES ROUGES aussitôt qu'elles s* sentent fatiguées; 
apres quelques semenes d* traitement elles sont redevenues 
vtgeureuses et peuvent fac iement vaquer à leurs occupât on s.

Les bonnes PILULES ROUGES enrichissent le sang, c est pour- 
quci elles ont tant de succès dans le traitement des malaises te t 
que : fo'b esse. pôieur, manque d'appétit, fatigue, dou *urs a* 
des, d* rems, périodes douloureuses ou irrégulières, troubles 
Internes essentie! eme-t fém-int <rymptômes ou conséquences 
d* l'ANEMIEL

"Aptè Broit *u eiws»««r» **»f*nts, I* suis e*>*nu* e*»»t vo 
ét«t d» débilité genercl*. J* d'gtra* éifti<H*m*»ttf | *tois *n*ur** 
de fréquents ma*#* de tét* d* douleurs *ui r*i*i *t i'Heta bien 
nerveuse. C*«t «vec PILULIS ROUGIS que t* m* su»*
tonifie# *t j *n m *u d *xceO*nts r*sutt»sts. Aérés qu*lqu*« 
battes t* diqerois mieux, t* me s*nto«s moins nerveuse et 
graduellement m** forces sont revenues. Je ne puis m empêcher 
d* recommander »*s PILULIS ROUGIS choque fois que l'tn 
I «KCo«»c» parc* qu *M*s m ant t*tt ten* d* bien é mm - même . . .

iStqne — Mme CHoHes Poren»,
16, ru* Tourang***,

QU f 81 C, PQ
Temotn (Signe — Y P.

Pt»ul*t Rouges p*r \m patte 50e I* baft* •« I, $1 If-

PILULES ROUCES
pour l#s I*mm*s Pêl*s *t I*ibWe

Cse Cttim***e HIANCO AmdHemne UmlMe, 1l#4, '• 1 Penis. Montré*!.

ANNIK ROONEY. LA PETITE ORPHELINE
STîT^T

PAR BRANDOS WALSH

%
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GRANDE TOMBOLA CHRIST
C. Thibault & Fils, Enrg.

Entrepreneurs

MARCHAND DE BOIS

Manufacturiers de portes, cliàssis, moulures, 
ameublements de maeasin et dValise.

35, rue St Edouard.
SHERBROOKE

Tel. 1467.

AU PROFIT DES OEUVRES PAROISSIALES 
AU SOUS-SOL DE L'ÉGLISE

LA SALLE DU CHRIST-ROI

ROGER E. FISETTE
IMPRIMEUR

100 ou 
100,000 
k de« prit 
alléchants!

9, rue Alexandre.

Factures 

FUte de rompt* 

Enveloppes 
Faire-parts 

Carte* d affaires 

Etc.

Tel. 436.

A\ > roinplumiit> ‘i»

»nT*t»Amoa - sw

A^CLÜJL
ixnrnLbéje

E U B L ES.
Meubles de toutes sortes.

20, rue Wellington Sud. Tél. 2722 2723.

SHERBROOKE

jJ
'SL

Magasin PIGEON
Epiceries et Ti&ndes de choix.

Jambons: feese, Épaule et roulé; bacon.

Tous de première qualité.
En spéciaux pour Pâques.
Bière et liqueurs douces.

Service rapide.
35, RUE O ALT. TEL 3583

Avec les compliments de

Fréchette & Blais
Radio — Service électrique 

Radios, moteurs, balayeuses, laveuses 
Haut-parleurs, etc.

Nous avons fait et installé les haut-parleurs de la 
salle paroisiale du Christ-Roi.

93, rue King-Ouest Tel : 375

$fc$aü

• < rst dan* cette mafiilfiqu salle, situer au «ous-sol de l ertise, qu aura lieu, durant toute U semaine prochaine, la grande tombola au 
pr<4fit des oeuvres parois* la le*.

Avez-vous soil?
Buvez

WHISTLE
Emboutoilleur autonsé :

J. A. BRETON
60, rue Bail. Tél. 599.

LES ARTISANS 
DE SUCCES DE 
LA TOMBOLA

ALEX. TRUDEAU
MARCHANT) — TAILLEVR

Pour Dames et Messieurs.
Complets «tir mesure*: aussi, tout faits en magasin.

Reparations générales.
Travail garanti.

rn* Kinc-Ouest. Tél. 1929

J. GILBERT
'trand choix d* et manteaux de printemps,

aux plus bas prix.

Draperies et rideaux de toutes nuance*, 

Jambon* tt érirerie* en spéciaux pour Pâque*.

126, rue Alexandre Tél : 2932

ALCIDE TRUDEAU
FERRONNERIE GENERALE

Peinture

Tapisserie CTL
130, rue Alexxandre

Cadeaux 

Vaisseaux

Tél : 3072

Sous b présidence 
d honneur de M. le curé 
Léonidas Adam. les per­
sonnes suivantes se dé­
vouent sans compter pour 
assurer le succès de la 
Tombola de la Paroisse 
du Christ-Roi:

Presidents conjoints: M 
J A. Lemieux. Mme J. 
E. Lacroix.

Secret a i re -1 résorier : M 
H. P. Lemieux.

Secrétaire a d j o i n t e: 
Mme Simard Darche.

COMITES
PRIX M Marcel Co- 

dère
KIOSQUES: M J E. 

Côté.
RECEPTION. M. 

Jean-Paul Perrault
BINGO: M J A La- 

▼ote.
PARFUMERIE. M J 

L. Dovon.
COUVERT U R E S : 

Mme Alfred Lavoie
PECHE: Mme J. E. 

Lacroix.
FRUITS M Pao! Pi-

sette.
BOULES: M. DanieJ 

Godbout
EPICERIES: M. 

mard Darche.
UN SOU: Mlle 

Biais.
BUFFET: Mme 

drien Beaulieu.
ANNEAUX: M 

ger Gauthier
DE LUXE: M. Mar­

cel Codere.
CERCEAUX: M J 

E. Côté
RESTAURANT: M. 

J. E. Duquette.
Nous ne pouvons don­

ner, faute d espace que les 
noms des personnes en 
charge des divers comi­
tés Elles sont appu?ées 
par le dévouement inlas­
sable d une cinquantaine 
de collaborateurs et de 
collaboratrices.

J. H. BEAUREGARD, gérant

4. rue Belvédère-Sud Tél : 4263

imvATms
A LA TOMBOLA 
DU CHRIST-ROI

Avec les compliments de

Camille Roy
• Epicenes de choix 

• Restaurant
• Crème glacée, bonbons

• Tabacs, cigarettes, etc 
Coin Brooks et Aberdeen Tél. 3033.

Sî-

Avec nos hommages !

Les Epiciers Coopératifs
LIMITEE

EPICERIES EN GROS 

CIGARETTES ET BONBONS

122, rue Wellington-Sud — Sherbrooke 

Tel : 2870 2871-2872

Ro-
F/iig. O. Blai*. A. Raquette.

Blais tfc Paquette
Nettoyage — Pressage 

Travail garanti.
Service courtois et rapide.

Téléphone : 4254
142, rue Galt Sherbrooke

DEUX SEANCES 
SPECIALES POUR 
LES ENFANTS

Afin d* donner »w% 
«nfantA Ve plaitir de par- 
noper à la Tombola de 
W parotste du Christ- 
Roi. le* organrtafenrt ont 
décidé de leur consacrer 
deux «éancei tpécialef La 
première aura lieu à 2 
heures jeudi prochain. 0 
avril, et la deuxième i la 
même heure samedi le 1 I 
avril. A certe occasion, 
les prix des billets seront 
réduits, mais les prix se­
ront les memes qu en soi­
rée.

AVEC LES COMPLIMENTS

D’UN AMI

DE LA PAROISSE

La TOMBOLA <k la 
paroisse du Christ-Roi 
s ouvre lundi prochain. 6 
avril par la cérémonie re­
ligieuse de ]« bénédiction 
de* kioeques que présidera 
probablement son Excel­
lence Mgr. P. S. Desran- 
leau. A cette cérémonie 
seront invités les mem­
bres du conseil de ville, 
de hauts dignitaires ecclé­
siastiques du diocèse ainsi 
que les sommités de la 
paroi see.

Après la bénédiction 
de* kiosques, le public 
poufrti admirer Ton des 
déploiements les pins ex­
traordinaires d’attractions. 
Une quinzaine de kio* 
ques. dont un "De Luxe" 
aux billets donnant chan­
ce i quatre prix impor­
tants et dont nous par­
lons plus en détail dans 
tme autre colonne: des 
stands d'épiceries, de 
fruits, dt bas de sole et 
des chaussettes, de faien­
ce* et de bibelots, une 
pêche moderne, un restau­
rant. un buffet, et un 
kioaque qui promet d'être 
probablement le plus a- 
chalandê: le kiosque des 
fumeurs oh I on peut ten­
ter la chance à 1c du coup. 
Ce kiosque donnera en 
prix des cigarettes, des 
cigares, des boires de cho­
colats. des boîtes d'allu­
mettes. etc.

A part les prix spéciaux 
des kiosques, les direc­
teurs de la Tombola don­
nent un prix spécial de 
$100 qui sera distribué 
comme auit. Les cinq 
premier* soirs, il y a tira­
ge cfun prix de $10 et 
le dernier soir, tirage du 
solde de $50.00. Toute 
personne entrant à la salle 
a chance de gagner un de 
«s prix. Tous les billets 
seront placé» dans un mê­
me récipient. de sorte 
qu’un virireur de lundi 
soir. p*r exemple, a au 
rant de chance qu’un au­
tre de gagner le grand prix 
de $50 samedi prochain.

La valeur des prix qui 
seront distribués dépasse 
S3,000 et la liste com­
prend les objets les plus 
variés: lampes, statuettes, 
meubles, services de vais­
selle. services de toilette, 
etc., etc

ALPHONSE BÉLANGER
A.D.B.A., M.R.A.I.C.

ARCHITECTE

Tél. 26 76, rue Marquette, 
Sherbrooke.

SALON LIA
Coiffures de toute* sorte*.

Permanentes avec ou sans machine. 
Satisfaction garantie.

7S, ru, I^nrfcr. m 202,

Bon succès à la tombola!

JEAN-PAUL PERRAULT
BIJOUTIER - HORLOGER

Nous avons 1, choix le plus magnifique de* 

Cantons de l’Est.

Edifice Bailev — En haut du magasin Dominion.

Rue Wellington-Nord Tél : 618

Bon succès!

J. Gagné & Cie, Ltée
FERRONNERIE GENERALE

Articlea de «port — Vai»«elle 

Outils — Fixtures électriques

154, rue King-Ouest — Tél : 356 - 1020

I
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AU AVRIL 1942 Matin de Pâques AREX ne coûte que quelque tou» et 
«outage de* douleurs rhumatismal**, 
de la goutte, des névralgies, etc

“CHEZ MIGNONNE
Robes et manteaux 

LINGERIE
88, me Alexandre. Tél. 3703R.

LE KIOSQUE 
DE LUXE A LA 
TOMBOLA

I

GÉRARD BÉRARD
EPICIER — RESTAURATEUR 

81, me laurier. Tél. 301OW

Hommage de

GARAND
SERVICE

REPARATIONS de radios, laveuse*, repasseuses, fers à repas­
ser, grille-pain, etc.

VENDEURS des radios Phonola. pianos Willis, Laveuses Do­
minion, Machines à coudre White.

Radio» prêtés au besoin si travail de laboratoire cat nécessaire. 
Spécialistes pour appareils américains.

Notre travail est exécuté avec compétence et sincérité.
TELEPHONE 3750.

Librairie Notre-Dame
Cadeaux et cartes de Pâques. — Souvenirs de première 

communion. — Le plue grand choix de volumes
divers dans les Cantons de l’Est.

84a, rue Alexandre. Sherbrooke.

Compliments de

F. R. Darche & Fils
ENRG.

SIMARD DARCHE, prop.
8, rue Wellington-Sud — Tél : 1580

Meilleurs voeux de succès!

Genest, Nadeau
Limitée

EPICIERS EN GROS

SHERBROOKE

Téléphone : 980

J. M. NAULT Albert Trudeau

Limitée B.A., S.O.

MAGASIN
OPTOMETRISTE

A RAYON 39, rue Wellington N.

35-39-46, King-O
Tél. 267—Rés. 3795.

SHERBROOKE
1 ....—........... - .......

SHERBROOKE

M. Marcel Codère, en 
charge du kiosque “Dt 
Luxe” assure les visiteurs 
de la Tombola de la Pa­
roisse du Christ-Roi qu’iU 
trouveront les prix et les 
méthodes de son établis­
sement les plus extraordi­
naires qui soient. En 
effet, à part la richesse 
et la variété quasi infinie 
des objets à donner, cha­
que billet placé sur les 
chances de ce kiosque équi­
vaut à quatre billets ordi­
naires. car il donne parti­
cipation à quatre lots.

L’immense roue de for­
tune de 5 pieds de diamè­
tre qui décernera les chan­
ceux compte 160 numé­
ros et chacun de ces nu­
méros rapporte en dou­
ble. c’est-a-dire qu'il y s 
deux prix à chaque tira­
ge. A part ces deux prix, 
il y aura un tirage sur­
prise parmi les billets du 
jour et un grand prix: 
service de vaisselle de va­
leur très élevée, à la fin 
de la Tombola.

OEUFS DE 
P VOUES

153, rue Alexandre. Sherbrooke.

Hommages de la

PHARMACIE DUBERGER
118, rue King Ouest. Tél. 968.

OFFICIERS DE 
UU.C.C. A 
SPAULDING

Téléphone 3390W.

ANT. BLANCHARD
BIJOUTIER

Diamants -*^rtI-B!u,, et “Blue-BinP\
Montres Bulova et Tu van nés.

138a, roe Ring-Ouest. Sherbrooke.

CONTRE

Douleurs Rhumatismales

(Suite de la page 6)
Nous vivons des temps si tu­
multueux et nous avons des 
lendemains si incertains et si 
fragiles qu’il convient de se 
satisfaire de peu.

Les polémistes a\ ec leur 
esprit satirique, et leur In­
justice bien connue, ne vont 
pas manquer d'envoyer aux 
çens en place des oeufs évo­
cateurs des scandales en 
cours.

Ce sont là des oeufs à sur­
prise. On les casse et 11 en 
sort la seule chose que vous 
ne voudriez pas voir. Le des­
sin rend admirablement ces 
abominations-là! La paire de 
menottes, ]a Santé, le juge 
d'instruction, le membre de !a 
commission d'enquête... La 
matière est infinie.

Aussi vrai que l'oeuf s’ac­
commode à mille sauces di­
verses, on lui fait dire aussi 
tout ce que l’on veut : des 
douceurs et des rosseries. On 
la digère ou bien U vous reste 
sur l'estomac.

Voulez-vous que nous en 
envoyions ensemble quelques-
uns ?

Aux juges d’instruction, 
aussi nombreux que les étoi­
les du ciel et que les sables 
du dé*ert, qui nagent dans 
les mystères en cours on 
pourrait adresser des oeufs 
d'où surgiraient de petits la­
pins.

A quelques prévenus on 
enverrait des cheques. La dé­
pense serait assurément un 
peu considérable puisque l’on 
dit qu'un homme prévenu en 
vaut deux.

Mais tout cela, n’est-ca pas" 
constitue des plaisanteries fa­
cile? indignes de l’époque que 
nous traversons.

Regagnons donc le domaine 
des choses sérieuses : celui de 
la vie chère et des contribu­
tions par exemple.

La vie chère! Dans ce oom- 
partiment-là, que lea oeufs 
soient de Pâques ou non, ils 
•ont de prix inabordables On 
ne peut plus, décemment, fai­
re de politesses à des amis.

Que vous les invitiex à 
manger une omelette ou que 
vous désiriez leur rappeler 
par un présent, que vous a- 
vez été en manger une chez 
eux. c’est 1a ruine, tout bon­
nement î

Mais ce qui perdra, en tom­
me, l’institution des oeufs de 
Pâques c’est le tarif des con­
tributions.

Vous n’avez pas remarqué 
que c'est à Pâque* que les 
percepteurs vous envoient, 
non pas leur oeuf mais leur 
petit poulet vous invitant à 
aller chez eux acquitter votre 
facture.

Or ceci nuit à cela. On n'a 
pas le coeur à faire des lar- 
geases quand on aent que aon
avoir rétrécit.

Aussi que les gens qui me 
connaissent ne comptent pas 
trop sur mon envoi d’oeufs 
de Pâques, ces jours-ci.

Je suis, d’eutre pert, de 
ceux qui pensent que l’inati- 
tuüon des oeuf* de Pâque* 
n’e été créée que pour feire 
attendre les étrennes.

J ANT.
—— ■ ▼---------------------

Bon succès I

Librairie P. D. Authier
Librairie — Souvenirs — Articles de bureaux.

12, RI E WELLINGTON-SUD. TEL. 352.

(Suite de la 1ère page)
Maria, genoux au sol, a fait 

d’abord le geste de ramasser la 
belle tenue du dimanche qui; 
g sait comme une chose morte; 
puis, doucement, son pauvre corps 
las h roulé aur le côté... A pré­
sent, visage caché au creux du 
coude elle pleure. Toute sa belle 
joie s’en est ailée. La quinzaine 
de dur labeur qu’elle vient de 
vivre, et qui a servi à préparer, 
heure par heure, le bonheur de 
rett* journée de Pâques, pese tout j
t ^Un- P01**8 écrasant aur geau Pierrot. Viens on va
son rtos qui s« voûte sur «es V0Ir U-haul „ ]es gosses rot

ÙL J qU1 îi,La!“ent; • , ^ réveillée : H garde pas l'heure,
Même ce bonheur si sunple, j.uidera, fi en reUrd.

si peu exigeant quelle attendait, Aillerai les petit*, tu mettras ta lut est refusé. i rob(. avec de la dmtene
Tout son courage, toute sa ré- autour du cou, et on partira tous 

sistance l’ont d’un seul coup a- ensemble.”
bandonnée. Et *l!e contemple de Toute la lassitude de Maria 
ses yeux brouillés qui ne corn- vient de s enfuir. Une jeunesse de Sherbrooke, fêteront cette an- 
prennent par. cee. défroques iner- nouvelle, toujours prête a réappa- ^ée» toirs nooeg dbr de v:e reiigieu- 
t*s q-r. font sur le carrelage clair ’ raitre dans le coeur de> épousés ** Ce sont ies RR Boeur» St-Ama
et propre, de grandes plaques et des mères, vient de monter bie. assistante a rhôpitai St-Vincent
brunes comme du sang a *on visage. Elle rit.. et sur la ** ancienne supérieure de cette ina-

pointe des pieds, le couple monte ^utiorv St-P:axiçoifi or s&iâe et St- 
♦ ♦ ; .’escalier tandis que les cloches Nom de Ma ne également de Itidp*.

au dehors, continuent a vibrer ’-aJ St-Vincent, et sîe-Emiile, de ta 
—“Hé ! par ici, grand Louis !” dan? ce lumineux matin de Pâ- Crèche Ste-Eiaabeth

nue* La R. Sr S te-Bru. le qui. uepuj o*
Yvonne FOI RDRAIN-DKNt TTE. nombreuses année* set la pronden-

______ v______ , ce dee pauvres de Sherbrooke, eai
TT.T 4 %rm °*** connue de toute is population
UN ENFANT *dr e5t la .«.or de M Orner Bonin,

de la maison Tremblay Az Bonin.

4 RELIGIEUSES 
FETERONT LEURS 
NOCES D’OR

Quatre religieuse* de* Sr* an

Compliments de

GÉRARD TURGEON
35, rue Belvédère Sud Sherbrooke.

Au cabaret de la ‘‘Grande Cho 
pe . cinq hommes attablés hèlent
le nouveau venu.

^ —Ber. quoi ! on n’en voulait 
plus ? Il y a déjà une demi-heure 
qu’on est ici. Patron, six absin- 

j ; thés ’... C’en bien ça, hem, les co­
pains ?

EST BLESSE 
A KNOWLTON Bolton, »'est infligé une profonde 

entaille au pied droit, quand la 
hache, dont il «e servait dévia. 

Conduit d’urgence à Waterloo, le

/so/ez/EXTERIEUR*

de votre matsotiMeilleurs voeux de succès!
J.-PHILIFFE DION

wBEBsam1^hion-CBA£L
VETEMENTS POt R HOMMES

Coin King et Wellington. Sherbrooke.

. . •

' V
■ . f

•«c .^REVETEMENT INSUl-ATED B.P5/S

O. MAILHOT
NOUVEAUTES — TISSUS A LA VERGE

NOTE: Nous abandonnons la vente de* marchandises pour 
hommes. Elles *otit offertes à prix spéciaux.

103, rue King-Oue«t. Tél. 2745W.

J. L. GILBERT
MARCHAND DE CHAUSSURES

138, rue King-Ouest Sherbrooke

Tél : 3749-W

GILBERTE
Spécialité t

CHAPEAUX 
POUR DAMES

91, rue King-Ouest 

Sherbrooke

Cordiale invitation 
et Bienvenue 

à tous !

De la part de

J. A. LEMIEUX
Président de la 

tombola

Cinq voix ont répondu «û. .-----------
-Et pute. cartes, vieux. On KNOWLTON - Î^ jeune

temps* aujourd’hui! ^u*q?L*aolr lî8^1' Rhicard. U ans. fi!a de M. Dr L. Uro»e, aidé de garde Mar.h 
si on veut. C’est pas tous 1*$ ct ^Tne henneth Rhicanl, de West lai donna :es soins requis
jours Pâques, hein ? ..................■■■■---- ---- -------- --------------- - - - -- -

—-C’est que. mo!, nsque Louu, 
j’ai promis à Maria de rentrer de 
bonne heure. Je sors avec elle et 

! les gosses ce matin. Aujourd'hui.
! je passe la journée en famille.

Cinq éclats de rire saluent sa 
réplique.

—Elle est bonne celle-là! “J'ai 
j j promis à Maria !” Encore un qui 
U se laisse mener par une femme 

ct des mioches... Regardez-moi 
ça... Avec une carrure et une tail- 

|| le pareille... avoir peur de sa 
bourgeoise !

—Quoi, peur ° riposte Vautre 
Qui vous dit que j’ai peur ? J'ai 

|j promis, v’iâ tout.
—Eh bien, mon vieux, tu reste- 

| ras avec nous, reprend la même 
\ oix gouailleuse. On eï't un hom­
me ou on est une chiffe ! On est 
le Grand Louis, le forgeron, ou 
on est une moule !

Cette fois, sensible à l’attaque.
Louis ne répond plus. D’un seul 
coup, comme pour se donner du 
cran, il avale son absinthe.

Un compagnon vient de com­
mander une deuxième tournée et 
Louis a peur, à present, de porter 
le second verre à scs lèvres. Non 
pas qu’il sera saoul pour si peu !
La carcasse est résistante et il, 
en faut, des petits et des grands 
verres pour “enfoncer” le forge­
ron ; mais seulement il se con­
naît : il y aura pris goût et il 
restera.

La volonté dans ce grand corps.
vacille. L’homme va porter la 

( boisson a ses lèvres... à ce mo-i
• ' ment, la porte s’ouvre devant un
• nouveau client et demeure beante 
|| sur la rue.

Alors, le grand Louie, face à 
cette trouée lumineuse, regar- 

|! de... De» gens endimanchés pas­
sent... un homme tenant par la 

I main un enfant, presse le pas: ! 
des femmes au bras de '.eurs ma- j 
ns, s’appuient en bavardant.
L’ouvrier, yeux fixes, contemple 
ce va-et-vient.

Tout à coup, un grand tinte­
ment de cloches ébranle l'air.
DLnn . din.. don .. Dinn . din . 
don ! Cet appel chante, vibre, •* 
répète. Il pénètre dans le tympan 
de l'homme et s’y accroche.

Le grand Louis, d’un mouve­
ment nerveux, vient de reculer 
son verre. Il lui jette un coup 
d’oeil charge de haine et. brus­
quement décidé, Ü se lève.

• Il lance une pièce de monnaie 
^jsur la table, prix de sa consom- 
j| ; mat ion, en disant:

—Au revoir, les camarade*, je 
|| m'en vais.

—Bin, quoi, t a? pas fou, qu’est- 
ce qui te prend ?

—R:en, foutez-moi :a pa.x!

ECONOMISEZ LE 
COMBUSTIBLE

Vous pouvez réduire Yotr# 
facture pour le combustible, 
économiser du combustible 
nécessaire pour la Guerre, 
et obtenir une circulation d« 
chaleur rapide, égale dans 
toute* le* pièces en isolant 
vos murs extérieur* en bois 

avec le Vrai

REVÊTEMENT 
INSUL-ATED B. P. 5/8 '

Un Bon Menuisier Peut 
Appliquer le Vrai
REVÊTEMENT 

INSUL-ATED B. P. 5/8
à Même vos Murs Lam­
brissés en Bardeau. Clap­
board ou Bois. Les Eco­
nomies que vous Réaliser 
Remboursent le Coût.

•
Pernanden à votre marchand 

cm écrit*»-nous pour

“MURS CUIRASSES"

BUILDING PRODUCTS LIMITED (BP«OftTIttel tO»0*»TO Wâ*u»OI» W>to*l»t6 ion*
roftvtr • « *sot*rtO» * • *«*»<:«*• »«<•»«. »

Vttvtdn par

Le cercle de 1TJ C.C de Si-Hubert 
le .‘Spaulding a élu ae* officier* pour 
IH2 O aont: MM Henri L. Bilo­
deau. président, Jossphat Duquette, 
vice-président, Bnmanuel Bilodeau, 
aec -tré*.; Joaaphat Lenveux. dé­
via Bilodeau, Joseph Dubé. Henri 
Fillon, Roger Court, directeur». M 
labbé Antonio lAllberté, pire, cu­
ré. aumtaler. Au 1er mare, la Or- 
cle de Ht-Hubert comptait 1» 
membres.

Annonce* dans la Tribune

Bon succès à 1a Tombola !

CROWN DIAMOND 
PAINT COMPANY

LIMITED
Cari Camirsnd, r*1-*"!.

PEINTURES — EMAUX — VERNIS 
TAPISSERIES

54, rue King-Ouest Tél : 3488

La voilà dahon. Echappe à 
l’emprise du cabaret de “La 
Grande Chope”, à celle de se* 
copains débauché», il re«p*re
mieux.

Dans la nie. les cloche? accom­
pagnent de leur clameur, sa mar­
che. et sans !e savoir, il les re­
mercie Comme il s* sent bien; il 

! n‘a rien bu, ou presque rien ! Son 
esprit est lucide. Alors, il revoit le i 
regard implorant de Maria, aon j 
geste dévot qui tendait la belle 
tenue de drap, et aor. réflexe, A 
lui... de brute.

...Comme H se hâte, à présent! 
Combien de tempe a-t-il été ab­
sent ? Oh * feulement troi» quart» . 
d’heure ! les enfants ne seront | 
peut-être pas encore levés. Il al- j 
dera à Maria A les habiller et | 
tous ensemble, beaux comme des i 
riche?, on ira se promener.

Une pauvre femme offre, U. 
sur la place, dca plante*, une au- ' 
tre des pinsons. Il tâte le gousset 
de son gilet : il e*t lourd. Bien 
sûr, il n a riar dépensé et, cea 
jours derniers il avait fait de* 
heure* supplémentaire* en vue de 
cette fête de Piquer

\ rt, \ achète sans b*Mt*r, 
une petite plante verte pour Ma- 
i ia, et un pineon pour arm Pler- 

! rot.
lÆ3 mains pleines, il entre ain-

s; triomphant, h la maison. Dhm
up de coude, il soulève le loquet 

de la porte, et voit, dans la eut- 
s,~.e, Maria, le* yeux rouges et 
i'air morne

Elle le regarde, scrute son visa­
ge ou nulle trace de boisson n’ap- 
paralt contemple æn bar sourire 
qui se mouille et.. alors, h son 
tour, elle sourit.

Déjà, il a posé aur «a toile rt- 
rée, sa* cadeaux.

—“T’es pas folle de pleurer". 
Dens se:? bras robustes, il la 
prend comme un enfant.

“Je t'avais bien dit que je ne 
j serai pas longtemps. D'abord, il»
1 mo dégoûtent, tien* les copains!...
I C'e?’ pour te’, la plante et Toi-

CODÈRE LIMITÉE
11. me WeUtnftW-Nerd — Sherbrooke — Tél. StT.

L habit ne fait pas le moine
mais les muscles et le force font I homme

M**slawr« «i vmm «mm AM
fort* st oerde*’ vo* *oueci«*
*ord*Hon ", prfnet !tt PILULES
MO^O cimifét <ju* voue veut

fatigué, non »«ul*m#nî,
• Met vous rendront ‘m force*, 
moit elle? vaut préttrvtront det 
moîo te? tl communt ch«f !#t 
bomm*6 qui trovoüiert dure­
ment: diminution de fore# fa
• que hqbitueM* ntno*<té dou-
'tue* de de* ou de duet
è ' éeuttemenf).

L époque eetuede eet (Aire P feut trevedler* "’^rt" pour errtver 
poe die mm fereee #minuent, prenei PILtAfS

MODO 1

’i tmts fe*eee< geevre** dur et |e mm mèm
Je mm saU tvewé prie f mm «net de re#»e. {'en mere left feert 
Ur omi mm mmmsmMm de preedre let PILULI5 MORO, mm sum 

i mi fel#. Aprèe deve beffee. |'el smnv+mH mm 9ew4e**«»e«t j'el ceeHeeé 
•e trmrnmmmmt «e mmm meet de rente e d'epere Je e# me eeee ew«u"*e 
émmbmmr eeseerd bvi, mere* eev PfLUlfS MORO .

Ve*# —R MIROM.
TUm+n HrM —T P. ITf-jVirtHI, P Q

PHe*et Mere per i* pee*e : 30* le bette mm I, $ 1.2C. •

PILULES MORO
Cl# Ct* W-4U# FtANCO Ae*eflee««»e limttee, tj#», rve ï Oe*H«
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Les As de Québec passent en finale pour le championnat de l’Est
I* club de Don Penn U ton remporte un* troisième
%ictoire contre le- Mineur» de (tiare Ha> par le comp­
te de 15-ti pt^ur pa»i>er en finale de rfcat dan> la 
coure à la coupe Mlan. — II* rencontreront ce aoir
le* Aviateurs d’Ottawa à Montréal.

Qj&or-c

ià it

PreM C^nAdiei 
QUVBXX' 4 — A 

«ont paA.sc> m finale 90 

piannai de î K ’, datî* **
>OUpc Allan en e^rmaant soir l«fr
Mineurs de oL^e B*iy v«r le nxnp’e 
de 15-«. dans '.a 4.em^ partie de le*,- 
série de 4 de 7. efnpoi '
par

Les .As. qui rencontrcrot ; mair 
lenint >» AvUreura d'O'ta-A*. dar
.a ftZttli •
ne dlfftcuKé a;>rès la première pi

1 aure q 1e la partie avançait, et les 
Québécois, en portion pour attendre

( .es opportun!tés. ont profité de prea- 
q\ie toutes le* ouvertures. Seul le 

I spLendide travail de Boa tea dans les 
1 buts a empêche que le compte ne

soit plus élevé.
*éne j Cette victoire était la 3eme des 

As dans la serve Ds ont perdu la 
. îere par 3-0 ruais ont remporté les 
, deux autres par 4-1 et *-n pour ter­

miner en enterrant les Mineurs 
1 sous un c^tnpte de 15-é Jeudi aolr.

Dernier programme de ski
LES CHAMPIONS DE LA LIGUE JUVÉNILE

au club Hillcrest dimanche

r*odc alors que los ■- 
compté chtcim 5 po

îeux club» ont Glace B«y Qjéber
Upc A; prenant « uc va nu par Bcatea buts Bou\rette

9 6 la 2«TAr' per:ooc. ont cotnp- 1 rmiiiip» defenae McMahon
té é * - ! GaSager défense StahArcngaaTcrr. » des ’ 4.-*^ jOUic Q vil' White centre Robert jioi :viron 3,500 rpocta^vi

Cette parade de p
conduite pxr

oinu ôtfi As a 
Armand Gau- :

Dinléena
Cooper,

atie
aUe

Reav
Bmnetoau

ri result, qui a compu 4 fou- Walter. Substitut» du Glace Bay —Mackie.
Vichov*on c: JSiG.e B Baind Poster Monaon. McBelh,
rvant ensw.'jr avec 2 points chacun) Anderson
tandla que B*>b0j Lee et Bill Rea:« ;
en ont compté enacur 2 Théo Ham*: ; Substitut» du Quêtai — Hamel.

m

'éâ

4

a compte autre point du Quebec 
les pun:t;oTus ont t'1 respon&ahies 

du fmnd .jmbn o«v *'*0:1:* darA U 
Mm péria Rw
ort compté île* po: > dés pre­
mières minute'- de jeu alors que 
Cooper dor. Mineur*', purgeait une 
punition mmeure. Pré& de la mol- j 
?ie de la per ode. Mo f M'Beti- 
ont ootnp' ' pou >.« v\ teurs a-orr 
que BuîjcIi Stahan e*.*»,; au peniten- 
ejer Bruivet-eau en a compte un au- 
•_re pour Q*iébe«; p» ocIîm q e PLU- 
.tps était en puxuuon 

îî y eut peu d’action dar»s la Sème j 
pénode jusqu à la I3ième minute de 
mi alora q;»' Nlciioison donna l’a-j 
vumtage aux A » par 7-6 Peu après 
le soiide ailler p-»rta > compte a B06 
s jj des passes de Gaudreault et l«ee 
Oaudreault s compté son 4èfne 
point 2 minutes a-.tir* la fin de la 
Jètne période.

Lee Mineur* a ont pas été ur 
matrh pour les As dans la 3énie pe- ; 
Mode Lee a compté 46 seconde? 
apres je coup de sifflet. Il cm a, 
compté ur. autre avant la fin après 
que Brune tea u en eut compté 3 e" 
Reav et Ha: :e. ’ chacun

Les Tteiteurf, qui notaient pa? 
favoris ont semble fa'ur.ies à me-

l>ee. Rossignol. Orabeek'. Oau- 
dreai^r. Nlchotecm

Arbitre?' Jones et

1ère penode
*. •Q’-iétoec -Gaudresult «Lee> 4 07 
2—Quebec —Ntcli oison

Lee McMahor. • .. .. .. 429
3 -Québec -Reav

Bruneteau. Hamel* .. ,, 5 37 
4—Où ace Bay—White

tDesbiens-............................. 6 11
y Quebec Gaudreault

Lee. Nicholson » .. .. 9 56
6— Glace Bay—Foster (Baird' 10.15
7— O» ace Bay—Batra

•Phillips».............................. 1025
A-G’.*ce Bav—Monaon . .. 11 54 
9—Glace Bay McBeth

•Galiagher»......................... 1150
10 Quebec —Oaudreault

• Lee Nicholson > .. ., .
11 -Quebec—Bruneteau .. .
12- -Glace Bay—DeaWena .. . 

Amltloua. cooper, stahan.
lips.

Xême période
13- Québec- Nlchoisor. ....
14- Québec—Nicholson

• Gaudreault. Lee»............

v.dk;reet I
DESR(M.HES EN 
SEMI-FINALE

Y van Dugré passe en semir 
finale du tournoi de tennis 
aur table en di.spo*ant 
d’Allan Br>ce par 2*1. — 
Du gré rencontrera mainte­
nant (*illes Desroches. — 
Dr R. Wgin et Henri Bois­
vert dans l’autre semi-fina­
le.

Tous les skieurs sont Invité» au club Hillcrest en cette 
occasion. — Partie de sucre à l'érablière Hamilton 
suivie d’une partie de boite dans la soirée au chalet 
du club.

l’érablière Hamilton pour le chalet 
<hi club. — 6.00 p.m. — Vente <J# 
boites a l'encan, (les boites son» 
données par les membres féminins 
<hi club). L'acheteur devra par­
tager le contenu de la boite a ^ 
la donatrice. Ensuite il y aura un* 
soirée récréative et d’amusemrnt»,

———Y  —»

0 \otct le club Trois Etoile*, qui a remporté le championnat de 1a Ligue Juvénile tommercUüe des Canton* 
de LEst, U semaine derniere en triomphant en finale de VF.toUc Fila me en 3 parties. Ils remportèrent la lere 
par 2 à 1. mai* U 2ieme fut en faveur de l’Etoile niante par 3 à 0. mal* U* eurent raison de la 3éemo par 
7 a 4. On remarque sur U photo, de gauche a droite: l OTE. avant. Ut WIN. defense. B, DUCHESNE, dé­
fense MARTEL, defense BRAIXT. avant. latrgv avant. Dana la 2ième ranger dan* la même ordre: Eugene 
LALOYPE, pre-.»dent dr la IJftir B\RIX>V4 . avant, \TM ENT. avant, LETil AN< , avant DENAIXT, défense 
et M. IALOVDE, instructeur. 1 Photo Tat Tribune’ »

LE TROPHÉE 
LA “TRIBUNE”

? 5—Québec—OBUdmauH
•Lee Grabosk:» ........... .

Aucune punition
3éme penode

î 6 —Qiébec—Lee . Gaixîreaulî 
Rear. RoberîAOn .. ..

17-Quebec -Bruneteau 
f8—Québec—Bruneteau Reav
19— Québec—Reav 'Staham
20— Québec—Hamel ....
21 —Québec—Lee

■ Robertson. Nichol&or. » 
Punitions: Cooper, îee

Whtte. ROM^no’..

Dubois et Boisvert 
triomphent à Québec

• v sid
fert par la ‘Tribune” pour le 
rhampiopnat juv*nile de la Q. VH. 
V., dans les C antons de rF.«t ef qui ' 

a été remporte cette année par le* I 
N* Juvénile* de Sherbrooke.

(Cliché la “Tribune** >

QUEBEC 4 — Jack Du bol 5 ex- 
boxeur de Sherbrooke et K O Bols- 
'•ert. d’Asbestos ont remporté dr*
victoires à Québec, le premier a 
remporté la victoire par ko. tech­
nique à la 7ème ronde de la fîna- 
r au programme contre Ken Ro- 

b-n.*or, tandis que le second a dé- 
cr oc hé ia décteiou contre Levesque ! 
an-és S ronde* de combat, dans ’a 
semi-finale de ’a soiree. iA finale ; 
entre K*n Robinson et Jack Duboi* 
a donné lieu à beaucoup d action 
Les pugilistes er préaence ont don­
né le meilleur d eux-mêmes. Quoi- 
Que la décision ait été rendue con­
tre lui. Ken Robinson a démontré 
qu il était un véritable champion j 
Jack Dubois remporta le verdict par 
un ko technique et cela par le dé­
tail* de Robinson de revenir dans 
1 arène dans la 7ème ronde.

Robinson avait combattu aver 
une science marquée au cours de 
chaque ronde; il en a donnée un'* 
preuve évidente. Cette décision à la 
demande de la commission de boxe 
a été suspendue pour étude vu que 
Robinson prétend raisonnablement : 
avoir reçu un coup bas ’ au cours ; 

de la 6ème ronde Jack Dubois a ce-1 
pendant affiché une tenue digne de 
mention au cours de la bataille. La 
seml-finale entre Boisiert et Le­
vesque a donné lieu a un combat a- 
chamé et rempli de surprises par 
.es coups que les combattants 
sont donnés au moment où on ne 
s‘y attendait, pas. Boisvert a rem-, 
porté la décision e» ce fut un juge- : 
ment bien rendu, mais il ne faut ! 
pas croire q'* K O était seul darv 
î'a-êne

Nouveaux Reglements
COM LRV AVT LB8

Vetements pour hommes
Non. tenons k mm-wr 'xi-umtat )«• hommM d* I* r**1on. 
*u .«>>1 dr. nruvr.ax mlrmrnU r<»rmi*nt In, tfUTnrrU mM- 
rattm.

EN RMI Ml Voua pcwive# e»vore obtenir let atvlea aritiaUe. 
meot en voeur excepté ree irg^n* dlfféeefice» qui contrthueront 
à ! économie de tl**n et de travail;

J—Seul* ri<>s cofnplrtH * lisant «impU 
confeftionné«.

g—Il n’y aura plu-, dr drujuemr pantalon.

3—U» pantalons n auront plus dr plis nu d» 
rever* (cuff«).

COMPLETS FAITS SFR ME8t RES

LÉO LALIBERTÉ
M ARC HANT) TAÎLLEI R
REPRESENTANT TTF-TOT

^1. ru** M clhngton Norif, Sherbrooke.

1"' PARTIE 
ENTRE LES \S 
ET WIATElRS

La première partie de cette 
série a lieu ce soir à Mont­
réal. — Xueun club n’est 
favori. — Le* Aviateurs 
ont les meilleurs avants 
tandis que les A* ont la dé­
fense la plus solide au 
pay ».

(Presse Canadienne) 
MONTREAL, 4. — En généra .

deux clubs de hockey qui jouent 
sur une pat-noire neutre n'atti- 1 
rent pas une foule assez consi­
dérable pour tenir les vendeurs! 
de billets occupés Mais ce n est 
certainement pas le cas dans la 
finale pour le championnat de! 
l’Est du Canada qui débute ce 
soir entre les Avir.leurs d Otta­
wa et les .As de Québec.

Pour urc raison o^j une autre, 
les amateurs de I Montréal ont 
montre un grand intérêt dans 
cette série de 3 de 5 entre deux ! 
clubs du dehors, qui se rencon­
trer t ici ce soir dam la premiere 
part e de leur smi*», et il semble 
qu'une foule d'environ 10.000 
spectateur* se rendront au Forum 
pour y assister,

Près de 3.000 spectateurs se 
sont rendus au Forum hier pour 
voir les Aviateurs à la pratique, • 
qui a été marqué par une légère 
pratique des deux tiers de la fa- j 
meuse ligne “choucroute’*. Il était’ 
apparent que .es amateur» n’é-j 
taient intéresse* que dans le Ira- j 
vaü de Milt Schmidt et Woody j 
Dumart, autrefois des Brums de ! 
Boston. Bobby Bauer, l'autre 
membre* de la ligne, est hors du j 
jeu à cause d'une épeuie blessée 

L’opinion ici est divisée sur le I 
résultat de la sérié. Quelques-uns j 
des amateurs prétendent que les j 
Aviateurs sont trop fort a ! alla- ! 
que pour les As D’autres mam- 
t ennent que les As ont une dé­
fense trop forte pour les Avia­
teurs.

Erf plus de Schmidt et Dumart. 
*es Aviateurs ont des étoiles com -1 
me Pickles MacNichol, Buddy. 
Hellyer. Johnny Achcson et E3 
Campbell sur les avant» Ces a- i 
vanta devront s'attaquer à une | 
des plus solides défenses au pays, i 
^otnpoy'e de Lionel Bouvrette 
darv' buis. Mike McMahon, 
Frank Stan ban et Jo-Jo Graboa- 
ki air la défense

L'instructeur Don Penruston a 
amené **** As en ville tard hier 
soir de Quebec. Penmston n’a dit 
que “nous ferons de notre mieux' 
lorsqu'on lui a demande une pré­
diction fur le résultat de la aerie 
Il a ajouté que les Aviateurs *'cnt

At GOUNOD

Ce soir au chalet du club Gou­
nod, les amis et les membres du 
club offrent une fête en l’hon­
neur de Leo-Paul Marceau, Rol­
land Lessard, R. Rousseau et L. 
Gendron, à la suite de leur belle 
tenue lors du récent marathon 
de la raquette, que Marceau a 
remporté en établissant un nou­
veau record de 21 minutes pour 
la distance de 3 milles. Lessard. 
Rousseau et Gcndron se sont 
respectivement classés 2ème. 4émc 
et 5éme dans cette course. A cette 
occasion des coupes souvenirs 
leur seront présentées.

Demain après-midi, a lieu !a 
partie de sucre traditionnelle du 
club sur la neige près du chalet. 
Tous les membres et leurs amis 
sont cordialement invités.

AL Tl QUE ROUGE

Ce soir il y aura 1a tradition- 
relie veillée de Pâques au club 
Tuque-Rouge sous les auspices du 
corps de clairon*. Des surprises 
sont réservées à tous ceux qui y 
assisteront. Tous les membres et 
leurs amis sont invité».

AUTRE VICTOIRE 
DES CAPITALS 
COM RE HERSHEY

' Fr**#* \amnc\à*t
HERSHEY. 4. — Les Bears de 

Hershey, battus à trois reprises 
sur leur propre glace cette saison 
par les Capitale dTndianapohs. 
espè-ent briser le •‘jinx’’ ce soir 
dans le 4ème partie — proba­
blement la dernière — des éli­
minatoires pour le championnat 
de 1» ligue Américaine de hoc­
key. On «attend à une foule de 
3.000 spectateurs a cette partie

L*Indianapolis, qui mènent par 
2 perties contre une dans cette 
série de 3 de 5. peuvent rempo ­
ter- le titre par une victoire ce 
soir. Une victoire du Hershey ce 
soir enverra les deux clubs a 
Indianapolis pour la dernière par­
tie dimanche. Las deux clubs ont 
partagé les deux premieres par­
ties a Indianapolis et les Cantals 
ont gagné ici jeudi par 2-1.

eu un long repos depuis leur ee­
rie avec les Majors de Hamilton, 
tandis que ncxis avons été forcés 
de jouer presqu’à tous les deux 
soirs durant les 2 dernières æ- 
maines en plus de quelques 'ongs 
voyages par chemin de fer.”

Pen n is ton a dit* ne seule 
inquietude est que cette longue 
cédul** et 1#k voyage,* affectera 
peut-être ses joueurs.

Ol’VERTTRE DE 
LA FIN ALE A 
TORONTO

A *a suite de s* sensationnelle 
victoire sur Allan Brycc. Yvan Ihi- 
RTé est devenu, aujourd’hui. 1 un 
des favori» pour remporter le cham- 
pionnatde tennts sur table à Shcr- : 
brooke migre a fait preuve de 
beaucoup de determination pour 
triompher d'un joueur que plu- 
sieturs considéraient comme le fu­
tur champion de notre ville. Bryce 
?agna le premier set a&se? facile­
ment au compte de 21-13. mais Du- 
yré revint à la charge pour ga * ! 
gner les deux autres sets per 31-19 
rt 22-30.

i On s'attend maintenant que Du- ! 
gr* rencontrera Gifles Desroches en 

| semié-finale, tandis que Doc Roland 
Bétfin viendra aux prises a^ec Hen­
ri Boisvert dans l'autre 'emi-flna- 

: le. Mais des surprises sont toujours 
possibles, comme on a pu le cons ta- 

1 ter par les premières rencontres.
Une coupe sera décernée au vain­

queur du tournoi, qui en est rendu à 
j la troisième ronde.

Voici le* résultats de quelques- 
uns des matches:

J. De Leseleuc bat D Fréchette er.

noth t y

LES PARTIES 
AUJOURD’HUI

1XDRONTO. 4. — La séria qui 
mettra fin a toute® les autres séries 
da ns la L.N.H. cette saison débute 
ici ce soir entre les Maple Leafs de 
Toronto et les Red Wings de Dé­
troit.

Oes deux clubs sont les seuls sur­
vivante sur les 7 clubs qui ont com­
mencé la campagne de la ligue Na­
tionale; après avoir pa.ssé A travers 
le» AS parties régulières de ia .saison 
pour ensuite triompher dans les é- 

; 'iminatoires et passer en finale pour 
:a coupe Stanley. Cett* série est de 
4 de 7. a seconde partie a Toron­
to mardi prochain et le» deux sui- 

. vantes a Détroit Jeudi «t dimanche 
! prochains.

lies Red W’ings sont arrive* Ici 
ard hier soir, aucunement embar- 

: raaaés qu'un club qui a fini en 5e 
place dans > dernier classement de 
la saison régulière, soit rendu en fi­
nale pour le championnat. Tout ce 
que j espère a dit Jack Adams le 
gerant, est que nous ne coyona pas 
une disgrâce pour la ligue.**

Quand on lui demanda ce qu'il 
voulait dire. Adams a répondu 
''Ri bien, d'après !» façon que cer­
tains rédacteurs de Toronto ont è- 
crlt. vous croiriez que nous n’avons 
aucune affaire à être dans la ligue. ’

D'un autre côté l’instructeur Hap­
py Day du Toronto, admrt que les 
éliminatoires sont “passées le 
temp.s de parler *

“Dans tous le» cas le club Dé- 
Toit a assez parlé pour nous d*ux.” 
a-t-U ajouté

On s'attend à ce que la partie at­
tire une fouie de p’us d« 15 000 

| spectateurs.
Voici les alignement» probables.
Détroit Toronto

Mowers bute Broda
Orlando défense McDonald

1 art Ooldhaa
; Grosso centre Apps
Ware» aüg Drîllon
Abel Ntck Metz

...... ...............-

PARTIES JOUEES
JEUDI SOIR 

COUPE ALLAN
(Eliminatoires) 
(Semi-finale)

As de Québec 15. Miners de 
i Glace Bay 6. As de Québec
; gagne a ^or,r de 3 T» par 3-1 >

LIGUE AMERICAINE 
Coupe Caider

Indianapolis 2, Hershey 1 (In­
dianapolis mène dan» la série de
3 de 5 par 2-1)

HIER SOIR 
COI PE MEMORIAL

Eliminatoire»
( Finale)

Oahawa 4 Royals g (Oahawa 
mène par 2-0 dan» une nérie de
4 de 7)

■I

I

■F1

à m

^ *

•# m

L’un des dernier» programmes 
de *ki her» présenté demain après- 
midi a l’occasion de Pâques, sur
i* s ' .au s du club de ski Hillcrest 
de Sherbrooke a t apelton; le con­
cours aura heu sur la piste du 
“Green Timber” et sera suivi ega 
lement d’une partie de sucre a l’é- 
rabüere Hamilton et au cours de 
la «oirce d’une grande partie de 
boîtes au chalet s‘»us les auspice»: 
des membre* féminins du club. I^s ' 
membres et leur* amis sont invités ! 
en cette occasion et il» peuvent j 
encore pratiquer leur spoil favori I 
car les pistes du club principale-' 
ment au “Green Timber”, est en­
core en bon état. Il est à remar­
quer que le club Hillcrest est le 
seul club ou l’on peut pratiquer 
le ski très tard le printemps. Les 
pistes 18, 21 et 23, font face à 
l’est et en conséquence sont proté­
gées de* vents; c'est pour cette 
raison qu'ils offrent jusqu’à très 
tard le printemps, d’excellentes 
condition* pour )< sk____________

Afin que le* directeurs puissent 
voir aux moyens de transport et 
organiser la veillée, on demande 
de faire les réservation* le plus 
tôt possible en appelant au numé­
ro de telephone 44.‘<.

Lcr directeurs demandent egale­
ment a toutes les dames et jeunes 
filles du club et leurs amis qui dé­
sirent donner une boîte, de com­
muniquer avec Mlle Claire Duches­
ne. au numéro de téléphone 2257, 
heure du bureau, et 493-W, le 
soir.

Voici le programme de la jour­
née:—

1.30 heure p.m. — Départ de 
l'hôtel King (écorge pour le Green 
Timber. — 3.30 p.m. — Départ du 
Green Timber pour l'érablière Ha­
milton. — 5.30 p.m. — Départ de

deux sets consecutifs par 21-12 et 
21-11;

Doc Bégin a battu M. McCaUum 
par 21-0 et 21-2

Henri Boisvert a défait P Bra- 
zeau par 21-13 et 21-19.

J. Wilson a battu G. Dealong- 
Chatnps par 21-19. 16-21 et 21-14

Gilles Desroches décrocha les hon­
neurs sur J. Buckel] nar 2117 et 21- 
15.

Johnson a battu 
21-13 et 21-17

M L Espérance a défait J P 
Perrault par 22-20 et 21-14

Henri Courcheane remporta la l 90. Texas. Il a une moyenne au 
uctoire sur E. Marquardt par 21-17 béton dans le» ligues majeures d*

.278.

F Looms par

LIGUE NATIONALE
Coupe Stanley 

F.liminatoires 
( Finale)

Détroit a Toronto < 1ère partit 
d’une série de 4 de 7 )

C OUPE ALI AN
Eliminatoire 

< Semi-finale)
As de Québec vs R. C. A F. 

Flyers d’Ottawa, au Forum, («èrt 
partie d'une série de 3 de 5)

LIGUE AMERICAINE
Coupe Calder 
Eliminatoire»

(Finale )
Indianapolis à Hershey. (India* 

napohs mène par 2-1, dans :» 
Tcnc de 3 de 5)

— DIM ANI ME—
LIGUE AMERICAINf

Coupe Calder 
Eliminatoire»

(Finale)
Hershey a Indianapolis (5emt 

partie d'une série de 3 fie 5, si 
nécessaire.)

KNICKERBOCKER 
EST Ai HETE PAR 
PHILADELPHIE

PHOENIX. Arix., 4 — Cornu#
j Mark a acheté hie~ Bill KrtcV.rr- 

i»ocker. joueur de second-bu : d#
1 31 ans. des White Sox de Chicago.
| pour le champ intérieur des 
Athlétiques de Philadelphie 

Knickerbocker, obtenu au prix 
| de $7.500.00, rejoindra l’équipe de 

Philadelphie aujourd’hui à E! Pa-

et 21-13.

TliE N TA L
11 I . * i !

Des richesses inestimables et vous eti ave» bon 
nombre: Votre épousé, voire famille, votre 
«ante et votre confort quotidien méritent bien 
d'être protégés par

L’ULTRA-ASSURANCE

T - s â

Succursales par tout le Canada.

ftureuraale de Sherbrooke:
.1 .V ROULEAU. Gérant de tuccursalo 

Edifice Olivier — 4, Wellington Sud.

•»* forte romnegnie ranadlrnue. Fendée e» IW»

i 0 L U !
» 1 “ ' 1

• F/éo-Fanl MARCEAU, qui sera 
l’objet avec Rolland l essard. R. 
Rousseau et L. Gendron, d'une 
fête intime ce soir de la part de 
se» confreres du club Gounod, par 
suite de sa \lrtolre dan* le r* 
marathon de 3 milles en raquet­
te» On se rappelle que Marceau 
a battu le record de Gérard Côte, 
de Ht-Hvacinthe. parcourant la 
dbitance an 21 minutes. Ce record 
sera tout probablement reconnu 

, par l'Union Canadienne des Ra- 
quettenrs. Marreau et ses compa­
gnon* recevront ce *ntr des cou­
pe» souvenir*.

LES AVENTURES DE SON PÈRE
} f cr«*

AU PLÉBISCITE,

C’EST NON!
QUTL FAUT VOTER

Devenez membre rie la LK.l'F, DE LA DEFENSE 
DU CANADA

S'arires*er à:
Secrétariat de* Syndicat*. (,ordon.
KeMaurant PU L. 109 Drummond 
Restaurant PERREAULT, tlfi (,alt.
KeMaurant PAGE, 129 Kinic-Ouest 
Restaurant COTE. 2 Première Avenue 
Restaurant PARISEAt , «1 Conseil.

Causerie* k CK AC mardi et jeudi à 7 heure* P.M
---- ...

PAR C. H. WELLlMilVS
I St-f Ho* 4«ca tr*4« 
ra D*»n *»*•• f«r*

awn ti mat r 
I >«« I *• p- * qftf 1st •
ui* 4* m*f**t+9 tse 
••4rt corn H» :

it k an «al- 
: Sl»*f-

1Ê9P 4*
▼<*** *t p<
tn*'* :

«9

Oil. 9f I* Oiionls. ma
demeure, la Va MA* 4e l’a-
K**»4ai*ee »ft 4 a„e d'«- 
«anew 4e svatr* Hun 4*

▼0»#. à ehpraJ ? J*
k —

Ban ? F»«( Uaa avalr
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LÀ TRIBUNE, Sherbrooke, SAMEDI, 4 AVRIL 1&42 ONZE

Pour OCCASION de VENDRE, ACHETER, ÉCHANGER! Tel: 971
Petites

Annonces
de

LA TRIBUNE

A LOUER
Appartements à louer

VPPARTEMENT 4 pièce*, eau 
chaude, frigidaire, service de con­
cierge. S’adresser: Dufferin Court, 
rue Dufferin. Tél: 566 ou 3304

29-2

Chambre* à louer

GRANDE chambre meublée ou non 
meublée à louer. S’adresser a 1-A 
rue Alexandre. Tel: 31H-M.

A LOUER
I^ORements à louer

BUREAU 32. rue Wellington Nord, 
$15.; loyer, 21 avenue Bowen Sud, 
$16. Loyer 52 nie Wellington Sud, 
$23. S’adresser J. F. Leblanc, 32 
rue Wellington Nord.

; DEUX logement* chauffés à louer
j eau chaude, glacière électrique, 
poêle a gaz fourni. $30 et $33. 

| par mois. S'adresser au concier- 
i «e, 29 Deuxième Avenue. Tel: 
13429 ou 1771-W. 29-2

TARIF
Oi:L A SOLS MOI. pua uiolna de

r,o auua pur InaertluB) ala lnarr> 
tlona conaérutivea de la uifrne nn• 
nunre p«or le prl* de cinq Inaer* 
fions

Logement* à louer
APPARTEMENTS chauffés, un 4
chambres et un 3 chamore» avi j 
cuisinette, chambres de bain, poe- 
le à gaz. Quartier Oued. S’adres­
ser a 101 Short. Tél: 2005-M.

30-6.

i DEUX logements de quatre cham- 
• b’es et chambre de bain, chauffé 

t très moderne. S’adresser à 7-A
, Sanborn.

A VENDRE ___|
MaUtoiu» A vendro

AU PETIT I*AC MAGOG, gran­
de maison avec eau, électricité, 3 
arpents de ten*\ située aur nou­
veau chemin Bon marche pour 
piompt acheteur. Tél: 1178-8-6, 
Petit Lac Magog 30-2
MAISON 3 l'gfjjnenU, construc­
tion récente. A ocom mettions 
moderne®. Obauffag' i l'huile. 
Revenu* annuels $1,900. S’adres*- 
ser a 44, rue Victoria. Tél: 2049

29-6

ON DEMANDE
Agents demandés

EAST ANOUS — Mme René Du 
berger, de Sherbrooke, a rendu vi­
sit* à M et Mme J B Bouchard et 
autres parenrs.

MAISON seule huit pièces meu­
blée ou non meublée, avec ameu­
blement, magnifique terrain, cave 
cimentée, deux garagee Petite 

MMiEMENT moderne 5 eh ambres , comptant requise. Magasin

4\l* dr fnlre-piirl, pour >4 1^%.%.%-
t i.*». i è%\< aii.i i:h. hkochains 
>1 V 111 \ < • I *». M AMlACltOM MICIIVI*
I A \ M V I .l<s \ n* | *,

mi.mkmi iii.mkn ix pour 
HkMPATHICS et Al TH EX 7» «oua 
pnr fnarrtlon anl«nnf formule or­
dinaire «hnque mot nddlflonnel 
m aoua.

AVIX ui: NVIX^VX* I M. I IAM All.- 
I.f-'.X MAHIACiF.A rfctanf pnrwlfrr 
«Intia lit I lirorilque Xorlale. 81.00 
rinaertlon

APPARTEMENT 7 chambres
{chauffées, 49, rue Montréal. Fri- 
‘ gidaire et garage si déaidérs. Té­
léphonez 1517.

1 LOGEMENT moderne à louer pour
le 1er mai, quatre chambres 
chauffées. Prix: $30. par mois. 
Aussi boutique, 36 x 60 pieds. A 
vendre 4 machine* à blocs ciment. 
S’adresser: 93 Galt.

chauffée . Toutes commodité» dé­
sirée?. Place tranquille. Louera a 
famille sans enfant. S’adresser en 
personne l’avant-midi à 58, Cin­
quième Avenue.
MMiEMENT 4 chambres \rrès de
T église, maison neuve, rue St- 
Louis, $23. par mois Référence* 
exigées. Possession 15 arril. S'a­
dresser a 128-A Galt.

Kushner. 30-6

MAISON meuve, rue Newton, se­
ra complétée pour le 1er mai. S'a­
dresser à Newton Construction
Co. Ltd. Tél: 546.

LE» AN NOM I X de* nnf parnttrc LE 
JOLJH VII.'IE arrant l*ia-
qn’A !» h :iO tlti mutin l*OI H El 
X A VI EDI loaqii'à 7» It :><> «rndrrdl 
aolr Non» n** poutou* mnrnntir 
rinarrtlon «Ira nnnonrm rrçura 
nprAa Ira hrurra rnrulionn^ra

LOGEMENT de 4 pièces et cham-
I bre de bain, semi-chauffé, $32. 
• Autre 4 pièces, $22. S’adresser à 
I 51 rue Montréal. Tél: 2569-W.

LE» nnnonrra nyitol tin llfrr rn rn- 
rnrlffr phi» «rwa auront faetn-
rf-ra I.Nr l*lnarrlinn rn plna dr 
l'annonrr.

NOIX N MII.IMONX nurnoc nn- 
BOB4 • ou a\i» lit- aalBBBBeBB l»au- 
raillra ou mariaaea romnivalqaér 
par lémpbone ou pai In poat** A 
niolna qor re nr aolt par l>nlrr- 
miae de noa rorreapondanla nttl- 
tréa II en eat de ml*n»e poor le» 
aala de non reaponafihllltr

LOGEMENT de huit pièces, cham­
bre de bain, plancher* bois dur, 
verandah, fournaise, cave, centre 
de la ville, près de l’église Christ 
Roi. S’adresser: 6 Aberdeen.
IXM I MEN1
bre de bain, planchers bois dur, 
vérandah, cave chauffé si désiré 
centre. S’adresser: Mme J. H. Le- 
may, 38, Brooks. Tel: 518.

MMiEMENT de 4 chambres et sal­
le de bain, situé sur la Douzième 
Avenue. S’adresser à P. A. Go- 
beille, 93, rue Marquette, ou à 
167, Douzième Avenue.

QUATRE maisons seules, sur rues 
Queen et Montreal, évaluation 
municipale, $9,500. Revenus $!,- 
116 Le propriétaire occupera une 
maison et magasin à partir du 1er 
mai. Rapportent bons revenus. 
Petit paiement comptant requis. 
S’adresser au Magasin Kushner.
RUE Melbourne, maison double 
six chambres, chambre de bain,

POUR le 1er mai, 6 chambres, I cave^ fournaise de chaque c6té*.
plain-pied, chambre de bain, si- , R*<iUite à $5,000. Bons tgrme*. Tê­
tue près de l’église et des eco- 
Ts, endroit tranquille. Garage si 
déliré. S'adresser à 218 Boul. A- 
lexandre. Tél: 2993-J.

léphonez Edwards. 135.

Poussins à vendre

l \ LOGEMENT de 4 chambres et ; U* autorités an aviculture s ac- 
gare.ge a 186, McManamy et un 4 cordent à dire que les poussins de 
chambres a louer coin King et j cochets R. O. P. (R O. P. f,lï]eia 
Alexandre. Téléphonez 2370-J. chicks) forment la meilleure caté 

gorie produite en quantités com­
merciales. Nous avons une seule 
catégorie: LA MEILLEURE. Ne

Annonce/ dans la Tribune

Magasin à louer
DETOX «King Oui P« ,<£ ■•,‘v <»«n*nd«z
,„,in do fa Pharmacie DuB«gcr. 1 notre circulate et l.ste de pnx

Telephone/ loi

CARTES
PROFESSIONNELLES

AVOCATS
LANDRY. HOW ARD & BRADLEY 

AVOCATS
J. Dalma Landry 

W'. H Bradley 
D. b. Howard

Edifice Olivier, angle des rues 
King et Wellington. Tél. 727

PANNETON & BOISVERT, avo­
cats, 49, rue King-O., Sherbroo­
ke, P Q Boite postale 511 Télé­
phone 566 Bureau à East-An­
gus, samedi de 4.30 à 8.30 p.m

DESRUISSEAUX. COTE 
et FORTIN 

Avocats et Procureurs
Paul Desruisscaux,

Léonce Côté,
Carrier Fortin.

27a, rue King-Ouest.
Tél: 995. Sherbrooke

CARTES 0 AFFAIRES
( OMPTABLES AGREES i:

A VENDRE
Autos à vendre

avant d’acheter vos poussins. No- 
1 tre eouvoir est certifie par le mi­
nistère a® l agriculture de Que­
bec. Cou voir Coopératif de Sher­
brooke, rue Conseil, Sherbrooke, 
Qué. Tél 2583.

POUR vendre à domicile nos 225 
nâreNsitte domestiques Remède 
connu depuis 25 ans, payons bon­
ne commission, offrons primes. Ca­
talogue illustré GRATIS Ecri­
vez Dr N. A Sitol Enr’g., Stç- 
Anne de la Pocatière, Qué.

Demande à acheter
DES GENERATEURS DELEC­
TRICITE MI S A LA VAPEUR 

Générateurs d’édectricit* neufs, 
reconstruits, usagés ou actuelle­
ment en usage, activés par mo­
teurs à mouvements alternatifs 
ou par turbine*. Toute dimension 
ou puissance

fa) Installation complete, y 
compris chaudières, moteurs, dy­
namos, tableaux de distribution 
et de commutation et acceasotre*

(b) Chaudières et foyer» méca­
niques seulement, avec transpor­
teurs de charbon.

(c) Chaudières à vapeur et ta­
bleaux de distribution et de com­
mutation seulement. #

Ces appareils doivent se trou­
ver au Canada

Les propriétaires, les agents ou 
autres personnes ayant de tels 
moteurs disponibles (ou qui pour­
ront le devenir) sont priés de 
TELEGRAPHIER IMMEDIATE- 
MENTMENT au ministère des Mu­
nitions et approvisionnements pour 
se procurer des formules de 
soumission. S’adresser à L.-L.

I Price, directeur, Service des A- 
! chats, Division “F ”, Ottawa, On-

3<)-2

JE SERAIS acheteur d’une chau- 
dière a vapeur portative de 50 à 

; 100 c. v., payable au comptant.
| S V. P. vous adresser à M. Adé- 
l’and Lehoux, Commerçant de bois,
I Disraéli, Qué.
NOUS achetons toutes sortes de 

j sacs dr seconde main S’adresser 
j Sam Smith, 272-A Wellington- 
Sud. Tél: 838. 25-8
ON DEMANDE a acheter 2 pneus
peu usagés. 616. Ecrire Boîtfe 27,
La Tribune.

JVRAISON immediate. C’^t ce

MAHEU, NOËL A BENOIT
Comptables agréés 

Chartered Accountants 
M Ü NT R EAL - S H E R DR OO K E - 

OTTAWA
Auréhen Noël.

78, Wellington-Sud Tel. 2250

- AUTOMOBILE Chevrolet, mode-1 e Jçs achetçurs ^ ^ussin5 Demande à louer
le 1937, à vendre pour argent 
comptant. Téléphonez entre 9 a.m. 
et 2 p.m. à 1109. 29-4

veulent maintenant. Bray a ce 
dont vous avez besoin dans les 
poussins bien partis ou d’un jour, 
dans plus d’une douzaine de races

Charles-E. BKLANGKH
Comptable agréé 

Spécialiste en impôt sur le 
revenu.

53. rue WELLINGTON-NORD 
Tel: Bureau et résidence; 1541.1

CAMION 3-4 ' tonne, ‘Tnto. r?>- . _ T
tional”, modèle 1941, avec ressort; ! croises Rock Barres, Leghorn*. 
•Helper’ , parcours en mille n,-j Poulettes Cochet’. Bray Hatchery 

000 milles. Aubaine pour prompt (Poussins en étalage) 30 Dufferin, 
acheteur. Alphonse Grégoire, j 7*1^39/4 Car! Bailey, Sawyervil 
Bromptonville. Tél: 268-W 4.

ON DEMANDE à louer apparte- 
i nent de 4 pièces, chauffé ou non, 
(Quartier Ouest S’adresser par té­
léphone à 3235-W.

le; S. Carrier, Compton.

Divers A tendre ou à échanger

SYNDICS EN FAILLITE

LOUIS-GEORGES LEMAY
Avocat, 66, rue Wellington-Nord 
Chambre 5. Tél: 776, Sherbrooke

ASHTON R. TOBIN
Avocat

Suite 7, Edifiée Rosenbloom
66, me W>!lington-N. Tél. 623

\lbert COMTOIS * J.-4V. GENES!
Syndics licenciés

Competence et diligence apportées 
dans le règlement de compromis 

entre Débiteurs et Créanciers. 
Edifice Banque Can. de Commerce 

4, rue Wellington Nord. 
SHERBROOKE. Que.

BELANGER A BEGIN 
Syndics Licencies et Auditeurs
T. Bélanger, G.-E. Bégin. L.I C I 

Edifice Genest 22, Wcllington-N 
Sherbrooke, P. Q. Tél: 567.

% VENDRE: t
de soldats et d'aviateurs, aussi 
souliers pour hommes. Tous repa- 
Vs, semelles et talons. $1.00-$1 25 
$1.50 à la Cordonnerie Tremblay, 
138-A, King Ouest. Tél: 2098.

29-30.

CHAISE de barbier ajustable, en 
parfaite condition. Doit être ven­
due. Téléphonez Edwards Realty,
135.

TERRE 50 acres, avec bâtisses e* 
roulant, près de Sherbrooke. Si 
interest- veuillez écrire donnant
details a Boîte 15, La Tribune

29-2

DEUX pupitres, un en chêne et un 
en acajou, en bonne condition. 
Aubaine S’adresser à 27 Meadow. 
Tél: 3096.

INGENIEURS CIVILS 
ET ARPENTEURS

Dl BUS & DUBUC, ingénieur, 
diplômé. Consultations, Exper­
tise. .Arpentage, Bornage, Aque­
duc, Egouts, Analyse, Patentes. 
Manufactures, Plans, Quanti U 
et estimés. 74 Melbourne. Tel. 98

CREPEAl & COTE
INGENIEURS CIVILS ET 

ARPENTEURS
6D
W

arpentage, descriptions techni­
ques, rapports. C P 64, Sherbroo­
ke, Québec. Tél: 549. Immeuble 
Sherbrooke Trust.

FINANCE
Réorganisation de vos affaires. Ob­
tention de capital. Rajustement du 
passif. Interview* confidentielles 

G.-S. Sharpe
Chambre 6 — Edifice Rosenbloom
66, rue Wellington-N., Sherbrooke
SABLAGE DEPÎ.ANCHER

Confiez-nous votre polissage de 
plancher Noua avons les machines 
les plus modernes. Travail propre, 
rapide J. Beaudoin, 232 rue Vi- 
my. Tél: 1693J.

Optométriste-Opticien

POELE à gaz cabinet, peu usa­
gé; tapis 2 1-2x1 1-2; mobilier 
de chambre, 4 morceaux; bureau 
de chambre antique; manteau et 
robes, 14 ans. Tél: 286, 46 Victo­
ria^ 29-2
SCIE a ruban 22 pouces, scie ron­
de en acier, corroyeur 12 pouces, 
en acier, poulies, courroies Bon 
marché. Ecrire à casier postal 32, 
Magog, Qué. 28-10
TROIS chalets, meilleur site du 
Petit Lac Magog. S’adresser au 
Magasin Kushner. 28-6

MEDECINS
Dr P.-P. BEAUDRY, des hôpitaux

de Paris. Spécialité: maladies du 
coeur et des poumons (spéciale­
ment la tuberculose), Rayons-X 
Tél: 1700. 27, rue Brooks.

DRS J.-A. D ARCHE et 
LIONEL DARCIIE

Maladies des yeux, oreilles, nez. 
gorge. Examen de ta vue pour 
lunettes. 92, rue King-Ouest 
Tél: 654. Sherbrooke.

ALBERT TRUDEAU
B. A., S. O.

j Spécialiste pour la vue .Ex-sta­
giaire à l’hôpital Ste-Jeannc 
d’Arc, de Montréal Réfraction 
visuelle Exercices orthoptlquex J 
Bureau. 39. Wellington-Nord, 

i sherbrooke. Tél. 267.

DR J.-A U ETHIER. 84. rue King
Ouest. Tel 676. Spécialité: Voies 
urinaires et E!eotrrv-Physio-Thé-
rapie. Consultation: 1 à 3 h.; 7 
à 8 h. p m.

DR L.-A TRUDEAU, ex-inteme
des hôpitaux de Paris Spéciali­
tés: Maladies des veux, oreilles 
nez et gorre 10 î rue King-O. 
Sherbrooke. P Q Téléphonez 
159

Docteur Lionel GROLEAlî 
CHIRURGIE GENERALE 
Spécialité: ORTHOPEDIE 

Chirurgie des os. muscle*, nerfs. 
Tél: 2379 6, rue Brooks.

Sherbrooke.

Fermes à vendre
FERME h vende a Barnston, 
Qué, 8 milles de Coaticook, sur 
route 50. — 140 acres, 1-2 mille 
de l’école française et 2 milles 
de l’église Kingscroft. Ferme bien 
boisée et arrosoe. Bonnes bâtis­
ses. S’adresser à Thomas H. A- 
dnm, Barnston, Qué. R. R. No 1.

29-6.

TERRE 50 acres, avec bâtîmes et
roulant, près de Sherbrooke. Si 

I interet* . veuillez écrire donnant 
j détails a Boite 15, La Tribune.
TERRE 200 acres, bonnr bât 
ses. avec eau, près de l’école, 3 
milles du village. Bonne condit; 
Cause de vente. Maladie. S'adres­
ser: Noel Dubreuil, Ascot, Que.

30-2.

Frets de $20 a $1,000 
pour payer vos taxes

Le nouveau Service <Ie pr£t» d 
Campbell Finance vous pernse 
d obtenir Jusqu à l’OOO pour pa> r 
v o* tâtes. Vous rhols:»s»** la para- 
né que vous préférés — euto, rn*' 
blés ou endosseurs — et vous po i 
ver. rembourser en plusieurs tn • 
Transactions rapide*, sans for ni 
t^s. empreintts de cordlalitf 
strictement confidentielles Plut d 
50,000 personnes ont bAr.Oficlé d 
service de prA's Campbell.

CAMPBELL FINANCE
CORPORACTION LIMITED 

2T succursales par to c le Canal 
Fondée an 1027

1Q3. F.dtftre flanque du i onttnern 
Tél. M37 — Sherbrooke.

ON DEMANDE à louer apparte­
ment de six chambres chauffées. 
Frigidaire. Téléphonez 2292.

Femmes demandées
SERVICE CIVIL: On demande
des jeunes filles cksirant se pré- . 
parer pour passer avec succès les ; 
examens du Gouvernement en vue : 
d’obtenir une position à l’Assuran­
ce-Chômage. aux Postes, etc De- J 
mandez notre circulaire. Civil j 
Service Training School, 197, Ste- : 
Catherine Ouest. Montréal.

SERVANTE avec eocpérience
pour ouvrage général de maison. s
Place a Tannée. S’adresser à 122, 
rue Brooks.

À VENDRE
A Sherbrooke, restaurant mo­
derne; site central. Loyer rai­
sonnable; avec une chambre.

A Sherbrooke, salon de beau­
té pour dame* Etabli depuis 
12 ans. Appareils modernes et 
logement de 4 pièces, salle de 
bain; chauffage a esu chaude. 
S’engage a demeurer 30 jours 
avec nouveau proprietaire, afin 
d’introduire U clientèle. Cause 
de vente, mariage.

2 bons magasins de campagne, 
avec bureau de pocte e«t loge­
ment attenant.

Boulangerie de campagne, seu­
le dans la place. Près de l’é­
glise; bonne maison.

2 autres magnifiques boulange­
ries modernes, combinées avec 
epicene Construction en bri­
que. Chiffre d’affaires annuel: 
environ $40,000.

A Ascot Corner, maison en bri­
que, comprenant 6 grande pie­
ces; électricité; poulailler pour 
150 poules; terrain de 65 x 170. 
Sur le chemin de Stoke, a 2 1-2 
milles de Sherbrooke, maison 
neuve de 5 chambres, avec ter­
rain de 100 x 100 Poulailler 
neuf d'une capacité de 75 pou­
le». Eau et électricité. Prix 
$550 comptant; balance facile 
A Sherbrooke. Quartier Est, 
maison en bois, comprenant 6 
grandes chambres; eau couran­
te, électricité, fournaise, gara­
ge. etc. Prix: $2,200. dont $1,- 
000. comptant et balance a con­
ditions faciles.

DIVERS
DEMANDE à louer ou acheter ma­
gasin de campagne ou terre près 
d’un village A vendre ou échan­
ger Dodge sédan 1938 S’adresser
rn media U* ment Ovula Ledoux. 
5-A Pcel, Sherbrooke. 25-6

Quartier Eat, maison en bois 
comprenant deux logements de 
5 chambres; planchers de bots 
dur, fournaise, cave cimentée, 
salle de bain, etc. $4,500 dont 
$1,500. comptant et balance a 
conditions faciles.

VENDE! SE d’experience deman­
dée dans magasin de confections j 

! pour dames. Aussi couturière d’ex- ! 
périence demandée pour répara­
tions. Magasin Richman’s, 14 
Wellington Sud.

ENCANTEUR
R. M DEMERS

Toua genre? d’encans en ville et 
à la campagne.

American House. Sherbrooke.
Tél: 224-W.

IMMEUBLE

FERMI 147 acres, sucrerie équi­
pée, 550 arbres, un peu de bois et 
bois de deuxième pousse, bonnes 
bâtisse*, ca uesi quantité, doit être 
vendue cause de mortalité. Prix 
trèa raisonnable. Un mille de 
Huntmgvilie, trou milles de Len- 
noxvllle. S'adresser R. M. Demers. 
American House, Sherbrooke.

Dr Georges SAINE
MEDECINE GENERALE 

CHIRURGIE 
et

MATERNITE
I 30. me Aberdeen Tél. 4156

B’àJlANE \ IMT.N I 
G \KI)I M \I IDE 

ENREGISTREE
liratlne* llopitni M-l Inmif «!* 

I*m»l »î* *ht*r ItrooVr.
piT.im if » rtm i

• tlomlHfr on h I HAi'lfnt
71 King-I l Ici: 1981W !

---- - — -------

ALBIN] SAMSON, Agent d’im­
meubles Achat, vente, échange 
de tout genre de propriété, par 
toute la province. Pour plus am­
ples détails, écrivez Casier 627, 
Sherbrooke, Qué.

muSTRIESDËS~ 
FERMES A FOURRURE 
AU CANADA

Il T a 9,161 fermes è fournir'1
exploitées au Canada en 1940 et 
leurs revenus *<< chiffrent a $6. 
153,071, dent $5 608.380 pour la 
vente des peaux et $544,694 pour 
la Vente d’animaux vivants. F.n 
1939 il y avnitt 9,899 fernv a 
fourrure et. leur* revenus s’cle- 
v a i e n t, à $•‘.-04,683. Le renard ar­
gente rapporte $3,318,874 ou 59'* 
des revenus des ventes d' oraux e* 
te v. or. $2 208.267 on 39'

A \endre ou à louer
CHALET tout meublé, puits ar­
tésien. garage, avec reanise, situé 
au Petit Lac Magog. Pour plus de 
détails, adressez-vous à 11, ruelle 
Cantin. Tél: 1747-W.

TUY AUX 
À VENDRE

La Corporation de la Ville de 
Windsor offre en vente quel­
ques centaines de pieds de r 
y au de fonte (C I. P.) de 4 
pouces de diamètre, clause “A’. 
S’adresser 4

J. A. LAÇASSE
aec ré ta I re - trésor 1 e r 

Ville de Windsor. Oo. Richmond

Hommes demandés
DETECTIVES: AGENTS SE­
CRETS! Hommes ambitieux de 18 
ans et plus demandés partout au 
Canada pour devenir détectives.

1 Ecrivez immédiatement à M. D.
' Julien, Casier 25, Station T, Mont- 
: real.

ELECTRICIEN d expérience pour 
travail de boutique, de préférence 

j avec connaissance de réparation j 
i et enroulement (winding) de mo-| 
! leurs. Ecrire Boite 8, La Tribune 
j 27-6
SERVICE CIVIL: On demande des 

j jeunes gens de 18 à 35 ans, ex­
empts du service militaire, dé­
sirant se préparer à passer avec 
succès les examens requis pour 

: obtenir une position du Gouver­
nement, soit comme facteur, com­
mis des Postes, ou commis à T As­
surance-Chômage Demandez no­
tre circulaire ‘Comment obtenir 
une position du Gouvernement”. 
Civil Service Training School. 197 
Ste-Catherme Ouest, Montréal.

On demande à louer
PETITE famille de un enfant de­
mande h loue:- logement de 4 
chambres pour le 1er mai. Dans 
le centre de préférence. Télépho­
nez 27-R. 29-2

Annoncez dan* la Tribune

ACHAT - VENTE - ECHANGE
S* you» «rhrfrr. rendre on éehanKer: propriété, lot * bfttlr.
malvon. mngnaln. re«ti»nriint. hftiel. atntlnn de servir*, gmrmge, hou- 
Inugerie. fromagerl*. rbalet. form*, moulin à «rf* ou ft farine, ror*> 
ou é*rl%*a ft

SPECIALITE: FERME 
93. nia Marquette — Sherbrooke.P. A. GOBEILLE

Rue Murray, maison en brique, 
comprenant 5 logements dont 
3 de 5 chambres, 1 de 4 enam- 
bres et 1 de trois chambres. 
Revenu annuel de $1300; $4,000 
comptant et balance a condi­
tions faciles.

Quartier Ouest, rue Ste-Thérè- 
se, maison en bois, comprenant 
deux logements de 5 chambres. 
$2,700 dont $1300 comptant.

Quartier Ouest, maison en bri­
que comprenant 1 logement de 
4 chambres et l’autre de 3 
chambres.. Planchers de bois 
dur, salles de bain, chauffage a 
eau chaude, lot a bâtir de 50 x 
100. a côté. Prix: $4,500 dont 
$2,000 comptant

Quartier Nord, Bungalow de 6 
grandes chambres; planchers de
bois dur, chauffage à eau chau­
de, garage

Rue High, maison en bois, deux 
logements dont un de 5 cham­
bres et l’autre de 7 chambres. 
Planchers de bois dur, foyer, 
chauffage a eau chaude, 4 ga­
rage?: lot de 66 x 130.

-Manufacture de portes et chas­
sis, située dans un centre à bois; 
toute la machinerie moderne, 
ainsi que moulin a bardeaux et 
à “Clap-board”. Maison avec 
gran d terra in et remise.

Ferme de 118 acres, entre Sher­
brooke et Compton. Er. parfai­
te condition. Eau courante et 
électricité.

Ascot Corner, ferme de 97 1-2 
acres, avec 16 bêtes à cornes, 
instruments aratoire*. 2 bons 
chevaux; maison de 8 pièces, 
grange de 45 à 62; eau couran­
te; remise pleine de bois et pa­
tate* pour semences. Prix: $3.- 
800. dont $1500. comptant et 
balance A termes faciles.

A 4 milles de Sherbrooke, fer- 
m* de 173 acres dont 75 en 
culture, 7 vaches, petits ani­
maux, 2 chevaux, instrumente 
aratoires, etc Prix. $4,000. dont 
$1800. comptant et balance à 
termes faciles.

TARZAN
Cpl9ftd« N* 4

Pirate rit

TAPIS tweed “Broadloom” rever­
sible*-, toutes grandeurs, toutes 
couleurs, fabriqués avec vos vieux 
tapis et matériels. Catalogue et 
informations sur demande. AN­
GLO-FRENCH CARPET Co., Edi­
fice Drummond, MontréaL 26-6

UM UMOX 

AMERICAINE 
DU SKI

LA CIE DE FRAIS I UNERAYRflB 
H. N. Brieu Gérant

— Les fum rariea de lum­
ber t BoiSbé. époux de Emma La­
verdière, décédé â ; âge de 72 sna 
et 9 nv"-. a tr nt lieu samedi, le 
4 avril 1942. L>* convoi funèbre 
quittera la résidence mortuaire, 
128-B, rue Marquette a 1 h 44 
pour se rendre à la catiiodralt ou 
m libéra sera chanté a 2 heure*. 

!>e service sera chanté lundi le S 
■ avril à 10 h. 30.

LA CIE Dl FRAIS II MH \IRHS 
H. N. Brirn, Gerant

CARON — El: déoécke a la ré­
sidence de sa fille, Mme Thomas 
Maurice, Mme Vve Gédéon Caron 
née Rachel Joli coeur, épouse «n 
premiere noces de feu Pierre 
Nauit, a l’âge de 75 ans Les fu­
nérailles auront beu samedi la 4 
avril 1942. Le convoi funèbre quit­
tera le salon mortuaire No 1 des 
Frais Funéraires, 139, rue King- 
Ouest, a 2 h. 45 pour se rendre à 
I’eglise S te-Jeanne d’Arc, où un 
libéra sera chanté a 3 heures. Le 
ervice le 6 a-

fPr««n« Associé*)
NEW-YORK 4 — L'Union du 

Ski des Amériques, une organisa­
tion destinée à faire du ski une af­
faire sportive internationale dans 
i hémisphère occidental, sera for­
mée à une réunion de 2 jours d en­
thousiastes du ski venant du Cana­
da. des Etats Unis du Chili et de la 
Bolivie qui s’ouvre ici aujourd’hui.

Le groupe s'attend d'élire ses of­
ficiers et d'adopter une constitution 
et des règlements, complétant des I vrn a q henr**
plans qui ont été préparés depuis le j____ .1. ^________________
mois de novembre dernier au cours ; WINDSOR MILLS
du congre^ de 1 Association natio- Sueoevdon Honore Bolduc. Ent.

LABRU
Les représentants canadiens et a- ePh Labrie, <‘p< ,x de Odélie Lc- 

méricalns à Milwaukee, non con- j mire, décédé à l’âge de 78 ans et 
tents de la coutume de la Fédération I 7 mois, auront lieu lundi le 6 a-
internationale du ski de tenir tou­
tes les compétitions en Europe, ont

j
nisation mondiale et à coopérer 
pour former une organisation res- 
1 rein te aux pays des Amériques du
Nord et du Sud.

----------- ----Y-----

Canadienn*>
QUEBEC 4 le Morton Engi­

neering de Quebec, champion in- 
; termétiiaire provincial et les Stokers 
i de Halifax, champions des Mariti- 
rnec, se rencontrent à Quebec di- 

1 manche dans la 1ère partie d*une 
.‘érie de 2 de 3 pour le championnat 

| intermediaire de l’EM du Canada, a 
annonce hier Cecil Duncan, secré- 

| taire de l’Association de hockey 
d’Ottawa et district.

D a dit que la seconde p*me se­
ra Jouée à Québec, mardi prochain. 
La date de la 3ème partie, si né­
cessaire, sera fixée plus tard.

A. MARCHAND
INI Kl PII i:\F.l H GKMiRAL 

de plnn* ker« avec wp- 
imreil dr* pin* moderne*. Trn- 
%all Knrnntl
25. 6»ème avenue. Tel: 4098M

vril 1942. Ix* convoi funèbre quit-
*

rang de St-François de Brompton 
à 8 h 45 pour se rendre a l’église 
paroissiale ou le service sera 
chanté a 9 heur.: Parents et ami* 
sont pries d’y assister.

NTANSTEAD 
Rodrigue et Frère, Ent. 

ULOUTIER F decédée acci- 
deaitcllemerit a i age de 24 ans, 
Florence Cloutier, fille de Arsène 
Cloutier et de Louisa Emond. Les 
funfcraiîieç auront lieu lundi le 6 
avril, à 9 heure , en l’église Sa­
cré-Coeur de Jésus de Stnnstead. 
Inhumation au même endroit.

L'établissement Hamel A 
Frère est le seul a offrir les 
services d i.ne garde-malade 
graduer pour l'ensevelisse* 
ment des dames et des de­
moiselles.

HAMEL & FRERE
Victor Hamel. Prop.

Tél. 18.
118. rue Galt. Sherbrooke.

REPARATIONS
ELECTRIQUES
DE TOI TES SORTES 

TELEPHONE

Ross-Biron
Electric. Limited

17-21, rue Frontenac. Tél. 645

Abonnements

Autre* fermes de 50, 70 et 100 
acres, tout près de Sherbrooke. 
Pour phis amples informations,

•’adresser à

P. A. GOBEILLE
•S. rae Marquette. 

*HERBROOE.

Abonnement pour 
Sherbrooke

Payable d’avance
l*n an .............. $6.00
Six mois............ $3.00
Trois mois......... $1.50
Fn moig ............. 60c

Par la poste
Abonnement pour

l n an .............. $5.00
Six moi»............ $2.50
Trois mois......... $1.25
Un mois............. 50c

Les

Frais Funéraires 
Jalbert Enr'g.

20. rue Windsor 
Téléphoné 249

lesquels sont sous la directio» 
de

GERARD MONTE ITE
désirent \ on* onnoarer •j*»‘A 
Tavenir. nne dame eapérlmea- 

té# en la matière arenmpaena- 
ra toot emhaumenr et a/oerope- 
ra «le «•«♦Iffer le* «lamra et de- 
molaellrta.

«nr demande, la Sfaluon a‘n*- 
«■tipern de fournir le* porteur» 
et enfin, font c* «10e pent ro- 
«luérlr la famille, en en* de dA- 
•

SALONS:
13, Bt»\\cn-Sud — 20 Windsor 

DFt X % tint LA N t E«t K 
VOTRE DISPOSITION

Duranleau&Gingras
DIRECTEURS DE 

FUNERAILLES
Salon mortuaire «an* frai* ad­
ditionnel*! Auto* ft la «Itapoal- 
t Ion «le I» famille. Onrde pelo- 
«l«iln f». M. I e»t ft notre aer- 
*fee pour lenaet ell*arment dea 
damea Tel, •104.»

AMBULANCE
TÉLÉPHONE 505

135, rue KI\G-EST.
JOS. t.INOHAt, aérant

Tél. 1S

©
HAMEL « FRERE Victor Hamel. Prop.

118, rue Galt. — Sherbrooke.

LLC ILL DAIGNEAI
G MiDE-MALADK

r.Mll.i.ls I Itl l et fill |\(.| p ’ 
[raéttfe •lôpKnl M-\lneent de

ft d«*nil« Ile 
t*n|,f|I % l«l«tn N •

ut «le **ltprlirooke.
*1 If \ |t I P|«i\ |

o«t ft IliApIfal.
• t. féli ntt.’i-a>|;i.

\ F NTL Dl CHEV \UX 
A L’ENCAN

Mardi, 7 avril, à 1 heure de l'a­
près-midi pour

.1. V THIBODEAU
à la forme W. Andrews, Hunting- 
ville. Un char do vrais bons che­
vaux âgés do 4 à R ans et posant
<io 1250 a 1830 Ibs. l a plupart 
.ont de iumcnl Tous dmix et 
bio t no > , trv. A i un bon éta­
lon percheron non. Classe A, de 
1800 Ibs rt âgé do R ans avec ex­
cellent record. Si vous avez he­
roin do chevaux, ne manquez pas 
cette vente

R M DRW ERS encan leur. 
Tri Sh*î brnokr

Par Edgar Rice Barroagh*
Ooprrlftît R!c* P ;rteu*lu» Km »

Sairant Im r«n*eU« 4* Vtlyrn*. la 
pttatn* raptif dit ft Tartan r 7r»ia 4a- 
*alt partir «rep n**** tnaia fi*»** a 
rhaeré d atla 1

1
**t * a «|r 
rftpafisn taa. 
remant I* rrnt 
fi t

"Alar*. penrteal na m'arma-raaa pa« Ulaaé 
per'niait tan *er la ftateau T» d^manéa 
I ham(np-a>n(p ' J arala prat'*, 4<t lr 
rap'falne ' nawi avant 4a t ar ft herd

'far *• tinaa fniaraaae paa”, 4it Tartan,
rafre hataan prtjt pantfnnar *a mnla."

• Oh. non !" a ahjarta VUj 
"Il doit non* ramattr* oat
'•0*4 4a U ptratartn !••
« atrlatna Tarran
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SEMAINE DU JEUNE COMMERCE
Tel R« 3S74 Tél. Ecole «67

Avec no* hommage*:

ÉCOLE INDÉPENDANTE
DE SHERBROOKE

A. Desmarai». directeur 
Membre du Jeune C ommerce.

COI RS COMME1CIA1. COMPLET 
AngUÂs — f'rancais — Sténographie — Dacty lographie 

( «um Jours et Soirs 33. roe Wellington-Nord.

Hommages ci

Magasin GAUTHIER
ROBLRT GAUTHIER, prop.

Membre du Jeune Commerce 
EPICERIES DE C HOIX — BIERE ET PORTER 

VIANDES DE CHOUX
FRUITS ET LEGUMES — POISSON FRAIS 

Coin King et Bowen. Tél. 1456 et 193.

programme instructif et varié a été
tracé pour la Semaine du Jeune Commerce

Des causeries radiophoniques, des visites industriel­
les, une assemblée générale, un dîner-causerie et un 
grand banquet marqueront la Semaine du Jeune 
Commerce.

Détails Ju programme

Détails du programme

Fédération dos Chambres Ul T FT Rill F 
de <’ommerce des .Icunr- J*J

de la province, Me Mau- DI’ ||.'| Vj,'' 
rice Archambault, prési- " ‘ J
.Irnt de la PM^ration des; COMMERCE
( hambrcs des u antons de 
KEst, M. Jean-Paul Fo­
rest. secrétaire de la Fédé-

Hom mages de

Lorenzo Choquette
Courtier en assurances.

Membre du Jeune Uommerce.

62, rue Wellington-Nord. Tél. 2941.

Hommages de :
C A Vincent, gérant de division 
J E Gauthier, gérant conjoint 

Gaston Sevigny, représentant

LA SAUVEGARDE
COMPAGNIE D’ASSl RANCEME

Bureau: 62. rue Mellington-Nord. — Tél. 2162. 
SHERBROOKE

!

<Par Gilles Desroches).

La Semaine du Jeune T . x . T . . ,n ^ î ^ t i president du Jeune ration provinciale, et auCommerce, du 6 au IJ ^ i ^ • r• Commerce, le notaire Jac- très.
avril inclusivement, sera ()Ues Laissé, inaugurera 
marquée par une série de la Sernaiue du Jeune Corn 
manifestations qui fourni- merce par une causerie 
rout à la population un ‘1u ** v prononcera huidi
nouveau témoignage d<* sVi,r;^ ^rf.8 ^oste

. . . |4 111.1. .Mardi soir, nos
1 esprit qui anime la jeunes hommes d’affaires
t hamhre de ( ommerce «‘a- visiteront Fhotel de ville
dette de Sherbrooke et qui en compagnie des mem-
< xposeront quelques-uns bres du Conseil municipal
de scs moyens d'action. ot des chefs de départe-

. ‘ - - meut, puis assisteront àLe programme, prepare ras^mb]ée réfçulière de
nos édiles.

I.e secrétaire de la Cham­
bre. M. Antonio Bégin, dé­
crit le travail accompli par 
nos jeunes hommes d’af­
faires.—Les questions étu­
diées.

1*

de longue main, comprend 
des visites industrielles, 
des causeries radiophoni­
ques, un dîner-causerie.

Hommages du magasin

J. O. LAMBERT
CONFECTIONS POl R HOMMES

Albert Lambert, ex-directeur du Jeune Commerce 

24, rue Wellington-Nord. Sherbrooke.

une assemblée générale, 
un errand banquet, etc.

Mercredi après-midi à 
cinq heures, le Fonno nota‘re Jacques LAGASSE, 

% ... président du Jeune Com-Commerce visitera en df sherbrooke,
groupe les ateliers de la

REFRIGERATION
\ ente — Installation — Service — Parties 

Rep. “Universal Cooler Co.**

ALFRED LANDRY
Membre du Jeune Commérer

100, lOième Avenue. Téléphone 1223.
SHERBROOKE

A l’occasion de la SEMAI­
NE DU JEUNE COMMER­
CE. le secrétaire de la Cham­
bre. M. Antonio Bégin, a pré­
paré un exposé succinct du 
but et du rôle du Jeune Corn 
merce de Sherbrooke. Il a 
aussi énuméré quelques-uns 
des nombreux problèmes qui 
ont retenu l'attention de nos 
jeunes hommes d affaires depuis 
la fondation de la Chambre, à 
l’automne de 1934.

On lira ci-contre le texte de 
l'article qu’a rédigé M. Bégin

“Il me semble qu'en inau­
gurant ici la Semaine du 
Jeune Commerce'*, semaine à 
la préparation de laquelle tous 
nos membres on travaillé avec

IMPRIMERIE ROLAND Enr
Avec nos hommages!

ROLAND HEBERT, prop.
Membre du Jeune Commerce.

89c, rue King-Guest.
SHERBROOKE. I». (|.

Tél. 2111

Hommages de

ALCIDE TRUDEAU
FERRONNERIE

Membre du Jeune Commerce.
Peintures, Tapisseries, 

Matériaux de Construction, 
Vaisselle, C adeaux, Bibelots.

130, rue Alexandre.
SHERBROOKE

Tel. 3072.

* °,n‘ un fnthouïUtn*. une initiative1“Tribune” ainsi que les La Chambre de
sludios du poste ( TILT. A merce est présentement ; « un effort dignes de leur de- 
g h. oO, les membres de la dans sa neuvième année. vbe. je me dois, pour le béné- 
Chambre se rendront au Voici la liste des prési- fice <ie no< concitoyens qui 
Club Social pour partiel- dents depuis sa fondation: '«norer
per à un dîner-causerie. iq34-35 M Pierre Ra- h, A, T J-”OfL;,.t,0n'. . irro-T .>•>, .m . i il 111 oci dire dune manière bien con-
Lo conférencier sera M. ehand; 1936, Me Maurice ose cependant, un mot relaté 
Albert Charpentier, ^x- Delorme; 1937, M. R.-IL Vfmcnt * notre but, au rôle 
président du Jeune Corn- Tremblav; 1938, Me Paul qu',nou\.JO“.ons; * .no? Pfin- 
merec. qui prononcera mie Desruisseaux; 1938. M. dTnon 'novembre 1934
causerie intitulée : “La Denis Tremblay; 1938-39, ainsi qu’à nos projets. 
chose publique ’. M. Albert Charpentier; NOTRE BUT-

les Chambres de Com 1939-40. M. Wilfrid Sté- ... .e . nnir11 re‘ j Tï. ^ benne- 1940 M I M \n Je ne cr0ls pa’ Pouvo'f de* 
merce des Jeunes de Rich- _nPL- • ’ V " f,nir Plu? justement le but de

citant

Hommages de

J. A. SAVARD LIMITÉE
Membres du Jeune Commerce:

Gérard Savard — Irénée Lemieux

55, rue King-Ouest Sherbrooke

represen-
M J M Antomo BEGIN, se- tauts à ce dîner, de même 

crétairc et ex-president du qu’à l’assemblée qui >ui-
vra. Entre auti

mond, Windsor Mills et foni° Begin; U41, Mo Ar- notre Chjmbre qu'en cit 
< oaticook ont été invitées inan^ Nadeau; 1942, Me i extrait suivjnt du pren

Jacques Lagassé. '* J‘ 'a envover des

Homn-iages de

J. 0. DUFOUR, LIMITÉE
M tables de mAfa*in el de résidence f*it« *ur commande, 

CADRES — MIROIRS 
VITRES INECLATABLES POUR AUTOS 

Lucien Dufour, membre du Jeune Commerce.

17. Wellington-Sud. Sherbrooke.

Jeune Commerce 
brooke

de Sher-

premicr
chapitre de notre constitution: 
“Le Jeune Commerce de Sher- 

Voici la composition des brooke est constitué pour le 
comités qui ont, (If* COU- bc^fice des jeunes gens de la 

re- item à cert avec les directeurs de
1 agenda de rassemblée la Chambre, préparé le de promouvoir leur a '

LES FRAIS FI NER MUES

JALBERT ENRG.
20, rue Windsor. Téléphone 219.

instruc-
Tp! nue traoo. le program- apparaissent la question programme de la Semaine tion. leur divertissement et

Lesquels sont nous U direction de 
GERARD MONFETTE 

SALONS:
13, rue Bouen-Sud — 20, rue W indsor.

DEUX AMBULANTES \ VOTRE DISPOSITION

de la Chambre de Com­
merce des Jeunes, car il y 
a un item pour chacune 
des journées.

Hommages de

U CIE LASALLE COKE
C. Dufresne, représentant

Membre du Jeune Commerce.

Tél. 3142. Sherbrooke.

Hommages de

Denis Tremblay
ARCHITECTE

Ex-président et membre 
du Jeune Commerce

SHERBROOKE, P. Q.

Hommage» de

La Grande Ferronnerie
de la “Reine des Cantons de l’Est”

CODÈRE LIMITÉE

me donnera lieu à une se- de l’entretien des routes du Jeune Commerce: Co- 
maine d’activité intense d’hiver et l’étude des fi- mité de Publicité, prési- 
pour chacun des membres oances municipales. dent. M. (lilies Desroches,

Jeudi soir, le Jeune pt Lorenzo ^hoquet- 
Uommerce visitera l’usine *0, «vene Robert, ( alixte
de la compagnie Carna- ; aÇn^u ^ V.U"
tion, sur la route de Len- ,r ‘. omitt* de la Radio, 
noxville, et, vendredi soir, Presu^,ir- • J- 3ean Jon- 
Me Armand Nadeau, ex- ,’^eJn'^au
président de la Chambre, Çuford- Ijandry’
prononcera une causerie à f pn,îVîdo Le anger,
( HLT tf,n Nourr et >\ ilfnd

I Therrien. Comité du Ban- 
Visite des centrales quet. président. M. Roger 

„ î f>aRose. et MM. Paul-
. amedi après-midi, les Emile Bourque, Roger Dé­

membres de la Chambre iisiP< (;amiiie Dufresne, 
visiteront les centrales Paul-Kmile Boudreau, flé- 
electnques de la rue Halt rard Savard. Paul-Emile 
et de la rue Frontenac Brazeau, Paul Biron et J 
ainsi que 1 usine a gaz mu- p. Larivière. Comité de la 
mcipale. j visite à l’hôtel de ville.

Un grand banquet au président, M. Antonio P< 
Club .Social couronnera la MM. Gérard Bou»--
Semaine du Jeune Com- que, L. Dufour, Souz.i 
merce. Des représentants Brien et Jean-Paul Audet. 
'.■s autorités religieuses. ’ Comité des visites induv 
' Provinciales et triell président, M.

municipales ont etc invi- r, T, . .
à «tt, d«nièrf numi*' I,l"K,n,’ * Xl

testation à laquelle sont Ga«non’ rlorent Hébert, 
aussi conviés M. Gérard L. I.atulipe et Roland S i 
< «arceau, président de la voie.

( A suivre en pa^e 13)

! Hommages de

JACQUES
LAGASSÉ

NOTAIRE
Président du 

Jeune Uommerce

CREPEAU «c CÔTÉ
Ingénieurs civils et Arpenteur».

45, rue Wrellington-Nord. Sherbrooke.

18 NORD, RUE WELLINGTON 
SHERBROOKE, Que.

L’APPEL AUX ARMES DECIME LES RANGS
DES JEUNES !

Membre, de noire personnel au Jeune Commerce de Sherbrooke:

M. Hector CODERE, co propriétaire, directeur fondateur et 
ex Vice Président de la Chambre;

M J.-Moïse CODERE, co propriétaire, ex Directeur de 1a Chambre;
M. Gaston LAMOUREUX, ex Vice Président;
M. J.-M. Antonio BEGIN, ex Président et secrétaire actuel;
M Henri LAB0NNE, membre;
M John CODERE. membre;
M. Armand TURMEL, membre;
M. Roland SAVOIE, membre;
M JEAN ROUSSEAU, membre.

Pour Texamen de vos yeux et lunetterie 
moderne

CEUX QUI RESTENT DOIVENT REDOUBLER 
D’ARDEUR ET D’INITIATIVE POUR REMPLA- 
CER LES ABSENTS ET PREPARER LES DIRI­

GEANTS DE DEMAIN.

CONSULTEZ

J. BACHAND b «..s o.
bachelier des Université* de Québec et de Montréal.

LES ADMINISTRATEURS MUNICIPAUX AC­
CUEILLENT TOUJOURS AVEC EMPRESSE­
MENT ET BIENVEILLANCE TOUTE SUGGES­
TION CONSTRUCTIVE DU JEUNE COMMERCE

BUREAU î 

9 a.m. — 9 p.m.

89 b rue King-Ouest Tel. 3821
Sherbrooke

Le Conseil de Ville 
de Sherbrooke

«
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ë;du au AVRIL PROCHAINS
Hommages de

L. W. DIXON
President de la Chambre de Commerce de Sherbrooke.

il 2941.

Appel du président de la Chambre cadette 
aux jeunes hommes d'affaires de Sherbrooke

Hommages de

él. 2181

C.-E. BÉLANGER
Comptable agréé — Vérificateur.

Ex »©crfU!rr du Jeune Com ni erre

53, rue Wellington-Nord. Tel. 1541

I* notaire Jacques Lagassé les in\ite à devenir mem­
bres du Jeune Commerce, ecole de formation où Ton 
étudié les problèmes dordre économique et social. — 
Importance de la Chambre de C ommerce des Jeunes.

Initiait on aux affaires
A 1 ociaiion de U SEMAI­

NE DU JEUNE GOMMER 
CE, Mc Jacques Lagassé, pré

portance primordiale aux pro­
blèmes d ordre économiques et 
I on travaille de concert avec

Avec noa hommages *

UJ

. 3072.

HÔTEL CONTINENTAL
KOSARIO GAGNE, prop.

Membre-fondateur du Jeune Commerce.

COIN KIM* ET WELLINGTON. SHERBROOKE.

rooke

Hommages de la

PHARMACIE

CHAGNON
A. Charpentier, B. Ph., prop.

Ex-président et membre du Jeune fommerer.

11, rue Wellington-Nord 

Tel : 1883 Sherbrooke

Hommages du

MAURICE GINGUES, M.P
SHERBROOKE, W (J.

brook e.

Avec mes hommages 1

HECTOR LANCTOT
MARCHAND DE MEUBLES

I oin rpfl et Marquette.
SHERBROOKE

m 170.

Ile

Hommage» de

L. O. NOEL, INC
BOIS ET CHARBON 

MATERIAUX DE CONSTRUCTION

Membres du Jeune Commerce:

MM *ar«l«« VOEL. R.*» PAQUETTE, UrjtH» MENARD

78, rue Wellington-Sud — Tel: 2250 
SHERBROOKE, P. Q.

Hommage» de*

TAXI RED DIAMOND
20 Automobiles

A U» disposition du public

Téléphoné: 72

sident de la Chambre cadette, les autres corps publics à l es- ! 
adresse un message aux jeunes sor commercial, industriel et 
hommes d’affaires de Sher- social de la municipalité et de 
brooke et les invite à devenir la région.

“KS T ECOLE DE FORMATION

puis sa fondation, il v a 8 am. Non seulement la Chambre 
au progrès de notre ville. de Commerce des Jeunes est un

Voici le texte du message cfrcje d étude, mais elle est 
du notaire Lagassé: aussi une école de formation.

Les directeurs et les mem Elle J™"!1 à chicu.n d* *« 
bres du Jeun* Commerce de '"""bres «occasion à' * ««*
Sherbrooke, conscients du tra- r,or,str' d 1P.Prendrf <ont’ 
sail persévérant et labor.eux t,orînfmfnt. . d un. R^upement 
accompli par les fondateurs de « «a procedure des assemblées
leur groupement et par ceux dtl,fc*.rJ1nt" .Brff: *U«.P": 
qu. jusqu^i ce jour lui ont Pir*.a >a P^ncipation active a
assuré des succès toujours gran- la v,e. df !a colIert'v,té ft. suv 
dissants. ont organisé une SE- c,te f.hpz tous « df
MAINE DU JEUNE COM- m,mbr” un vff Pou.r
MERCE afin de marcher dans tout« ,,s W""™ d actualité, 
la voie que leur ont tracée leurs _________________
prédéctttmv», fadre connitttt 
d une façon plus explicite le 
mouvement dans le grand pu-

Ne réussirait elle qu’a former j 
ses membres et les préparer à ! 
prendre une part active dans , 
la société, que la Chambre de 
Commerce aurait alors accom­
pli une tâche d une valeur in- | 
estimable pour la population, 
mais, de plus, elle fait des sug­
gestions aux autorités compé­
tentes. se familiarise avec le 
monde des affaires par des vi­
sites industrielles, appuie tous 
les bons mouvements et ap- j 
plaudit au succès de tous les 
groupements qui travaillent 
dans l’intérêt général.

Pour toutes ces raisons, au 
nom du Jeune Commerce de 
Sherbrooke, je fais un pressant 
appel â tous les jeunes hommes 
d affaires de notre ville afin 
qu’ils se joignent à nous, qu’ils 
nous apportent leur concours 
et leur appui qui nous aideront 
à mieux comprendre les pro­
blèmes importants qui se pose­
ront pour les jeunes au cours 
des années â venir.

Ils accompliront là un de­
voir envers eux-mêmes, envers 
leur cité, leur province et en­

vers le pays tout entier.

blic. signaler des événements 
auxquels ils ont pris part et 
prendre en même temps un nou­
vel élan qui leur permettra d'é­
tendre leur champ d action et 
de s’occuper d une façon plus 
active encore de toutes les ques­
tions auxquelles les jeunes ont 
non seulement le droit et le 
devoir de s’intéresser.

POLITIQUE
CONSTRUCTIVE

Hommages de

R. DARCHE & FILS
SIMARD DARC HE, prop.

S. rue Wellington-Sud.
SHERBROOKE, P. Q.

Tél. 1580.

Le Jeune Commerce de 
Sbcrbtooke s est toujours ef­
force de pratiquer une politi 
que constructive. Il recherche 
la bonne entente avec les auto­
rités religieuses et civiles et il 
tâche d améliorer la situation 
des jeunes, de concert avec les 
dirigeants de la société.

Depuis plus d’un quart de 
siècle, les jeunes de la généra­
tion actuelle ont connu des 
heures pénibles. Nés pour la 
plupart durant la période de la 
première grande guerre, ils ont 
eu à endurer les suites néfastes 
du conflit. Au moment de 
se lancer dans la vie. ils ont 
eu à faire face à la crise écono­
mique et. après avoir vécu 
quelques années dans l’espoir 
qu’ils connaitraient enfin la 
paix et la sécurité, la guerre a 
éclate et de nouveau les jeunes 
se voient en fare de problèmes 
plus graves encore.

PREPARER L’APRES- 
GUERRE

Comme tous les autres, les 
jeunes cherchent à comprendre, 
ils veulent savoir où ils vont, 
ils veulent se préparer de la 
meilleure façon possible à l’a­
près-guerre. Vers qui se tour­
neront-ils? Les jeunes doivent 
aller vers les jeunes. Ils doi­
vent se rencontrer, étudier en­
semble les problèmes de l’heure 
et méditer les directives de 
leurs aînés. Le milieu qui fa­
vorise le plus un tel travail, 
c’est bien la Chambre de Com­
merce des Jeunes.

En effet, la Chambre de 
Commerce est un cercle d'étu­
de où l’on analyse les ques­
tions d ordre public et les 
questions intéressent la collec­
tivité. L on attache une im-

Hommages de

JOHNNY BOURQUE
M.À.L.

Marchand de
BOIS DE CONSTRUCTION

Sons, Hrten. membre du Jeune Commerce.
Tél. 1613. Sherbrooke, P.Q.

PORTEZ VOUS SUFFISAMMENT 
D’ASSURANCE FEU

Pour remplacer la valeur actuelle de vos maison, mo­
bilier et effets personnels, si le tout était complète­
ment incendié?

SI NON... vous êtes invités à vous adresser à

CONWAY & CONWAY
LIMITED

Amédfe ROT, membre do J run* Commerce.

Edifice Olivier. Tél. 2520.

BI T ET ROLE.
(Suite de la pace 12) 

leur esprit d’initiative, de ci­
visme et de patriotisme en étu­
diant, en faisant étudier, en 
discutant et en faisant discuter 
les questions sociales et écono­
miques, et par le fait même en 
se préparant à mieux remplir 
leurs devoirs de citoyens.M

NOTRE ROLE:
Par son travail d'erude et 

d’action, notre Chambre prou­
ve constamment qu’elle a réel­
lement pris corps parmi les 
associations de Sherbrooke par 
ses succès immédiats et par sa 
contribution à la formation 
d’une opinion publique saine et 
éclairée.

NOS ACTIVITES:
“Je ne puis certainement pas 

donner ici un compte rendu 
détaillé de toutes nos activi­
tés depuis la fondation de notre 
Chambre: cependant permet- 
tez-moi de feuilleter nos pro­
cès-verbaux et de vous donner 
en peu de mots une idée du 
travail qui s’est fait et qui se 
fait encore avec un enthou­
siasme grandissant. D’une page 
à l’autre, nous constatons avec 
quei intérêt nous avons étudié 
les problèmes de l’heure, après 
quoi nous avons fait des re­
commandations à qui de droit; 
entre autres, je cite quelques- 
uns des principaux sujets ou 
problèmes auxquels nous nous 
sommes arrêtés. Problème 
d immigration, le Service Ci­
vil. le harnachement de Two 
Miles Falls, campagne contre 
le bruit, l’assurance-automo- 
bile. une Ecole industrielle et 
textile, une bibliothèque muni­
cipale. la petite propriété, pro­
blème des logements salubres 
et urbanisme, un sanatorium 
antituberculeux pour Sher­
brooke et la région, un office 
municipal du tourisme, D com­
mission Rowell, l’entretien des 
routes d’hiver, l’inopportunité 
de la municipalisation de l’au­
tobus à Sherbrooke, le pavage 
de certaines rues, un Centre 
municipal, un aéroport, F élec­
tricité a Sherbrooke et ses con­
sommateurs, le problème du 
stationnement et de la circula­
tion. règlements de construc­
tion pour Sherbrooke. l’Unité 
Sanitaire, problèmes des pas-1 
sages à niveau, le plébiscite fé­
déral. etc., etc. Notre Cham­
bre a aussi pris une part très 
active aux fêtes du Centenaire 
de Sherbrooke, et elle a orga­
nisé une grande exposition des 
arts domestiques ainsi qu’une 
Exposition Commerciale et In­
dustrielle dont on se rappelle 
le succès. Des douzaines de 
visites industrielles et de dî­
ners-causeries ont eu lieu et 
que de congrès et excursions 
nous avons organisés ou aux­
quels nous avons pris part.

NOS PROJETS.

Hommages da

H. J. DÉLISLE
• Marchand de chauweures.

Rofer D*lt»le. membre du Jeune Commere#

48, rue Wellington-Nord. Sherbrooke-

"‘RM
LimiTEE

Fourrures et Lingrerie exclusive
Renl Robert, mrmbre du Jeune Commerce.

40, nie Wellington-Nord. Téléphone 963.
Sherbrooke, Qué.

Hommages de

PAUL.-E. HÉBERT
Courtier en

ASSURANCES GENERALES
Membre du Jeune Commerce.

27a, rue King-Guest. Tél. 4050.
Sherbrooke, P. Q.

Hommages de

M. CONRAD LAROSE
Gérant de l’Excelaior Life Co..

Edifice Québec Central. Sherbrooke.
Roxer L&Rose. membre du Jeune Commerce.

Avec mes hommages!

PAUL LEPROHSN
— FRIGIDAIRE — 

14, rue Dorval. ------  Sherbrooke. - Tél. 3457M.

Hommage* de

Albert Trudeau
SPECIALISTE POUR LA VUE $

Membre du Jeune Commerce.

39, rue Wellington-Nord — Sherbrooke

Fwimages de

J. PHILIPPE DION

ION-
Vêtement» pour hommes

COIN KING ET WELLINGTON. SHERBROOKE

4‘L’é!itf des Jeunes de Sher­
brooke, groupes actuellement 
dans notre association pendant 
ces jours sombres que nous tra 
versons, conserve son opti­
misme habituel et au fil de 
l’heure élabore son programme 
d’action, selon la trame des 
événements.

Maurice DELORME
AVOCAT

fcx-president du Jeune 
Commerce

32, rue Wellington-Nord, 
Tel. 3648. 

SHBRBROOKE

Hommage de

ARMAND
NADEAU

Président hononlre et membre 
du Jeune Commerce.

; ;

Avec nos hommages!

HOTEL NEW WINDSOR
Albin! Blouln. prop.

SHERBROOKE. P. Q.

de charge, i 
actif: “Il v 
encore! .

Hommage* dt

ANDRE ROYER
ARCHITECTS

Membre du Jeune
Commerce.

Hommage» de

Sherbrooke City Transit Co.
Arthur Lapierre, gérant

Cnllxte Dagneau, membrt du Jeune Commerça

SHERBROOKE, P.Q.

Hommages de

B ALPHONSE ^

elangeK
ARCHITECTE 

M em bre • f on da t etir.

Hommages, du
Docteur

Paul Henri Boisvert
Ch trurrlen - Dentiste

119 ouest, rue King, | 
Tél. 3977, 

SHERBROOKE

Hommages de

BLANCHARDANT.
Horloger-Bijoutier

DIAMANTS — Blue Bird et True-Blue.
MONTRES — Lomjines, Bulova. Ta vanne*.

136a, rue King-Ouest. Tél. 3390W.
SHERBROOKE

------------------------- ------------------------------- —----------------

Hommage? da

PAUL BRAZEAU
Vif «-président du
Jfwnr Ommfrrf.

L* Jeune Commerce de 
Sherbrooke est une orga- 
nieation active et, sérieu­
se au succès de laquelle 
nous applaudissons d« 
tout coeur !

Gub Social de Sherbrooke
Inc.

Sherbrooke, Qné.

x
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ON ATTEND • À londres
<Suit€ dt U r*ge l>

qui commencera de» U aenimine 
prochaine, (c'e«t le ncniN^ei expert 
"r.ancier de l'opposition, M Paul 
Beaulieu, députe de St-Jean-Na-
piervilie, qui aurj la parole), on 
I^eut s'attendre à une vive diacua- 
ion sur la ratification des ac­

cords financiers de la province a- 
vec Ottawa. Le chef intérimaire 
de 1 opposition M Oneaime Ga­
gnon. a demandé a plusieurs re­
prise» au gouvernement, depuis le 
debut de la session, production de 

a correspondance échanger entre 
Quebec et Ottawa au sujet de ces 
ententes.

Mercredi dernier, le Uésor.er 
provincial. M. Mathewaon. Kii a

pondu que le dossier était en­
core incomplet et qu’il le sou- 
mettrrait a ia Chambre aussitôt 
que possible Mais apres Pâques 
le chei officiel de i opposition, M 
Maurice Duplessis sera de retour 
a son siege. On dit que ses mé­
decins lui ont défendu de parti­
ciper aux débats sous peine de 
consequences graves. Pour qui 
connaît le député des Trois-Ri­
vieres cette pénitence semble im­
possible. Il ne pourra résister a 
’.a tentation de se dresser de nou- 
\eau en champion de l'autonomie 
provinciale et de prolonger àt dis­
cussion.

Puis il y a es questions d édu­
cation. Le budget de la nouvelle 
année financière du gouvernement 
prévoit des credits additionnels de 
$3,338,200 pour l’éducation en ge­
neral Le secretaire de la provin­
ce, M. Hector Perner a déjà dit 
que son ministère s’intéressait au 
plus haut point au sort des com­
missions scolaires des grandes vil­
les, comme Québec et Montreal. 
On s’attend a ce qu'il présente 
une mesure qui réglerait le cas des 
peaits et des grands et peut-être, 
celui des institutrices rurales e*. 
des instituteurs urbains.

Le ministre e favorablement re­
çu les delegations d'hommes et 
de femmes qui ont soumis au 
premier ministre et aux membres 
du cabinet le cas pathétique de 
ceux qui ont accepte .j m^sion do 
former la jeunesse M Godbout 
a hii-méme declare qu'il n’était 
pas convenable de payer les do­
mestique* plus cher que les ins­
titutrices.

Plusieurs deputes ont m a nJ es­
te le désir de parler sur les ques­
tions scolaires et on peut s’at­
tendre à ce que les estime* bud­
getaires soumis par M. Perrier 
donnent lieu à de savantes contro­
verses

La potence de M. Dapiessis et 
. importance des questions en 
('«use prolongeraient donc j usqu’au 
13 de mai la session actuelle qui
s est ouverte le 24 février dernier

■ ■
machine legislative n'a pas chô­
me Maigre cela il semble peu 
probable que la session prenne 
fm a ie fin d’avril comme on 1 a- 
'•art annor.cé tout d’abord 

------------- ?--------------

REGLEMENT...
«Suit* d» a page a)

*•1, sfeie de danse, industrie ou au­
tre édifice destiré à des usages 
particuliers ne pourra être cons­
truit ou ne pourra être établi dans 
Tin édifice déjà existant, ailleurs 
7tie la long de la route provinciale 
Ko 1;

Rt Toid pour lea pénalités:—
Quiconque contrevient à quelque : 

disposition du présent reglement 
encourt une amende avec ou sans 
frais, et à défaut de paiement de 
* dite amende et des frais selon ! 
le cas. dans le* quinze jour» du ju- ! 
gemettt, d’un emiynsonnement, le 
montant de la dite amende et le ! 
terme du dit emprisonnement à ê- 1 
tre fixés par la Cour devant la­
quelle la partie contrevenante est 
jugée, pourvu que la dite amende 
n’excède pas $20 et que l’empri- 
sonnemen? ne soit pas pour une 
période de plus et un mois de ca- 
iomîner pour chaque off?nse, le * 
dit emprisonnement cependant de- ! 
vant cesser en tout temps avant i 
l’expiration du terme fixée par la 
Cour, sur paiement de l'amende ou 
de l’amende et des frais.

#1* lieutenant Placide LA BEI 
IX. journaliste attache au Ser­
vice de l'Information v ient de 
prendre son poste d'Officier des 
Relation* Extérieures de l’Armee 
canadienne aux quartiers gene­
raux de l>ondres. I>e lieutenant 
Jabelle a pour mission spéciale 
de suivre les activités des Cana­
diens-franca is faisant partie du 
corps expéditionnaire canadien en 
Angleterre. Il fera régulièrement 
parvenir au pays des nouvelles de 
nos troupes.

L'Avez- Vous Déjà Essayé ?

ClA^

BURLEY

■3JT
Mi

L
VI R G INIE N

T
TURC

LIA
TABAC A CIGARETTES

Mélangé

Winchester
10 CENTS

d'épine»; noua péchona par Ua 
yeux qui »ont a vida» de curiosité 
et non» péchons par nos oreille* 
qui veulent tout entendre et nous 

i péchon» par notre bouche et c’e»* 
par la tête que le Chnnt a \oulu 
souffrir et réparer tout cela. Pour­
tant. Il noua avait enaeigne autre­
ment! C’e»t cette même S»mte Fa 
oa qui »e penchait *ur le» : 
Monde» daa petit» enfanta; ce »ont 
ce» mômes oreille» qui écoutaient 

' les lamentation» des malades, 
•Seigneur, voilei-vous me gué 
rir?” C>»t cette même bouche qui 
ne s'était ouverte que pour faire 
du bien et instruire le peuple des 
choses de son Père, et aussi pour 
résilier les mort»: “Ijuan*. lève- 
toi!” Elle s’est ouverte aussi, peu 
de temps avant la fin, pour par­
donner à ceux qui ne savaient r*a> 
ce qu’il» faisaient, pour nous don 
ner une Mère et nous donner à 
elle.

Pensons, tout à l’heure, en vé­
nérant U Croix, que, le Christ nous 
a donné cette Sainte Face pour no­
tre soulagement, pour notre force, 
pour notre sanctification. Rappe­
lons-nous que ce sont ses traits tu­
méfiés. gonflé», grossis et défor­
més qui nous ont racheté et fai­
sons un acte d'amour qui nous 
rattache pour toujours a ce ta­
bleau.

—----- v---------- —

L'ECOLE
«Suite de la nage b)

Bernier est etudiant a VEcole des 
Beaux-A**s actuellement, et Mlle 
Thérèse Lecomte a aussi ytmt ces 
cours.

Une trentaine d'életes ont suivi 
cette année les cours de dessin 
donnes le lundi et le mercredi soir. 
Ils subissent des examens deux fois 
par année Leurs travaux sont en- 
noyés à lEcole des Beaux-Arts à 
Montréal et ils sont jugés par M 
Charles Maillard, directeur de l'E­
cole. La plupart des élèves n ont à 
leur arrivée aucune notion du des­
sin; à l exposition qui sera tenue le 
8 avril les visiteurs pourront consta­
ter le travail accompli durant l'an­
née.

Les elèves se composent dern­
iers. decoheres, de jeune* tilles de 

bureau, de manufacture, de mattres­
ses de maison qui, malgré la fati­
gue d'une tournée de travail, n'hé­
sitent pas a sacrifier quelques heu­
res de repos pour se cultiver, s'ini­
tier aux arts plastiques On a là la 
preuve que les arts intéressent tous 
les milieux.

XXX
Depuis octobre dernier un nou- 

reau cours a eie institué par la di­
rection de l'Ecole des Beaux-Arts 
de Montreal Mlle Alice Saga’a est 
professeur de ce cours d’Art déco» 
ratif (travaux pratiques . Ce cours 
comprend des traiaux de broderie 
de couture, de pioces murales. la 
confection de coussins, de couvre- 
pieds, de sacoches en cuir tresse, 
etc.

Le public est cordialement invi­
té à visiter l’exposition qui se tien­
dra. mercredi soir, te 8 ami, de 8 a 
10 heures et le jeuli jusqu à six 
heures du soir.

bases japonaises vaisme» de l'Aus­
tralie entravent sans doute 1 enne­
mi dans se» operations. Il se peut 
au&si que les Japonais éprouvent 
quelque difficulté à manoeuvrer de 
leur base aerienne de Rabaul, Nou­
velle-Bretagne. à cause des vents 
qui répandent sur la contrée avoi­
sinante la poussière corrosive du 
volcan Ma tupi.

Quant aux avions de reconnais­
sance des Allies, ils veillent tou­
jours contre toute attaque surprise 
et sont en mesure d'avertir l'Aus­
tralie trois ou quatre jours à l'a­
vance de la venue d une force d’in­
vasion. à moins que celle-ci ne parte 
de nie de Timor qui est toute pro­
che

Mc JOEIFEE

LITIGE

Corps medical

(Suite de la page 5) 
exploité, la route a été abandonrké* 
et le pont a été démoli parce que :» ' 
munie ipalité le }ugeai t cangereux j 
Aujourd’hui. Beaulieu réclam* 1 en­
tretien de la route et ia recons truc-! 
tion du pont parce qu'il ne peut s* ' 
rendre dans œtte deuxième partie 1 
c* m terre ou il cultive du foin; il 
prétend que la rivière n’est Jamais | 
assez basse pour traverser a gué et ! 
qu au surplus, les fa-aoes sont éle­
vées.

Ces; par un réglement en date 
de décembre ;»40 que > conseil a 
décide de démolir le pont et Beaulieu 
réclame $1.000 de dommages ou la 
construction du pont et l'entretien 
de la route, comme dans le passé, a- 
iors que François Bourque, Tun de 
sea auteurs, demeurait sur cette ter­
ré.

La municipalité répond à ’. action 
que le pont n’a pa5 été construit par 
ia municipalité, mais qu’il le fut par 
François Bourque, en 1861 aux pro­
pres frais de celui-ci, que le pont a- 
’•ait été construit pour les besoin» du 
temps, alors qu’il n'y avait que des 
véhicules a traction animale et 
qu aujourd’hui il en coûterait $10.- 
000 pour construire un pont qui ré­
pondrait aux besoins de la circula­
tion lourde etc La municipalité a- 
joute que le besoin dont peut en 
faire ie demandeur ne histlfle pas 
une tel** dépense, que la route n'est 
plus utilisée par personne.

(Suite de ia page 3) 
nadiens des dangers qui les mena­
cent.

Pour ciôre ses deux jours de ses­
sion. le congrès se choisira un pré­
sident qui sera chargé de i adminis­
tration tandis que le leader politi­
que agira tout simplement comme 
organisateur.

Tout en énumérant les huit choses j 
que le gouvernement de l’Ontario 
devra:! faire et que la CjC F ferait.) 
M JoSliffe a dit que “nous sommes 
pour la contribution maximum de j 
l’Ontario au succès de la guerre et 
de la securité sociale de notre peu- • 
pie. TV. est le nouveau programme j 
pour I Ontario."

Le* huit point» de M Joiliffe com-1 
prennent la coopération avec les' 
t litres provinces, la revision du sys- ! 
:éme provincial de taxation. ! eiabo- j 
ration d’un pian de 10 ans pour le ; 
développement économique de 1 On-1 
tarie, un programme d amélioration ! 
sociale, une enquête sur î agricultu-1 
re, la mobil.sation de la force du j 
travail par certains moyen s comme i 
le contrat collectif.

Ce réactionnaire
Par- aûleurs. le rapport sur la si- j 

tua tien politique, ju par M C-H 
Millard de Toronto, dit q’ie l’avenir 
du Canada en générai peut dépen- ; 
dre de notre promptitude chasser j 
du pouvoir, dans la plus grande i 
province du Canada, un démagogue ! 
réactionnaire et a l'esprit fasciste !

Cette accusation s'est répercuté j 
dans les attaquée que MM Cold well j 
et Joiliffe ont lancées contre le pre- j 
mJer mhilstge M * |icl Htepbgn. 
durant leurs discour», au cours du : 
banquet d hier soir

-n n y a pa^ d’homme dans la 
vie publique du Canada qui constitue 
un plus grand danger pour le Do­
minion. notre effort de guerre et le 
peuple du Canada , a dérlaré M. 
Caldwell.

----------------- y... -- —

LA STANDARD
(Suite de la page 3) 

Standard Oü refusa de cesser les 
approvisionnements de gaaoline 
aux lignes aérienne» allemandes et 
italiennes, au Brésil, jusqu’en octo­
bre 1941. alors que le département 
d’Etat insista

Les directeurs de la Standard 
OU. dit M Berle, assumaient qu’ils 
étaient liés per contrat cl qu'ils au­
raient été sujets à poursuite s’ils 
n a\aient pas effectué les ventes.

Cependant, M. La Varie dit que 
ce n’est là qu un subterfuge et qu’il 
n’existe aucun contrat. Il suggéré 
même au comité de demander à ia 
Standard Oil de produire oe docu­
ment s'il existe.

Les autorités disent que la subsi­
diaire brésilienne de la Standard 
Oil n a jamais été placée réellement 
sur la liste noire et M Berle affir­
me que depuis octobre dernier elle 
coopère entièrement avec le dépar­
tement d Etat.

LE CANADA

LTN\ WON

• I aviateur Lionel Marreau. fila 
de M Ernest Marreau de Saint-1 
(amllle (\4oife), fait partie do 
« orp* medical ambulaneier au 
Centre d’aviation de Mont Joli. 
*em frere fait egalement partir 
de (aviation canadienne en An­
gleterre. Toot dewx étaient autre­
fois Infirmiers à l'hôpital Satnt- 
Vlneent-de-Paol de Sherbrooke.

(Suite de la page S) 
l Australie comme base d'opéra - 
lions pour une offenshe éventuelle 
de la part des nations unies

“Lee progrès des Japonais ver» le 
sud ont ralenti, peut-être parce qu - 
il» ne sont aucunement préparé*. A 
aller plus loin dans cette direction 
Par contre les renfort» arrivent Ici 
plu» rapidement.”

Son opinion sur 1 invasion de 
l’Australie n’est pas partage* par 
tou» D’aucun» disent que l'accal­
mie paponaise n est que le prélude à 
un assaut mass if. tandis que dau- 
tres croient que les Japonais ont 
marché au-del* de leur» espérances 
et ne peuvent maintenant que ra­
lentir leurs opération».

Attaques répétées
Quoi qu'il en soit, le» attaque» ré­

pétées des nation» unie» contre les

SALLE DE L IMMACt LEE-CONTEPTION
T wwéN le C avril prochain sera présenté

"LE SECRET DE LA CARMELITE"
H*» «Mat»»* é% rewar r»«lo»tf«aé » d»n > r»»rta«* •« tu***» 0. t*. R. 4»

Jm» Mmri, l'mwfne timbra la rftl* pHarlpal.
•♦ta «a vwata M I>+aaiarata laaelaa masalaa Gérard Latree-

a»r» roa «.ait el rbra Ollrlrr, Rare.
•*•wrAa»»«ae4ww **ar aafaata 4a»*« l'nar»*a .1 on li»firr«

(Su.te de la page 3)
La légalité des procédé» de la 

Standard OA* a été étudie durant 
toute la semaine devant le comité 
sénatorial Truman, alors que M 
Thurman Arnold, procureur général 
adjoint accusa la standard OU da- 
voir formé un cartel avec, le trust 
allemand de« produit» chimiques et 
d avoir retardé la production de 
caoutchouc synthétique aux Etats- 
Unis en refusant d* divulguer ses 
procédés aux gouvernements améri­
cain et britannique âpre» les avoir 
livrés à 1 Allemagne et à ; Italie pa:
1 entremise de 1T.G Far ben Indus­
trie. le trust allemand des produits 
chimiques.

La chose a été ruée par les direc­
teurs de la standard OU qui ont dé­
claré bien au contraire que le carte! 
avec la compagnie allemand* a ac­
céléré le pi*5gramm* d* production 
de caoutchouc synthétique aux E- 
ta ta-Unis.

LE PRÉSIDENT
(Suite de la page 3) 

le* directives qu* le Parti du Con­
grès devrait donner au pays main­
tenant que la guerre de Birmanie 
r* •'approche de ! Inde.

Il ajoute que Hohandas Gand­
hi. leader nationaliste, a différé 
d une journée î*nn départ de la ca­
pitale afin de donner de? con­
seils au comité.

A midi. Sir Stafford a eu un en­
tretien avec M Louis Johnson, 
représentant personnel d i pré­
sident Roosevelt dan» l’Inde.

Un Etal réparé
Mohammed Alic Jimmah, cherf 

de 1» minorité musulmane, a dé­
claré a Allahabad que les Musul­
mans n acceptcrom franmfe de. 

proposition» qui les empêcheraient 
de former un Fiat Réparé.

Sêdrcssant à la Ligue musul­
mane. il dit que le pian actuel rftat 
qu’un schéma qu! exigera évidem­
ment de nombreux ajoutés et 
modifications avant de pouvoir 
être acceptable

‘Tl s’agit évidemment d ime de 
ce» circonstances, dit-il, où les dé­
tail» sont et rie\ i end font plu» im­
portant.» q ie le . impl* énonce de 
certain» principes

SOLENNITE . .
(Suite de la page 3)

dont le “Resurrexit” est le 
grand theme.

A U Cathédral* St-Michel, 
Son Excellence Monseigneur 
Philippe Desranlcau, évêque 
de Sherbrooke, officiera pon- 
tificalement accompagne de 
Monaeignevr O.-Z. retendre. 
P.A., V.G.. et de MM. les 
chanoines Michel Couture, vi- 
ce-superieur du Séminaire, et 
Ira Bourassa. comme diacre 
et sous-diacre d'honneur. Le 
sermon de circonstance sera 
prononcé par M. l'abbe Gé­
rard Cambron. professeur au 
Grand Séminaire des Saints- 
Apôtres. Le soir, a Vêpres. 
Son Excellence sera entoure 
de Mgr Letendre et de MM. 
les chanoines Joseph Vefl- 
leux et Ira Bourassa.

Aux Matines de Pâques cet 
après-midi, S.E. Mgr Desran- 
leau officiera, entoure de Mgr 
Letendre et de MM. les cha­
noines Vellleux et C odere.

■ —y—■ ■■

LES FOULES
(Suite de la page o) 

ians le rôle du Christ; Georges Lé- j 
veillé* dans celui du Narrateur et 
Gérard Patenaudc dans celui du J 
Peuple.

Son Excellence était assisté de 
Mgr O.-Z. Letendre comme archi- 
prètre; de MM. les chanoine» Mi- 
chef Couture et Joseph Veilieux, 
comme diacre et sous-diacre d’hon­
neur et de MM. le» chanoines Ar­
thur Sideleau et J.-N. Codère, com­
me diacre et sous-diacre d’office.

Ce matin, l’Office était pré»;dé 
par M. le chanoine Ira Bo«ura*.*a. 
curé à la Cathédrale. Cet office 
comportait principalement la bé­
nédiction du feu et de l’eau, de la 
lecture de» prophéties, et il se ter­
mina par la messe solennell** mar­
quée par le retour des cloches.

Son Excellence Monseigneur 
Detranleau avait choisi nour tex­
te VOTRE VISAGE. SEIGNEUR, 
TOT'S LES SAINTS DU CIEL LE 
CONTEMPLERONT “En c- triste 
et grand jour du Vendredi-Saint, 
dit-il, nous devons, nous catholi­
ques. frères de Jésus-Christ, ra­
chetés par son sang, méüter sur

se» souffrances, sur ses douleur* 
et sur sa mort. Mais il y a une i 
telle abondance de souffrances et ! 
de tristesses sur sa personne qu‘«! ! 
est impossible de les considérer 
toutes. Il faudrait une vie d’hom­
me pour être capable de compren- ; 
dre leur immensité. Nous nous ar­
rêterons quelques instants sur un ! 
aspect de cette passion, sur le vi­
sage de Jésus-Christ.

Il existe une dévotion qui nous 
fait du bien et nous élève jusqu’à 
Dieu, la dévotion a la Sainte Face. 
Tous, nous avons vu cette figure, 
ce visage allongé, cette bouche 
droite, cette longue barbe. Cette 
Sainte Fate, qu’elle soit reprodui­
te d’après sainte Véronique qui 
défia les soldats pour traverser la 
foule et essuyer la face du Christ, 
ou qu’elle soit la reproduction du ' 
saint suaire de Turin, ces deux ef­
figies, si on se rappelle comment 
clics se sont imprimée», représen­
tent la même figure. Celle de Vé­
ronique. c’est le Christ vivant et 
souffrant, celle du saint Suaire, 
c’est eelie du Christ qui a souffert 
et qui est mort. Tout à l’heure, 
alors que l’cn vous présentera le 
crucifix à vénérer, pense/, à ces 
scènes de ia passion.

L’En argile du Vendre,H-Sam* 
n’est p;.* riche de détails; on a 
raconté les choses en raccourci: on I 
n’y dit pas combien le Christ a re- j 
çu de coups de fouet; ce devait ê-! 
tre 40. mai» i! a dû en recevoir 39. | 
car en bons pharisiens, on ne vou­
lait pas violer la loi. Non, l’Evan-1 
gile n’est pas verbeux, il ne dit 
que quelques mots. Mais vous avez 
remarqué qu’il souligne qu’on a 
frappé le Christ au visa g • à trci» 
reprise», devant Anne, parce qu’il 
avait répondu la vérité. ‘Est-cc 
ains que l’on parle au grand prê­
tre?” lui a-t-on dit Le soufflet à 
la figure est ce qu’il y a de plus 
humiliant. Quan i on frjppe à la 
figure, c’est pour de-honorer.

Le ramenant de chc,: i* gra» i 
prêtre, on conduit Jésus devant le 
Sanhévirin. C’est la nuit. f*a foule 
s’amuse et on abandonne le Christ 
aux moqueries des curieux et des 
soldats. On nt de lui. Et on le 
frappe de nouveau à la figure en 
blasphémant et Lui garde le si­
lence. Quinze jours auparavant, 
Jéaus était à Jéru.valem et il a 
vait dit: “On me livrera aux Gen­
tils et on me frappera au visage”. 
Ft 700 ans plus tôt, le prophète 
Isaïe avait annoncé tout cela. Tout 
«’est passé comme il avait été pré­
dit. On lui bandait les yeux, on le 
souffletait et on disait: “Devine 
qui t’a frappé?”.

Et puis, on en a fait un roi, car 
il s’était dit roi. On en a fait un 
roi de dérision en lui posant une 
couronne d’épines sur la tête, en 
lui plaçan* un roseau dans les 
mains en guise de sceptre et en le 
recouvrant d’un manteau rouge et 
l’on continua de s’amuser. Un peu 
plus tard, on le couvrit de coup» de 
fouet. Tous ne le frappaient pa»; 
il n’y avait que ceux qui voulaient 
se faire applaudir et gagner des 
fa- •eurs de leur» supérieurs, mai* 
le» autre» riaient et s’amusaient et 
s’inclinant devant lui il» disaient: 
“Salut, roi des Juifs”. Et le sang 
ruisselait et descendait sur le man­
teau. rougissant le rougo déjà sali. 
Et bientôt, Jésus est devenu mé­
connaissable.

Peut-on ** représenter une plus 
grande tristesse? D* Christ a souf­
fert dan» >a tête C’est la tête 
qui contient les péché» d’orgueil et 
c’est la tête qui a été couronnée

S. V. P. NATION AI

A—Le aieur Chomady d» 
Maison neur» exerça durant 
vingt-trois ans le commande­
ment de Montréal. Er.tr*' en 
fonctions au moment de la fon­
dation de Villemaric, il con­
serva scs pouvoirs juiqu en 
16*>6. Il supporta donc U far­
deau du commandement durant 
la période la plus troublée, la 
plus tragique, la plus décou­
rageant* de l’histoire d* Mon­
tréal. Ia ville subsista par u- 
ne protection spéciale de la 
Providence, mai» aussi par 
suite du labeur tenace, on 
pourrait dire l’entêtement du 
fondateur. Durant ton admi­
nistration il décerna 103 titre» 
de propriétés aux colons de la 
ville. Ce furent tou», avec le» 
missionnaires tt le» religieu­
se* hospitalières, les fonda­
teurs véritables <1* la ville.

• » •

B -Y’oru» ôu>* fou, m* dim t- 
on, et l’on n'aura pas tout à 
fait tort si l’ont veut indiquer 
que j’exagère un peu Cepen­
dant, il n’y aurait rien q’ir- 
vraisemblable dan» ce fait fl 
l’on «e rappelle que les auto­
rités durent ordonner aux ci- 
to ors de Québec, en 167*, da 
te «et le remiser leur fourra

gc dan» la maison. Parfaite­
ment! Ce n’était pas d’ril­
leurs par souci de propreté 
mais a cause des dangers d’in­
cendie. “Défense a toutes per­
sonne» de garder des fourra-
ftea dans leurs maison», en 
iaux susceptible» du ftu”, or­

donnait un réglement I! était 
prohibé de garder des bestiaux 
dans U basse-vil le l’hirer. 
T.’été, on pouvait toujours le* 
abriter p*>ur la nuit, liais il 
fallait nettoyer le» lieux au
moins tou» les huit Jour*• • •

C—Un article de ce mémoire 
était particulièrement désagréa­
ble, ou l'aurait, été s’il avait 
été mi» en pratique II établis­
sait qu’aucun règlement na 
pouvait être ('dicté ni aucun 
bénéfice ecclésiastique accor­
dé dans l’Eglise catnolique ro­
maine de la province de Qué­
bec »*ns le consentement et 
l’autorisation du gouverneur. 
Il ne pouvait se tenir aucune 
procession extérieure et tou» 
les rite* romain» devaient se 
pratiquer 1<* plus sobrement et 
le plus simplement possible *- 
fin d’é'dter toute friction en­
tre les catholique.»» et. les pro- 
Uttants.

Horaires quotidiens 
de la

Radio
(Suite de la page 4)

8.30—< lairs Gasular, chanteuaa. î* 00—Star Th^atr*-, CBS
10.00— vagabond qu» chants.
10.15— La croix gammée.
10.45—Le Journal parie.
11 30—Botiaoir les sportifs 
il.10 - P'.at .Uofcii*'11.16— MLtiqufc d« dansa 11.66—Nouvel las12.00— Service de TOgliae 

ort hodoxe.
! 3C L ‘ cure — Fin des

grecque

11 4512 00 
12.13

l.INDI, 6 AVRIL
— Kê*all da ia bonne Humeur
— Uullatln d'informations
— La quart d heura de i ora- 

tolra.— l’ot-pourrl matinal.
—ttuilttln d Informations.
— Voisinons.-Résumé de* événements apor 

tifs
—!*> courrier d Odetts.— Nouvelle!»
— Radio-quest tonnai r#
— Variété métropolitaines 
—Tangos.
— L'heura r*créatlva.
— La Pension Velder. —Capsula mélodiqua.
—Orch. de concert.
—Histoirae d amour.
—Un quart d heure avec Re­

ds Caire.
— L heura ensolalllét.
—Vu ick ie*
—L * Sister
— Mélodie» ci'anf'e.j«i»s
— La parada du midi
— No j veil va
— Betty Bea-tiLa 
—Monsieur A au piano. 
—Coffret musical.
— Le quart d'heure la la chance.■—Lntra vous at mot 
—“Un peu de tout’.
—O noert symphonique 
—cours de bourse et bulletin 

des fermiers
N • dette» de l'orchestre Co
lumbia.
I.*'» *• énementa sociaux.
• i nsonnattaa et CK AC ce

4 23 — Nouvelles 
4.30—Ces- la VI#
4 45 —Tanta Lucie
1.00— Grande Soeur.
5. ! 6— N alsea
j 10—La Rua Principale 
6 43—Madeleine et Pierre 
* °0—N ie de famille.
«15—Mot Jâ! dit ça?
« —Intermède musical
8 30—Le sport aujourd hui.
6 40—La pièce du lour.
h 4'.—Les nouvelles de chez-nous
7.00— La soldat Bidoche
7.1'»—La LH>n Juan da la chanson 
7.10—NasAlra at Harnabê
7 43—Lionel Paran» chanta.
8 on—Las amours de Tt-Jos 
8 30—A choisir.
V .*» N—N ou veil**»
9.00— Kftdio-thé&tra de Hollywood 

10.'*—Vox Pop
I o 30—Chansons, CBS 
10.45—La journal parié 
11.00—Bonsoir les «Dortlfa.
11.15—Orchest res. CB».
II 53—Nouvelles.
12 ‘ 0—L’heure — Fin des Omission*

3 30—

4.00 
4 15

POSTE CBF
(890 kil. — 320 m.)

SAMEDI. 4 AVRIL
1.00— Radio-Journa 1.
1.13—Chansonnettes
1.30—Le Réveil rural 
2 00—"Le Requiem ' de Brahms — NBC.
8 00—Orchest res.
4.1 5 — Radio-Journal.
«.30—Causerie.
5 4 5—Chanson net t <•»
7'0—chronique parlemerts!r»
7.1 3__« ’hansonnette*
7 30—Nouvelles da la BBC.
7.45—Aimez-voua I^s uns las au- 

t res.
I CO—T.a questionnaire de la Jeu- 

neas •
* 30— La Min# d Or.
9.00— a communlqusr 

10.30—Orchestre. NBC.
11.00—Rad to-journal.
11.15—Musique variée 
l LJtV—Mualuua symphonique.
IS 0—Fin des émissions.

DIMANCHE. 5 AVRIL
* r0—Intermède
* 05—OrgTié. NBC.
* 20—Aubade
8 66—Bulletin de nou\elles et In­

termède
9 00—< hansonnettea.
9.16—Variétés.» JO—Concert dominical.

10.00— Concerto.
11.OfV—Bulletin de nouvelles 
11.05—. 'Rhapsody of the Rockies' 

NBC.
11.30—Chanteur» et orchestra.
12.00— Causerie da la I/églon Ca- , 

nadianna.
î 2.15—Radio-Journal12.10—Radio-* ay Mualo Hall.12 69—Signal-horaire de 1 Observa­

toire d'Ottawa.
1.30— “\ lelile* «.-hansons e» rou- l'iat» d'amour". (Montréal)
•no—Mon Professeur.

U* La Revue des Revues.
2.Jft—Pot-pourri musical.
3 00—Le» chefs-d'oeuvre de la mu­

sique.
4.00— Variétés. |
« 30—A communiquer.
4.30— Airs d opéra. NBC.
4 55—Bulletin de nouvelles, 
f, or»—L’heure dominicale.*.00—Récital de piano.
0.16—Radio-journal.
s 30—T.es Fureurs d un Puriste.
* 45—Fantasia.
7.00— I/e Trio Lyrique
7 10—Nouvelles françaleee de la

HERNIE SOULAGEE
tfnere mMhca» e«»eiwee« s «nuieaS» «W mfflbr* 
fa» ne onurmui mr »• leetba, pas y ilasOeqa. pat 
« «rprSUra» Pas Oe prêt»> * mn Ua huawOij» m Kqu oa ncMBlne* FWrf» 

i rte* attfrm finrvimmenaé pa
tatne

tsKAMment Oee autre* ÿtnr* «n manfl# parmecantrleo». rwanmM Ce partnai. rr**
*•* efu cour f u x oanANtl. MamanOe»■mMenementa a* ofTr* •ramai

• WITH M»Nur ACTUStHO COMSSNV

9 •eue* mm ) *»* fVpl ta» Fraetcn Oa*

CONSTIPATION? POISON!
!9l voire n 4*n»« a'éLmin» pas les décheU. voua voue 

empoisonnez. Vo» rem» deviennent »urrh»rg#e et tou» 
voue »*ntez âlourdi», »»n* pensée ri»ire, vou» été» trm»-
cible. tout va m»l

Rien nest plan facile que de changer tout cti» 
Prenez les tablettes ROBOL contre !» constipation. Lgur 
formule commande une élimination rapide tout en pré­
venant en général, grAcè à un* drogue fpéciale, les co­
lique».

Tn mi deux ROBOL. œ soir effet demain matin .

ROBOL CONTRE LA 
COVVrtPATîONTABLETTES

25 ceitU la boite.
Cl# Chimique FR A TCO Awérlealwa Ltée. I»A« rua »t-DMita. Mauiraai

BBC
7.4o—' 'au»Mr:e 
» 0*—“Poèmes
9.00— Récitai d'orgue
9.30— L'Album d* Musique Fami­

lière NBC.
0.00—Les plus hellos lettres.
0 30—C oncert inlimo.
1 .uo— Radio-Jourus i
1.15— Musique variée
1.30— Poèmes symphoniques.
2.00— Fin dea émission».

LUNDI, 6 AVRIL " *
7.29— Ouverture du poste.
7.30— Bulletin de noutcllas et in 

t ermède
*00—Radio journal.
8 ! 5—RI \ atione Maturlnales. 
».S0—Rot-pourri ruueical
H.33 — Ruüctiii de tio<ivel!ee
9.00— Madame e»? servie...
9.13—Quinze minutes avec...
9 30—l.o chansons que vous a.raoz
9.57—Bulletin de nouvelle».
0 ou— Vi* de Famille".
0. i 5—< .'hansonnette*.

30-1» vi»-«jz r titre d école
0. 4:>—l'est la Via
1 DO—(.«rande Soeur.
!. I 5--i nterm* £z<»
1. Ju—Li. loyeux troubadour»
j ou—"J e .i n*.sst l»oré«.' «Sketch)
2.15— "W'ielles nouvelles?’ 

vellei de la BBC.
2 3 — Ver-:on français* des nou-

velles <1© la BBC.
2.45—Rue Principale.
2 >9 — S;gr, il-hora de l‘Obscr » a 

toir© d'Ottawa.
1.00— Radio-journal.
1.15— Vers le soleil avec Tante

Lucie
1.30— I.© Réveil Rural.
2.00— I^a métairie Rancourt.
2.15— Chansonnettes.
2 30—Récital (Montréal).
3.0"—Musique variée.
3 1 3—Mu** .‘j’.’-
3 30—.Bulletin d© nouvelle^»
3 33—Les ( 'hefs-d oeuv re d». ia :nu

slque.
4 15—Intermezzo.
4 30—Programme musical.
5.00— * 'ausen e.
5.1 &—Férnina.

—l>*s i lus beauz disques
5 45—La Mirnoaille.
» 00—A R.MÜn-Canada ce soir.
«I"—Chronique sportive.
•15—Rad o journal
fi.30—Lionel Parent chante.
fi 45—Causer!»
fi. 5 5—1 nternjède.
7.00— *J.a Pension Velder".
7.15— "Un Homme et son Péché*
7.30— Nouvelles françaises de la 

BBC
7 <5—M. Balthazar ou l'homme du 

peuple. Sketch.
* on—J ntermède.
*05—Sérénadv pour cordee.
*.30—R V. p
9.00— Relais de Toronto
9 3 —Le chant du monde.
0.00—< 'oncerto.
' .20—Orchestre.
L‘ 0—Radio-Journal.
Lî5—Chronique sportive.
1.30— Poèmes • v rn phonlq u es.
2 00—Fin des émissions.

MARDI. 7 AVRIL
7 29—Ouverture du poste.

7 30—Bulletin de nouvelles et U 
termède.

7 45—Programme musical, 
g uo —Radio-Journal
* t 5—Klévatlon matutiaalea
8 30—Pot-pourri muaical
9 <r0—Madame eet «ervta

’ »—Qulnso minutes svec 
9.30—i<es chansons que vo.^s ^ 

mes.
9^7 —Bulletin de nouvelles 

: » i i o — " V i e de Famille" Anetck.
10 15—Chansr mettes

- L. quart d heure de déter.*,
: U 45—» *©at la Vie
11 uO—Oiande Soeur,
I 1.15 —Intermezzo.
I ». *0—Les Joyeux troubadours.
12.' Jeunesse Lorêe Sketcb.

•— vjuel>» Nouvelles'
12 30—Version française des no,.

velles de la BBC.

12.45—Rue ’'Principale. Sket-:)*.
12 • '*- S. ^ ..«.I-horsin- da l'Obztr.

vatotre d'Ottawa.
J. 0A— Radio-Journal. a ** . t

I<uci©
1 10-L» Réveil Rural.

" •—L.* métairie Rancourt.
2.1 S—«'ha r.r on net tes
2 Su—Récital iToronto u
3 « u—Le»» plus beaux disques.

— Bulletin de nouvelles.
3 33—.R*- chefs-d oeuvres 0* ^ 

musique
130- Programme muaical.
• un Ksdio-Collége.
s : b— > éraina
>.3u—les plus tenus disquea 

15—In ter ai èd» musical.
\ Radto-( 'a nada ce soir. 

fi!1*—Chronique sportive, 
fi I 5 — Radlo-Jr urnal. 
b." — Rlonel i'arent chante, 
fi 4.»—Intermède.

0— La Pension VeldeP'
7 15 —Les < he val lers du fonciers. 
MO—Nouvel la» d* la BBC 
7 45 —M B.ilthassr ou l'homm* fit 

peuple.
l.uO—Les Secrets du Pr Mor»*a- 

aes
*30 — fr ion chanta (Québec) 
-'O"— The Sophisticate»'.

hra ois Hozet. diseur 
: oo—L’orchestre symphonîqw

Toronto.
l roa—Kadlo-Journal.

>5—' hroni»jue sportive.
M • > — P -* ' es «ymphonlquet 
* - 0—F; n des émissions.

u# 4»

l'IAU PURGATIVE nip A 
IT LA LIMONADE II II) A

AUTO» USAGÉS
Acheté* su comptant 

et vendtu » termes faciles

W. DAIGLE
8S me Wellington- 

Téi MlîJ

Avis aux usagers 
de gazoline

Ix!s rèjflements du Contrôleur de l’essence, maintenant 
en vigueur. |»ourvoient à une gazoline non classée spé­
ciale, pour fins diverses tel nu'emplo; aux torches de 
soudeurs, malaxeurs de ciment, moteurs stationnaire*, 
tondeuses de gazon à moteur, etc., etc.
On peut obtenir cette gazoline non classée, sans avoir à 
échanger de coupons, chez les distributeurs suivant* de 
riMPKFtlAL OIL A SHERBROOKE FT DANS T \ 
REGION :

KEENE S OARAGE, rue Dufferin et Court. 
FELIX THIBAULT, 10 avenue Bowen Sud.
L. NADEAU, 212, rue King Ouest.
L. C. CHAMPIGNY, rues Aberdeen et

Wellington Sud.
GUS HAMEL, Chemin de Lennoxville.
H. HUNTER, Lennoxville.

A MAGOG
H. A. PIBUS, rues Main et Merry.
A. RENAUD, Chemin Sherbrooke et me

St Patrice.
A ROCK ISLAND 

JACK KIRWIN, Rock Island.
A EAST ANGUS

CHAMPOUX GARAGE, East Angus 
A COOKSHIRE

OSGOOD k SONS, Cookshire.
A SCOTSTOWN

MORRISON GARAGE, Scotstown 
A RICHMOND

BRUNSWICK OA RAGE. Richmond.
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Au pays des merveilles

V. « j

LE MATIN DE BONNE HM RP, LL ROI ET LA KI INE.
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LA VIEILLE DAME DE LA COI R ET TOUS LES 
PKtNILSSE AVAIT ETE!

OFFICIERS SORTIRENT

Tir^'
felD

POUR VOIR OU TA

lUan qu# U rie dee homanaa dea
ravernta d# 1 époque prehlatorifue 
fdt bien différent# de notre rie me 
derne. noua arenr eenærré de P# 
titra rhoaea U#a Jour* enclena «el - 
rre noir# cirtliaation Per eeetnpk 
noua nou* aerrona enraee d# gea- 
ica peur noua faire comprendre 

Aux tenipa en« »#na, avant que le» 
peuples sachent écrire, le seul mo>en 
qu'üs avalent de communiquer arec 
leurs semblable* éUlt U parole 
Plus tard, quand 1 homme a éiolfns 
et qu’il se trouva à rencontrer dee 
gens qui ne parlaient pas la même 
langue que lui, il fut forcé de se ser 
vtr de lignes pour faire connaître 
»« pense*. Cee ftignea greeaierement 
tracés ou detainee dans U boue, sur 
de léeorce ou du cuir, furent les 
prerniera gestea conventionnels. Ce 
sont d'eux que sont venu* 1#* ima­
ge* et enfin 1 alphabet.

Avant que lea premiers Romains 
;vT L tachent lire, Us te serraient de ces 

£«>*tes Par exemple, Us leralont un 
doigt pour un. deux pour deux, toute 
une main pour cinq, etc. Ce* nom­
bres sont appelés ••digitus’’ en la- 
lin, signifiant doigt, i!s sont enco­
re employé» tommunement dans no­
tre vie joiirnalierc, surtout sur les 
cadrans de nos horloges.

Il vous manque quelque chose pour lutter si vous ne savez que 
donner des coups de poing el des poussées

I i

Vv;by W i
v\\.

'//
PETITES PENSEES C’EST VRAI

n y a ptu d homme* qui n om 
emtit lutté dans la vt# Proba- 
etnent parce «rue la lutte est Uu 

inctlvs a la ra-co humaine, tils eat
n sport universe: MaU pour bien

^#s jeunes gens, elle nest rien autre 
•ju une série de maladrolta coups de 
polnf et de po’uasées dans un effort 
pour ©avoir raison d’un adversaire

Bien que ce te vajrue imitation de
la lutte procure quelque plaisir, le 
véritable plaisir — la stimulation A 
1 adresse, le rapide jeu des musclai j 
— manque Pour jouir réellement 
de la lute, tout homme devrait ap-* 
prendre lea principe* fondamentaux j 
d* ce sport Quoiqu'elle puisse pa­
raître compliqués, la lutte scientifi­
que est facile à apprendre.

Le prem er point est de se fami­
liariser avec les régies du Jeu. Ja­
mais un lutteur n égratignera, ni 
n’étouffera son adversaire — en un 
mot. il lutte avec courtoisie La pri. | 
se d étouffement eat bannie. Doux 
épaule* touchant 1» parquet est une 
chute. Une partie peut se terminer 
à la première chute ou *e disputer 
en deux sur trots chute

Le début du combat 
Au commencement du combat 11 

’est mieux de se tenir a demi-pen- 
|ché, en alerte, prêt, à profiter de la 
; moindre occasion. Ordinairement, la

TENEZ LA TETE QB VOTRI AD- 
VERAATRE BOOT VOTRE EPAULE

VOUS POT’
VEZ FAIRE 
TOMBER VO­
TRE ADVm 
SACRE ET LE 
R E TOURNER 
APRES

\ ». OOosoos.

LAISSEZ LES TACTI­
QUES DURES ET LES 
PRISES COMPLIQUEES 
AUX PROFESSIONNELS

I

\m zmym

Une baleine naissante mesure 33
; première pr.v est celle du poignet créer lu:-meme se:5 péciatltés. La épaules, étirant les muscles dans 1s 
et de la tête, il s'agit de mettre la meilleure défense contre n’importe sens du cou.

"Parmi tant de gens à qui nous 
prodiguons le nom d'amis, la pfu-
rftri* J'1*** aS5eZ JX>Ur V0US pieds' .......... * ~ **“”*”" ** main en arriéré du cou de \otre quelle pm est d'arquer le corps en Encore quelques conseil* pour la*

vrecmie La lune de miel- à son orifme adversaire et l’autre à son poignet, i forme de pont pour que la tête et commençants. Ne vous tenez pa*
signifiait 30 jours rendant lesquels Cette prise donne un avantage tem- les pieds forment les deux extrémi- raides et n essaye» pas de tenir \oa

"Je n'écoute jamais les calomnies, on buvait une liqueur faite de miel poraire et une sécurité en même tés du pont. Vous évitez ainsi que muscles bande, pour lutter. La vitss-
ettm $omi Br 1 U tuile du mariage d un rhef temps qt. • ' . . * * . > parquet ce se et Uftilté s'obtiennent par du

le risque de me tromper, si elle* teuton, 
j sont traies, celui de haïr des gens 

jj qui ne valent pas la peine gu on 
j • s’occupe d'tui."

—Montesquieu

"Il y a des beautés féminines in-
supportables : ce sont celles qu'au­
cune intelligence, qu'aucun senff- 
ment n*àclaire"

—Mme Swetchtne

C’EST LA! LE ROI. !/>RSQUTL MT LA PRLMI ERE PORTE WM UNE C R >I\
— NON, C ’EST
I ROIX

LA. MOX CHER AMI! OIT LA K FIXE QUI VIT UNE AUTRE PORTE AVEC UNE

uLe temps d'être bell? passe com­
me l'heure au cadran.**

—Vieille chanson

Mots pour rire

sieurs autres bonnes prise* pouvant qui est toujours une chute muscles relâchés et alerta* N aile*
conduire a une chute Vous pouvez Pour renfort ir coo pas trop lentement, mais n allez pas
tenir la tête de votre adversaire . _ é a toute vitesse tout le temps. Que
sou« votre bras en passant simple- , ^.u h de ce.ttf mau°euvre dé- cftaqut prise vous rerve mais nés-
ment 'le Lris derrière « tête et » P^d ae .» tr.^c uUiture rtu c-u. Par- sa. „ p,s d ob:enlr une chult ,
” Uni ,oiu votre epeule. Pouter E®nf,e ^ d#ut;e5 sP°trts û®v®loP- cheque pr.*
votre adversaire vers le parquet en :a;\. ffe^u‘donr bien^d^T^mé’ LftAsêe* ie* Prt,ii ’ 7*s ldX
u-i tourna r- la tête Jusqu'à ce qu’il çtnU * nc ' Én ?e n-é’professionnel Elles ne sont pas
iui tournant la te te j q nager quelques minutes pour ren- pour las amateurs. Par

muscles de leur cou servez-vous de votre jugement, pen-
votre ed-

tombe sur le dos. forcer
|t*SUetT‘po^n«t. Uixti W*

'vatre'mVin' jSquVu'coude et<cnS^ul qurit,u*-1 ,0Ui -i0^* App^nez'oJMflM fMd4in.au-
dtLn. un AcLn-iLtbe tirertÆriant C0,-Pt* du Pendam »*• de U lutte et voue serez bientôt 
«n^rsv Vf?s voÏÏ et p^lsez-ie en,qu'‘1 vou* P°uve* res,8ter '••»» habile dans ’un sport intéressant qui
ismere na- la prise de tête Tenez En p‘u*' V0Ui P012'’*2 ^«.non seulement donne de la réqxstar.-

tous les ‘our* ^r-1ant Taelque- m!-,ce aux m-uacles. mais développe en 
bi " VT I^t^nher neaer m,tes r>s mouvemenU. faisant tour- même temps la rapidité de penser

Il y a 60 ans, les loup» en Russie . - ^ ^ —’ ' - ' ' -

Un médecin dont l'écriture

tuaient 200 personne* par année. (pour ie faire choir.
Le remarquable savant, le Dr J.- Quand un adversaire résiste, ne le 

est :s* ,la,dânp découvrit qu il pouvait forcez pas. mais faite* coïncider vos

Jour fixé l’invité ne se montre pas 
dit un homme, en et le lendemain les deux ami* se JJ, '2“‘,^upw*

tour de force! J'en ferais rencontrer.' alors le médecin de- u dâns ,f'

Soixante quinse pour cent de 1a (je VOtre p0jds pour tirer avantage
de vos prises. Ne compter pas seu-

L’homme le plus fort du monde-Certainement, moi! et tout' de d« » ? * quelques Jour» ?
iUité encore, si on veut, m* laisser . ‘ bie;lAlc^,réiî?Rd ^âU‘ d< p 3 Mri*rth>, en \m portait

/•; ; livre* sur ses épaules
Quatorze cent soixante personne*

urpujs que je suis ce nouveau p( 
ient-là, je me porte beaucoup v

mieui.

------- -- «M. . . . ,
nuit a un lion un morceau de su- plus qu ill ible invite, un Jour, par ,nr 1 *lr a.unf‘ fhtleur dt efforts avec scs mouvement* de ma- 

cre qu elle tenait entre ses lèvres: les lettre, un de ses clients a diner. Au. egre« ranrenneit sans dan- nj$re a le faire mouvoir dans le
sectateurs applaudissaient. »our fixé invité ne se montre pas * à--,___ _ _____________ . ^ , sens que vous désirez Servez-vous
-Ouah

amanr. m.nd'e'a son chent:------------------------- PT" '"XT"' ^ vos J*"** vps bra8
■Vous'’ d.t un voUin Incrédule. : j -N »ver-vous pas reçu une lettre rb,ur, ‘ ' 1 ' " * «*»« conrentret toute votre force

wm “ * — ins chaque effort.
Quelque* prise* «impies

Voie: quelques prises simples qui;
______ 1 Bancs a i pharmacien qui me 1 a pré-j ' Q^aYsrse cêntüîiante" p«r«onnea r>eu,'ent V0US ^rocurfr d,fxcfllent£

Un quête tut sonne à la porte dune P»rrf; dPPu'* qu* J* lul8 ce nouveau'dïnv un <n, if 4 réaultat* La prise double des »am-
malson bourgeoise: iraitement-là. Je me porte beaucoup V1,nn, tn JMi,, bee est excellente pour faire choir un

-C est à vous, dit la dam*, que !n‘,ui' L'argeal in.tstl dan, I mdustrie «^versaire Imprévoyant Lorsque vo­
cal donne, il y a deux mois, ries gà- . , .----------, ,, du rx-trel* euit d« SMtfl.oon fifto en l™ adtersalre avance
•eaux que j'avais faits md-même? Aprf: ’‘•olr 1U 40,1 ,r*v»ü 18 et de »**•>«. ni mil ^"-!u! üfM Jambe.' en bas de'

--Oui, madam-. ,1* caB<erencter vmt » iU5*oü' »uPr** neuf cent trente.

Trouvez le petit garçon

genoux. Tirez ses genoux à vous et

travaillé depuis et—Avez-vo^s 
temps-là ?

Non, madame, J'ai toujoun été
A l’hôpital.

-Quells idée 
nier s a valent-lia donc, d aller si loin 
dans l’Ouest, dans leurs inconforta­
ble» chariot» ?

dim écrivain cé.èbre et lui demanda j ân 300 *vant j-c l’ancten-!en temps pou5sez le poids de
ses impres.hjons. ne < arthage taxa »e* fermiers pour ^épaula» contre son abdomen. Ce.«

—Oh! c’était bien. Je n’al remar- \k moitié de leur* récolte* divers mouvements opérés très vite
feront rapidement tomber n'importe 
qutl homme

Une autre prise très commun» con-
---------- ' âiste à glisser votre bras sou* lej

Sur cette vignette se trouvent bras de votre adversaire et de met-;
ino figures de forme irrégulière tre la main sur ïe derrière de sa

1 obli­
qué que troia petit»» fautes 

—Vous auret sans doute 
. . . geance de me les signaler ?
f-*. P—Voici, puisque vous le désirez

la première cho-se, vous avez lu votre 
conférence: la deuxième chose, vou*

JEU D’ESPRIT

E&Uytx dt piloter ce bateau par cette tempête et de le con­
duire au port sans traverser une seule ligne.

ne l’avez pas bien lue; la troisième ^our constater si vous voyez vite tête, en un effort soutenu voua pou- 
—C est facile à comprendre 1 Us chose, bien ... ça ne valait pas la imaginai*voua que cinq figures vea ie faire glisser sur le parq ie! 

ne voulaient pa* attendra un siècle peine d'être lu . . . * jSon découpées et repondez auxi0ù n peut être retourné pour une
ou deux que 1 on construite Isa lignes 
de chemin de fer

SCENE DE VIE COURANTE
T,Je rta suis paa ca- 

d pabU de faire aor-

irt.
id.

Rien de aurpre 
nant avec la fa 
çon dont tu la 
secoues ! Il faut 
frapper dessus ! 
Donne-la-moi 1 1

>>oc

__ Question» »uivantez. Prenez quatre chuta Une autre prise bien connue,
—H parait que les fameuse» "Che- minutes pour la liste complète lest celle des ciseaux, H s’agit de:

mise- noires" de Mussolini se *au- -------- -------- -- ’j natser lea iambss de chaque côté
vent comme des lapina devant l’en- ______________  ______ de votre adversaire et de serrer
nemi; a tel point que ces soldats-là .......... ..._J . ...............J Enfin la prise de tête mérite d être
ont la rise# du monde entier A ft mentionnée parce qu elle est trèa utl-
-Le monde entier a tort; les sol- 1^ »--------------- lt# 0vU8 pouvez la réu«ir en po-

dats de Mussolini courent fort, et Us ...... ^ c ? ^ant votre avant-braa gauche sur
savent que la terre est ronde, tier C , X> .a tête de votre adversaire, vous güs-
ila se dépêchent den faire le tour î j !r-----------^ sant derrière lui et prenant son poi-
pour attaquer laur adversaire par ^ gnet gauche avec votre main droite;
derrière, selon leur habitude. m !el plaçant votre épaule droite sous

I *e bra* gauche de votre adversaire
*-----------Ces prises peuvent être combinée* L'artiste a dissimule un petit garçon dans ce destin. Etes-vous

-------------------------------- mais un ccn^nençant est mieux de, capable de le découvrir?
1.

La barbe assez longue

i

L* caractère enjoué àe Bcarron h*!-,a q-e le* figures A at B.
le psete, as révéla de» l enfance. Un pourraient être réunies pour former 
Jour que son père dannait an grand ^ rectangle ?
repa». Paul, âgé de I an» *lrt »'*5 : tet-ca que lea figure» A ft C
venir à la table sans avoir été Invité n * — ensemble pourraient former 
Son p/re lui dit d’un ton sec: “Que ^ ectang.e?
faites-voua la? Sortes! vous are* Est-ce que A et D réunie» 
la barbe trop courte pour manger fo^er^nt un recUngk? 
avec nous. Voua n'aurez paa de dos- 4 J> que A e. E m^aa* enaem- j 
vert aujourd'hui ” ^"«♦raient un recunglo ?

lê# petit bonhomme, bien que pe 5 1&
tulant «t vif. était doeüe n na se k P U",
le fit point dire deui fotv. Lors-!'0^ rît
qu on fut rendu au dasasrt. compost Alî? îfnÂ
de pêches, d abricot» et de prunes, . jaonmxi ^ D
ln âTfC UIIm^Î! ‘Voir so; tion dans «U* oagsi
en papier de* plus longue*. attachée _______________ _
vu menton par fil pavsant derrière 
la tète, et il dit von père. Pour le 
coup, je croia avoir à présent la barbe 
asvn longue ponr minger su 
une prune".

Letts saillie

Choses étranges Par R.-J. Scott

Solutions

7

EXERCEZ AOTRE INTELLIGENCE 
enfantine divertit 1 -Ou* <ti Oui. (Il Non. (4) Oui 

beaucoup 1a société et le papa ne * t et C <•) Oui. I 
put * empêcher de rire lui même. Le TROUVEE LE PETIT GARÇON
petit compère vit alors les biscuits et l# dessin la tête en bas. sur le
les prunes pleuvoir sur son assiette vaat regardant à gauche,

porma it*i 
coMrat 

u* 4*0 a 
oswai p«ta

TtTtl PS 
CBliN f ai

ta n i n 
coq et ctr- 
LA DIM Ca- 

SI ARD IL 
vota ocrif 

M41XT1- 
N4NT D fN
COMri rrrR

LE» CORPS
V|t 1 *t CA* 
C«tM DANA
usa uo va s 
rw fio-XAO.

•envr.r-
VOt S ors s 
COATON %
MRI run

OR»

L«s parSts sèchent et per­
dent leur éclat quand elîes 
sont trop longtemps con- 
*«rvées dans un coffre-fort 
— elles ont besoin de l’hu­
midité de ’a peau pour con 
server leur couleur

quelque chose de 
volé dans un 
magasin toute* 
lot 36 second et I

Le centre geogüphiqut exact ott 
Etats-Unis est Indiqué par ce mo 
nument de pierre érige sur îe ter­
rain réserve de I armée des Etats 
Unis i Fort Rilty, Kansas

Souvent let 
papillon» 
ont leur 
organe

olfactif *u bout
de longues an­
tenne».

^
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Courrier de Pipandor
KOTRB DEVISE;—*

*C«rdonr notre foi et notre tanfue tmijours'*.

MONTONS VERS LTDEAL — N’alU*

rs croira quo aoulao le» femmes s'intéressent
k mole. Je connais bon nombre d'hommes 

qui ne dédaignent pas s’arrêter devant les vi­
trines des grands magasina, de feuilleter les 
rarues de modes et même de donner leur ap 
probation dans le choix de tel ou tel chapeau 
ou manteau. En fait, les plus grands coutu­
riers ont été des hommes! Vous voyex done 
que j'ai lu avec intérêt votre derniere missive 
m apprenant que vous étiez devenue une cou­
sette et que l’on vous avait confié l'ourlage 
des bords de robes. Le printemps est arrivé 
mais dans notre pays il faut oeiebrer ce per­
sonnage quelque temps après son anniver­
saire fi l'on ne veut pas attrap»per la grippe 
ou du moins un vilain rhume. Les messieurs, 
et aussi les dames, attendront le 
temps pour arborer cravates printanières, 
bibis de paille, robes de teintes pâles ou à 
imprimes coquets. Je comprends que dans 
une maison ou il y a une jeune maman et 
trois petites soeurs, que la couturière et sa 

jeune ouvrière ne lambinent pas durant la 
journée si l'on veut que chacune etrenne à 
l'occasion de Pâques. Les “choux à la crème" 
habilles de crêpe léger b.eu doivent être dé­
licieux à croquet. J'aimerais bien posséder 
une photo de la jolie fee printanière. J'ai 
manqué vos v s tes épistolaires et je compte 
sur une longue lettre dès le début de la se­
maine

FLEUR D’ESPERANCE — Vous savez 
bien que vous ne m'ennuyez jamais avec vos 
lettres Fleur d’Espéraoce. Au contraire, les 
missives hebdomada.res de mes cinemistes 

me combient de joie, car elles m’apportent 
des conversations fraîches et reposantes 
comme les sources qui coulent dans les bois. 
N'est-ce pas que c’est agréable d écrire par 
les longues soirees de mars' surtout quand 
la neige tombe molle et triste sur les 
champs, les jardins, enfin sur toutes les plan­
tes qui commençaient comme dimanche der­
nier, à se dégourdir un peu. a sortir de leur 
sommeil léthargique pour pouvoir de nou­
veau sourire au soleil. Le printemps, quelle 
saison merveilleuse’ durant laquelle on de­
vrait apprécier davantage les beautés na­
turelles. et s'efforcer de les étudier pour 
mieux les aimer. Je suif content de voir 
que vous portez autant d'intérêt au con­
cours de géographie; tant mieux s T, peut 
vous perfectionner sur cette matière! Réci­
divez petite amie. Amicrtrment! Une remar­
que avant de vous quitter. — Depuis quel­
que temps vos lettres que je reçois, ne sont 
pas suffisamment affranchies. Seriez-vous 
assez gentille d’y voir, car nous sommes o- 
bligcs de débourser en les réclamant.

f m * • o

MON ETOILE!

J étais sûre qu’elle reviendrait, ma belle étoile! 
Puisque Dieu me Ta destinée depuis toujours 
Et bien avant que mon destin suive son cours... 
Heureuse, je l'ai reconnue, dans U nuit sans

[voile!

Plus brillante qua les autres, et tout près de la
[lune,

Ella éclaira doucement la terra éplorée. 
Console l’enfant, que la triste nuit bar fée 
Rend craintif... et s'éteint dès l’aurore brune.

Et. g issant son petit oeil maim jusqu’à moi, 
Indiscrète et sans se soucier d’être importune. 
Explorant mon coeur et mes pensées, une à une. 
Elle semble jouir de mon bonheur, de mon émoi!

Elle restera là. comme touiours. lampe perdue; 
En confidente aimée des irr.es solitaires.
En un seul moment elle apaise les tempêtes, 
Et, guide toute âme. par les épreuves, perdue.

Je l'ai reconnue, dans > ciel, ma belle étoile* 
Elle me guidera dans le droit chemin, toujour*. 
Fendant que tous, mois et années, suivront leur

[cours!
Je conduis ma barque, et l'étoile souffle dans

[ma voile!

MONTONS VERS L'IDEAL
(Fernande Laramée, 14 ans.)

RFPON’SER AUX QUESTIONS 
DF LA «e SEMAINE

1—Citer quelques lieux historique* de l'I­
talie?

R —Rome U résidence du pape: le Co- 
Usée. le plus rrand cirque du monde, en 
partie ruiné. Il mesure 2.e0fl pieds de 
circonférence et tftq pieds de haut; le 
Capitole qui fnt longtemps le siège du 
gouvernement de 1 Empire romain et qui 
sert au lourd but d hôtel de Aille: le QCI- 
RINAL. résidnece officielle du roi dita- 
He: la basilique ^aint-Pierre, la plus vas­
te et la plu* riche église du monde, elle 
a 460 pieds de long. ?56 pied* de large, 
et peut corterir 60.000 fidèle*' la CITE 
V A TIC ANE: les C AT ACOMBES, qui *ont 
d'étroites galeries de 4 à 5 pieds de lar­
geur. *ur 7 ou à de hauteur, creusées 
dans le tuf calcaire, à une profondeur 
de 30 à 60 pieds au-dessous du sol: Pom­
pé! Pounole, ancien volcan; File de Ca­
pri célébré par sa grotte (grotte d'Ainr).

E—Quelle ville a été surnommée U Reine de 
l’Adrialique et dites ee que vous saveg de 
cette ville?

R—La ville de Venise. I TOO OOq habi­
tante a été surnommée la Reine de l'A­
driatique File est bâtie sur *0 petites I- 
les reliées entre riles par plus de 400 
ponts; elle semble flotter sur les eaux; 
15C canaux parcourus Inr^ssamment par 
des gondoles, lui servent de rue*. Venise 
fut au moyen-âge. une riche et puissan­
te république dort le préaident portait 
le nom de doge Ses monuments sont re­
marquable* fri.-.* Aatn Mare. palaU des 
doges, etc.

I—Nommer les principales tillrs de îltalle? 
Quelle est la capitale de U Xlrile*
R.—I^s principales villes de Iltalle «ont: 
Rome. Naples. Milan, Turin. Palerme 
Morence. Bologn. Venise Trieste. Mes- 
•tne, Lorette, Fadoue. \*at«c ^arone Ma­
rengo Piae. Cane*** RrindL*» — La ca­
pitale de la nielle «m»! Palerme. 3$#### 
habitant^ C est un port 4c commerce et 
m j fait 1 exportarion du soufre.

r G?* B* HONg M L A g* Vf-M 4 TNF

i—Quelle* sont le- prinrip*to* <hr** g, u
S aime?

•—A quelles races appartiennent |o* hahttanf* 
de la etifssef

t
^—Quelle* sont les Atomique*

de ht Puisse?

* v I/AMI rrr

si t, « »*n, p,yr i»w* l« ,
raUMU,. tu r, bien.mu (.rf.n !
Autrement, tu e* mieux de filer \ ***

» plu. rit,. ‘ »•»« »*«-**lr
PlLA FAMILLE FRIC

iHIIESS. ?
f Se pourraia-tu pa* 
I sortir jouer au lieu

; iù QL
1 Jules

Viens jouer 
aree mol —

Je n aime pas 
tes jeu* !

Viens paresseux.
I prend* la bals — fatigue

f.u on*

QÛfL

* c * ^

Ton rieux radie, Y>J 

U n enregistre même ^ J.1
pas de statique

fudge ? ! l a par exemple 
parles un langage 

comprends

Nous pourrions pouer arec 
^ mon train mécanique —

N «us pourrions 
écouter 1a radio ?

Je n aime que 
les irions !

Bon. je pense quo Je 
vais m'en aüer. maman 
a fait du MfudgeH et 
j’avais pensé que tu 

aimerais y goûter arec 
moi

me \■M
n n n

Le Chevalier
Paorr* Sattàt V>*4 <• 

f»* tris*#* J» a *! Jssiait tint 
fettS an roierrraient *

O* Ait s«*fl n’a pa« UImS an ms! 
Q«« *a *1Sm bc r*st« av«« m frai» rhl*« éa fr*t :

1 ( J’ai «nU»4a dira *■• taoi offrait y 1 4 ac Voua *a s«or*a 
traosUlor a*e« ros 
Maassr—’ Do sloa >• tféalro too* *«rSI*a

TOtr* franrhl*o !

J* oo p«m fatro I# 
•rf U faut quo h 

transport* la fret ou Je 
tordrai ma franrhtoo. 
Chevalier Kong'’

acheter le wagon et Ita chevaux

I <

...e* • iteftna d Cl > ta«a vicbbcbi 
-1 asoiater ast faa^raîltea U «atithe. 
a* 'ereean *44* s ét4 aewrenta
eu terre

*• *si« las fairs 
MM*r 4o efs StrSosa !

fhylia î D«J*"tear* foMtaeat «wt 
rt4 tre* faeératlioa 

I^*a femaie* ont-etlea 
flesré

Q«as4 *o«a >aeresa qat a fait 
• pfiieaUaa peur
votre franrhioe

0*1 Ch» 
raller Rorf* 

Mal* e>*» 4anr» 
roat — Sam 

am^n» «n a 
aree loi

rtieno* étaient m
plesr* ne* Mielo. nafa J al a*e 
pt*« grande nonvelle- Sa
fait applteation »otjr votre fra* 
hlæ — et fi a a offert 

4 acheter vetr* ésaiseaeat

1Mai* te oa*| aeo* aliéné 
ganfser oa* na* 

rarade

Veaa feriona a importe qoel pear 
reeuœter la mfnefr#

neo-
‘ e pM 4« U

trer **•!'•* '

*

\
m
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